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ITINERAIRE 

DES ROUTES 

LES PLUS FRÉQUENTÉES, 
ou 

JOURNAL 

PE PLUSIEURS VOYAGES 

AUX VILLES PRINCIPALES 

DE L'EUROPE, 

Depuis 1768 jufqu'en 1783; 

Oà Ton a marqué en heures & minutes le temps employé àsller d'une 
pofte 3 Tauire ; les diftances en milles anglois^ mefurées par un 
Oàomltrt appliqué à la voiture \ les produâîons des différentes con- 

' trées ; les chofes remarquables à voir dans les villes & for les routes \ 
les auberges^ &c« 

du y a joint le rapport da mcrmoies fef celui des mcfures Uhéraire:, aïnjî qu» 
le prix des chevaux de pofie des différens pays. 

*" CÏNCLUIEME EDITION, " 

Augmentée d*un Tour d'AngleterrCf de deux Tables nouvelles, d'itn 
Carte Géographique, & d'un Plan du Lac de Trafymène, &c. 

Par m. L. DUTENS, 

De l'Académie Royale des Infcriptions Se Belles-Lettres dé 
Paris, & de la Société Royale de Londres. 

A L G N D R E S, 

De r Imprimerie de \T. Spil/hury, Sno'whill. 

p» I W. Faden, Géograph e du Roî, Charing-Crofs, S^ 
^^- \ P. Elms t Y, dans le Strand. 

M. DCC. LXXXVi . 
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N, B . Pour être placé en face du Lac de Trafymeni. 

%1'ai cru faire plaifir au voyageur curieux & éclaire de 
faire graver ici le lieu de la bataille de Trafymène^ aflêz 
mal-entendue en général^ h dont j'ai donné un détail fuc« 
cindl à la page 99^ qui éclaircit ce plan. 

Puisqu'il eil queftion d'Annibal, je prendrai occafion de 
communiquer ici une obfervation que j'ai eu lieu de former 
pendant le long féjour que j*ai fait à Turin. Tite-Live 
réfiite ceux qui croyoient de ion terns» qu^Annibal, pafTant 
par le Grand St. Bernard» avoit defcenda par la vallée 
d'Aofb {SalaJlt)y & que de ce paflage on avoit appelle ces 
Alpes Fennina^ quafi Pœnina ; il dit que non-feulement ce 
chemin n'étoit pas ouvert alors^ mais qu'il étoit défendu 
par les Semi^germani. Selon Tite-Live, Annibal prit par 
St. Pol, Die, & le long de la Durance, par Briançon, 
Exiles, ou FeneftreUes. Mais Polybe, qui a voyagé exprès 
pour reconnoître la marche d' Annibal, & qui a parlé avec 
]e$ Généraux Romains, qui avoient fait la guerre contre ce 
grand homme, Polybe dit qu'il pafTa par le confluent de 
risère h du Rhône, ou le Viennois ; que de là il traverfa 
le pays des AUobroges, qui eft le Dauphiné & partie de \% 
Savoie ; qu'il defcendit les Alpes dans les plaines arroiees 
par le Pô, & que la première ville qu'il prit fut Tarin* 
En cela Polybe, il eft vrai, le fait entrer en Italie à-peu- 
près par le même défilé que Tite-Live, quoiqu'il lui ait 
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hit ûnvrel une aiitre route. A pïéfcrrt, n Tort fait attention 
2 la fameufe circonf):ancey rapportée par le» hîftoriens^ 
fl[a*Annibal pour encourager les foldats leur fit remarquer 
eu haut des Alpes les beautés du pays qu'Hs alloîent con* 
quérir, on peut 'fixer le point même d'où il leur montra les 
pîaînes'de l*^l6alie ; car tous les oïEcîers Piémontoîs qui ont 
fait la guerre" dans les Alpes, m'ont afruré qu'il n'y a dan? 
toutes les Alpes qu'une feule montagne, près du Col de 
Feneftrelles, d'où l'on puifTc. montrer à une armée la plains 
de LonaHardie. 
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ITINERAIRE 

DES ROUTES 

3LES PLUS FRÉQJUENTÉES 

D E L' E U R O P E. 
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OUVRAGES DE M. DUTENS, 

Qui fe trouvent chez les Libraires à Londres 
& à Paris, 

i.RBGHERCHEsfur l 'origine des découvertes attribuées 
aux Modernes. Paris y \Jt6, 2 vol. in 8, chez la veuve 
Duche/m. — Le même en Anglais, in 8, chez Elmsley, 

Z, Traité des.pierrps précUufes 4! Aes pierres fipes. Londr^^ 
in 8; Se Paris y in 16, chez De Bure ; Se à Florence, cheas 
Molini* 

|. Explication de qiielijûe& -ftiédailles -Grecqûei & Phéni- 
ciennes, avec un alphabet Phénicien, & une paléogra- 
phie numirmatique. ,Z^^x^i-chez Elmsley^T 1776, invl ; 
& à Parijii chez Ds^^uri. "■ " ' "> - ^ ' ^ --"^ 

4. G. G. Leibnitii oper^ om^^a, jpiryc primym cj4e6la, in 
claiTes , diftribut^ , .piî»fatiènili.us & ^indicibus- eWnata, 
iludio Ludovici Dutens. Genève, 1768, 6 vol. in 4. 

5. AOrrOTf nOIMENIKAN TfiN KATA AA<Ï)NIN KAî 
XAOHN, BIB. E. recenfuit Ludovicus Dutens. Paris ^ 
1776, in 12, chez De Bure* 

6* Œuvres mêlçes, contenant : l'Appel au bon fen^ ; la Lo^ 
gique ; Lettres fur un automate qui joue aux échecs, &c« 

7. Manuel d'Epi(flete, avec une préface. Paris, chez JJjt 
Bure, 1776, in 24. 

S. Itinéraire des routes les plus fréquentées de l'Europe, &ç* 
Londres, chez Faden, 

9. De l'Eglife, du Pape, de quelques points de controverfe ; 
& des moyens de réunion entre toutes les Eglifes Chré- 
tiennes. Gen}ve, chez Ch'rol, 1781, in 8. 

10. Sous Prejfe : Mémoires d'un voyageur qui fe repofê 5 
contenant des anecdotes hîiloriques, politiques, littérai- 
res Se amufantes, relatives aux principaux perfonnage^' 
du jfiècle. 
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AVIS 

SUR cErrs nowelle édition: 

jL»bs foins que j'avois donnés à la première édi- 
tion de cet Ouvrage m'om difpenfé de faire beau- 
coup de cdrreâiions, excepté dans quelques rou- 
tes de la France, où j*ai trouvé Tarrangenrient dei 
paftes change, comme il nie femble que cela ar- 
rive quelquefois. Gela prouve encore davantage 
la néceflité d'avoir un Itinéraire en mefures dé- 
terminées, j& en heures & minutes ; ce qui ne peut 
être fvget qii*à fort peu de variations. 

Je dois prévenir le Jjeéteur que dan^ une con-^ 
treîiaâion de cet Itinéraire faite à Liège, Tarticlé 
de cette ville n'eft pas de moi ; autrement on 
pounxMt trouver étrange que, m'étant abftenu da 
faire les éloges des Gouvernemens & des Souve- 
r«fls les plus confidérables de TEuropë, je mé 
fuflc particulièrement répandu en louanges fur 
fect Etatj qui n!ofFre rien dé plus digne de cette 
diftinftion, que viijgt autres dont je n'ai rien dit 
de remarquable. 

je regtettois fort de n'avoir pas pu joindre i 
riion Itinéraire une notice fur TEfpagne 3 j'étois 
parti deux fois de Londres pour faire ce voyage^ 
& deux fois j'avois été arrêté par des obftacles 
imprévus. Heureufement, je puis à préfcnt 
rtmplir ce vuide 1 6^ je dois cet avantage à 

a iij 
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yj Avis sur cette Edition. 

M. de Fogliey Infpefteur-Général des Ponts Se 
Chauffées de France, qui a bien voulu me com- 
muniquer les obfervations qu'il a faites dans fon 
voyage d'Efpagne, en 1775. N*ayant pas eu 
d'Odûmhre pour mcfurer les diftances, M. de 
Voglie les eftime par la manière d'aller, ce qui 
fuffit pour un pays où Ton ne voyage pas en pofte 
avec un équipage. D'ailleurs, on fera bien dé- 
dommagé de cette privation par les remarques 
utiles & folides, dont cet obfervateur intelligent 
accompagne le récit de ce qu'il a vu, dr..xs un pays 
dont nous avons fi peu de bonnes relations. 

NB. Outre plujîeurs additionsy £î? quelques routes 
nouvelles dans cette éditiotty on trouvera deux 
Tables tres'curieufes àf très-exaUeSy dont je 
fuis redevable à la perjonne du monde à qui 
fai les plus grandes obligations. Vune efi 
une Table de proportions entre la terre £sf 
Veau y &? entre toutes les parties de la terre ; 
Vautre eft une Table des hauteurs des monta^ 
gnes les plus renommées Jur la/urface du globe. 
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P R EGA tr T i O N 

^' ' • N Ê C ES S A i R È 
POUR CEUX QUI VOYAGENT 
AVEC UN GRAND TRAIN* 

L'expérience que j'ai faite dés inconvénîens qu'ea- 
traîne après foi une voi^ui^è trpp chargée dans un long 
voyage, m'engage à faire ' quelques remarques, qui. ne 
feront pas inutiles. 

On croit gagner en commodités, fi l'on voyage avec 
une berline bien chargée par derrière & par devant & fur 
rimpcriale ; parce que l'on a tout avec foi, coiFres, lits^ 
hardes, &c. mais on fe trompe^ Il en réfulte une marche 
plus lente, une obligation indifpeniable de mettre plus de 
chevaux ; la difficulté de monter & de defcendre dans un 
pays de montagnes, la néceffîté d'enrayer plus fouvent, qui 
Vans retarde ; des relforts qui cafTent^ • & les dangers qud 
l'on court par l'une ou l'autre de ces caufes. Au lieu dei 
cela, partez avec un carroffe légers & un fourgon à deux 
rouçs qui porte tout votre bagage ; vous n'êtes alors obligé 

a iv 
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vïîj Précaution pour ceux oyi voyaoikt. 
fb mettre que quatre cheranx «a carroflê» êe les deaxGhe."* 
vaux de moins mènent le fourgon. Au moyen de cela, 
vous allez plus vite, plus commodément, fans inquiétude. 
Tans danger, & votre carrofie eft d'ailleurs une voiturft 
agréable dans les villesj où vous ne trouvez que de toi^kt^ 
rabks carrofics de louage. 
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AVERTIS SEME NT. 

JNaus avons beaucoup de livrei de vojragc^ 
mais il^y. en a peu où Ton trouve ce dont «it 
Toyageur a le plus de befoin pour avancer com- 
modément en fa route. 

Dans les couriez c[ue j'ai faites en différente» 
parties de l'Europe, j'ai eu la précaution de noter 
quelques obfervations de fait, qui pourront être 
utiles à ceux qui auroicnt occafion de faire le 
même chemin» 

Les Tables qui fe trouvent au commencement 
de cet Itinéraire, font néccflairesj &j*crfcdirer 
quelles font les plus correâes qui aient paru 
dans ce genre ; car je ne croîs pas que ■ Ton ait 
encore imprimé des Tables de rapport des. mcfu- 
Tts itinéraires & des mefures^ linéales de toute 
TEurope, fur lefquelles on puifTe compter. Tou-^ 
tes les mefures que Ton donne ici, font prifes fur 
les lieux. Les melures itinéraires font comparées 
par le moyen d'un Odometre appliqué aune chaifo 
de poftc angloife, avec lequel on a mefuré la^ 
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St A V E R T I s s E M E N^ f ; 

partie la plus fréquentée des foutes de rEufopéi 
en milles Anglois ; & les autres niefures itiné-* 
raires de l'Europe peuvent être réduites au mille 
Anglois par la Table des rapports de €es rn^efurès 
cntr'ellesj • : .\. .. . ' ij - 

On a cru de plus qu'il feroit à-propos de don- 
ner un autre moyen de connoître les diftancesi 
par le temps employé fur la route, ce qui efl: 
encore plus utile .que toute autre manière d'en 
juger i car les mêmes diftances ne fe parcourent 
pas dans un temps égal, , en tout temps & en 
tout pays ; & il eft plus néceflaire, en partant le 
matin, de favoir combien d'heures il faut pour 
arriver à tel gîte, que d'être informé de la lon- 
gueur du chemin : cela fait, que Ton s'arrange 
en conféquence pour partir plus tôt ou plus tard, 
félon qu'il ett convenable.* Ceux qui ne fuivront 



• Il eft néceflaire d'obferver qu'en comptant le temps en 
route, ou n'a pas marqué le temps de changer de chevaux 
aux poftes, parce que cela ne peut pas être égal pour tou« 
les voyageurs. Celui qui voyage avec une feule chaife, n'a 
bçfoin que de quatre ou cinq chevaux, & ne s'arrêtera quff 
cinq minutes à la pofte, pendant que celui qui aura un plu» 
nombreux équipage, s'arrêtera quinze ou vingt minutw* 
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A V E H f I s s E rf « K fa \^ 

pas la même route que j'ai tenue, auront, égàtd 
à la différence qu'il doit y avoir pour le tempf 
entre monter & defcendre. Sur la route de Tou- 
lon à Nice, par exemple, j'ai mis deux heures & 
demie pour aller de Frejus à VEfterd^ & une 
heure vingt minutes feulement de VEfterel à la 
Papule % mais il eft clair que celui qui fera le 
même chemin, en venant de Nice a Toulon, fera 
au contraire plus de deux heures à aller de Id 
Napoule à Efierelj (chemin que j'ai fait en une 
heure & vingt minutes) & ne fera probablement 
pas une heure & demie à aller de VEfterel à 
Frejus^ parce qu'il defcendra la montagne, pen- 
dant que j'ai été deux heures & demie à la mon- 
ter. Comme j'ai eu foin de marquer la vue des 
diSerens pays, ou les montagnes remarquables^ 
chacun pourra tirer fes conclufions en confB-î 
quence : au refte, on aura toujours la longueur 
exadte du chemin i ce qui reviendra au mênié 
pour le total de la journée. Ceux qui fuivront 
la route que j'ai tenue, n'auront qu'à jetter les 
yeux fur cet Itinéraire, pour être au fait de ce 
qui les regarde. 

J'ai eu auflî l'attention d'indiquer toutes les 
rivières que Ton doit paffer en bateau, ayant fou- 
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Àlj Â V 1 R T i & s « M £ ii T. 

tent éprouvé combien il étbit défagréable^ Si 
quelquefois dangereux^ de partir aii coucher dû 
ibleil, pour faire une pofte de plus, & de trou* 
yer à Tentrée de la nuit un fleuve rapide à paffer 
en bateau, avec des voitures & des chevaux^ 
quelquefois au hafard de périr, fur-tout quand 
on trouve les rivières débordées, conune il m'eft 
arrivé quelquefois j au lieu que fi Ton eft bieii 
informé de la nature de la route, on refte à une 
ou deux poftes de là, & l'on remet le pafiage de 
la rivière au lendemain» 

On trouvera indiquées ici les bonnes & les 
mauvaifes auberges^ non -feulement des grandes 
villes, mais des bourgs & des villages. Outre 
celles que j*ai marquées, pour y avoir logé, j'ai 
mis en lettres majufcuks ou italiques les lieux 
où Ifon peut efpcrer de trouver un gîte, quand 
on ne peut pas, ou que Ton ne veut pas fuivrd 
la marche indiquée ici. Quelquefois les bonnes 
auberges deviennent mauvaifes après quelque* 
années» & les mauvaifes au contraire devienncni 
meilleures par les changemens d*hôtes feulements 
Quand cela fe trouveroit ainfi, il ne feroit pa* 
îuftc de noc Timputer aomm§ un défaut d'exac- 
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tîtude^ & cette partie de ritînéraire n'en fem 
cependant pas moins utile en géneraU Ces chan? 
gemcns d'ailleurs nVriyent que très^raipincnt $ 
parce que, lorfquc les maifons ont ptc une fois 
^ien montées pour tenir auberge, elles fe fou-»» 
tiennent long-- temps fur le même pied de bien 
l-ecevoir, malgré le changement d'hôtes* Il çn efl; 
(ic même du changement des poftes en France :: 
fi Ton ne trouve pas qu'elles répondent toujours 
au compte que j'en rends, 3 ne faut pte m'ac- 
pufer pour cela d'inexaditudc. Les Maîtres de 
pofte obtieî:ineiit fouvent la permîffion d'auge 
menter d'une demi-pofte, ce qui peut occafion- 
ner la différence que Ton trouvera quelquefois 
ici , mais prouve d'autant mieux la néceifité 
d'avoir la route dans une mefure déterminée. 

J'ai donné un précis des chofes remarquable* 
^ voir dans les yilles où l'cm pafle, & dans ceUe| 
pu l'on s'arrête. On ne doit regarder cette par- 
tic que comme un Abrégé, ou, fi l'on veut, un 
Index. Mais il fera facile aux curieux de le 
pourvoir de defcriptions des pays qu'ils défîre«? 
ront yifiter plus particulièrement, ou bien ils les 
|rouyeront fur Jes lieux jnêmes^ Il y a peu de 
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mr Averti ssEMEKT, 
iirille$ ironfidcrables, dont où ne trouve un plan 
& une defcription plus ou moins étendue dans 
;des ouvrages compofés pour cet effet, ou dans 
les calendriers, ou à la marge cjes pUns des vil- 
■Ibs« La.prenrvère chofe que l'on doit faire en ar- 
rivàntf.cîans une grande ville, eft d'envoyer cher- 
cher lé Pla/iy la DefcripHon & le Calendrier. On 
^'amufe de oela eo attejid^nt le fouper i & le 
rlendem.ain on fait déjà ce que Top a à fairç, & 
l-ohpwt.difpofer de f^ journée, fans être oblige 
.<te;:fc mettre cntièrenjent fous la diredion ,d'un 
.laquais /de- louage. On peut aulK faii«, en voyar 
.gieam> une excellente coUeârion de cartes géo^ 
^u^hiques,.en. achetaiit dans chaque province 
la nocilleijre carte dej eny irons de la c^pitale^ & 
celle de la province, fur la plus grande échelle j; 
c'eft encore un amufement fur la route : on y 
iit.dans.fa chaife les noms de« rivières & des 
montagne*, que les poftiUons favent rarement : 
àxi y voit les-fituatioiîs des Jieux, &c. . Cela ne 
tient pas beaucoup de place au fond d un coffre^ 
.&Cy au retour de fes voyages, on fe trouve avoir 
.une meilleure coUeûion de cartes des pays, qu*o^ 
ne pourroit la faire à Paris ou à Londres. 
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-AVÊRTISSIMENT. XV 

X Voilà- teiit ce que j'ai- pu faire de mieux pour 
me rendre utile à cet égard : fi ritinéraire n'eft 
pas plus étendu, c'iefl: que je n'ai pas voyage 
davantage, & q^i6 je n*ai voulu pafler que dé ce 
que j'avois vu, 

'%. •• ■ ■ ■ ■ ■ — I I II ■ ■ 1 

Comme il et oit ejfentiel de faire une "Table particu-- 
liere des Mejures^ des MomoieSy &? de leur 
donner nêcejfairement un terme de comparaijou 
quelconque y on, a trouve plus commode de les 
rapporter aux ptejures ai à la monnaie d'Angle- 
terre 5 parce qu'outre que les Anghisjeub voya^ 
gent plut que toutes les nations enfemblcy les 
autres voyageurs rCen trouveront pas mçins dans 
cçs Tables les rapports qui leur conviendront. 



***** 
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TABLES DES RAPPORTS 

' pB tA DÉPENSE EN VOYAGE 

^ ANGI.ETERRE, EN FRANCE, ET ÇN ITALIE. 



ExpUfotfon dié Tableau çi-çontre. 

On fuppofe ici que cbaqi^e pofte efl d'environ 14 milles ea 
Angleterre ; $ milles^ ou 2 lieues, en France ; & 9 nulles 
fenltaÇet jjne l'/o» âik € à milles par JQiir en Angleterre^ 
lopoilea eia Fraojçe,. f.poÂes en Italie. Lç lajqxM't.des 
^Qcmnoies eft ici de 10 fols Se àzmx Aerling par liyre de 
France, de 6 fols Ûerling par paoh, de 2jo paoli par feqirin.. 
On pafle dans cette Table an den^i-écu par jour, d'argent 
à dépenfer, nvx officiers on domeiliques uns livrée, en Aa- 
gleterre ; 2 livres en France ; 3 faoli en Italie ; ajax do* 
meftiques de livrée, i fhilling 6 fols en Angleterre ; 3; fbls 
en France ; 3 paoli en Italie.—- Pour la dépenfe dans les 
auberges, on compte 2 livres 10 filîUings fterling en Angle? 
terre, 2 louis d'or en France, 4 (èquins en Italie. l.e tout e$ 
ffduit à un compte certain, par mil t, par pofte, & par joîjr. 

Les chiffres ordinaires {ont en monnoîe d* Angleterre, lef 
clûiFres plus gros font en monnoie de France ou d'Italie, (bus 
leurs colonnes refpe£lives. — Livres flerling, fhillings, fols U 
, d;gçsiaales.— Louis d'or, livres, fols»— Sequins, paoli, /oldi. 
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La SuilTe^ &c. 
L'Angleterre avec fes îles 

42,852 
Le pays de Gales 7,011 
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La Grande-Bretagne 
L'Irlande 




Bornéo 

Madagafcar 
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HAUTEURS prifcs par le Baromètre 

Par M. le Chevalier Shuckburgh; €111775. 

. Pieds Angloît 

aa-defias de 

^ - - — ■ la mer 

T Méditerranée* 

JLvA C de Genève (f>ar M, dêLu^jid^p.iédt j^gU'u) 1230 

t)ole fur le Mont Jura — — — ^ 552J 

Mont Buct • — — ffarMfde Luc^ i^^%\f\tdi Jifi^oîx) 20124 
St. Gothard - — • (far M. de Saujfure^ 6790 piedi Angk'n) 

Mont Blanc ; la plus haute ntontagne dans le monde ancien 1 - ,f. 

. (par NL D* Lue, i^go* ^pitds Aiigiois) f '^^o* , 

Chambcrry -^-^-is— '^"* " — .1-^::— -^ 878 

Aiguebelle ■ _ " ■ ■ ^PA-"^ 

La Ci^armbre .^ * 1 'y *• . " ■ ï. - ■ ' ■ '. j * '^5^7 

ifet. Michel — — — " — ' _ ■■ *î43 

Modane ■ . — - . ■ ■ 345® 

Lannebourg ■ " ■ ' ■ fu i - - ■ " '■ ■ « T * 1 i ■ ■ 4408 

Mont Cénis'(àlapofte) ■ 6i6x 

— Les Rochers de chaque côte de la Plaine où eft fi tuée li 

maifon de^la poitefont au moins 3000 pieds plus haut. "' ■ ' 

Grande Croist ■ " " " '■'■ ' ' — — 6oa^ 

NoY^èfe ■ ■ .;, ■ . — ' ■ ' *74t 

Turin ' ■ ■ - ^ ' 't ■' _ 94X : 
Moâteltofe (ottjur/'géomefncaleinent par le fèri Bicçàrut 15084 

/iV<6^ff^/MîJi2d plus haut dans les Alpes. • - 

Monte Vifo ■ ■ - t ■ <i "^ ' ■ 1 ■ ■■ oûot 

Bologne .^.^ .. .^-^ — ^1;; 

Monte Katicofe,' (près de PietraHaaala, vn Volcan) Xa plus"! 

haute partie des ApennSns, k chemin de Bologne à Flo- > 2^01 

rence pâfle par-dciTus ' ' ■ ■ ■ <■ ■ ' . j 

Florence, à TAmo - »i - - ■ ' . xao 

Sienne ■ .il > »' > ■ ' ■■ •• ><■ ' 1066 

Reddicofiani (à la pofte) - ■ .'i ' * i i « - «■ . 2476 

' ^ • >* Sommfet &i Rocau-deffosw .«i*. ■■■ ! >■ 3060 

Viterbo ^ -• ■ i ■! » ■■* j2^^ 

TybreàRome — — - . 1 h i ^ ... i\i . . .. ■ 3j 

koœe (nel Corfoy ^1 pieds au-deflus du ^^yWe) , ? 1 ■ ■ 94 I 
Po2nte de la Croix de St. Pierre à Rome, ku-^eflus du Tybre* 
502 pîcd?^ 9c -M-^eflùs d« lu bafe dc4'^belir<|ue> 471 pieds.^ 
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xvuj Hautexjrs prises p Ail wBarombtri:. 

Pied» AngloSt 

Umer 

' iléûittri*acc< 

Cîâpîtolc, à r«ttrômité occidentale du Roc TirpeTcn — ^ 151 

Monte Vdino {E.S.E. 4c Terni près de Rieti) 46 milles gco- J 

graphiques N.O.de Rome, probaSlement plus haut que les > S 397 

. Apennina ■■ ''' * . "T^A , 

Mont Vefiiïc (par M. DiSémfure^ 3904 />i«tt Aeghh) 393S 

MontS#mma — *— *- ' — . , ^ -"t*! 373* 

•Mont Etna . Cp^ ^- ^ SAuJkre^ 10700 J/»«w Anglots) 10954 

Gsané St. Bernard a Thoipicc -ft^^ ^/tf, -D* Soitjur; «074 

^teàsAngUài} ... 

Tam>i«»LoAilxes»aii«4effmdelaflKNr ■■ " ■■ ■ " " ^f 



HAUTEURS prifes par k Baromètre 

Par. diffîrentes FeribaMs* 



Pieds AiigfelaF 

au-Kleirifts 
délai 



- 47» 



JMloNTE NwiTO, au-deffii«1 ç 

dii niveau de Js mer --—lQ^fç^g,g^ IZ7«, près 1 

MAM» Barbaro (oHm Mon» Gan- ^ -j^ j^^ , ^ ^ '^ ^ 
rus) au-deflusduttrtwaadela I '^ 1 

mer — — — • — J *, « ^ ' 

Schichallîen» dans leCoiWté de Perth, où le JIct. Bt. Maike- -i 

lyne, Aftronome Royaâ, ftt-fcs expcricBces^curieufcsfar^' ^'ÎSJ* 

rAttraâion des Montagnes, en 1 774 ' ■ "" " ■ ■ '• — — ^ 

SnowdQ5i,dans le Pays^dc Galles, regardée comme U plus haute v 

montagne dans le Sud de la Bretagne (parie Gcn. Roy, en V ' • 5555 

Bca-neyîs dans le Gomtc d*Invernefs au-deffiès^lo-U mer au -^ - 

Eort>.Williaro, regardée comme4a plus haute mo^ta^we I -s- 

dan» ^a Bretagne SoptentrionaU. Obftntéc par Jk I>uc.dc j ^^ 

Çoidcon,&M»r4ioy>-eft 1784? — — i — 

Par MM. de i Camgwi, la plus haute-des-Pircnccs — 92**^ 

lîAodcmîe IWwWncha i ^ -M^ ■. .•'-*-i*- i»^-^ ' ^S^S^ 

desSdences fÇoU^ - .^ dans les CocdiHières ^ • - .1580S 

de Paris. J Chimboraço. A ,,;^ '. ; ' «U- * " "' -^ 1 *9to9 

Pic de Ténériffe, paiç le Dn Hebcrdcn ■ ■ ' " " ■ " ' ■ * 5^397- 
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^IWÉI 



M^bMI 



R A » ]^ û R T des Mefures linéales de difierens pays> en pouces 
. * ÂP9Vn^^ .d'Angleterre» 



PAYS. 




VARB 

OU 
^XBGC 


AVMS 


TOIiiE 


VABA 


BBA-|CA1I- 
PALMX 1 

CIO J NB 


BAI 


Londres 


ift^ooi 36,00 


4^oo 


7» ,00* 






•i 




Edimbourg 


»vb6| 


37.30 














Paris 


ia,79 1 


46,73 


76*74 












Rhinland 


12,36 


















Ajn^ecdàni 


11,17 


"^ 


26,«0 












.w— 


Madrid 






Mâ4na 
^cvillc 


39,16 

33»t2 










Tarin 


20,17 


■ 




12 1,02 










23,50 


Gènes 










Soie., 

Drap; 

OU 

toitè. 


9,60 
9,80 


. 


87,60 




Vcnîfe 


I4>oo 










Soie. 
Dwp, 

ou 
toile. 


45>30 
27,00 






Florence 












Soie. 

Drap, 

ou 

toile. 


iz,8o 

22,6il 






Rome 










Archit 
Macrh 


8,78 
9»79 


34»*7 


78,00 




Naples ~ 


■ L„ 1 ■ 




1 10,31 


82,90 






Milan | 






" 






[Archit. 
Soie. 
Drap. 


23,60 
.20,70 
26,2e 






Bologne 


15,00 . 






1 


24, so 






Parme 


1 , 


■ 




1 


26,90 






Pl?ifance 


1 


1 


*6,90 






PARIS. 


LQ^pKÎS. 


I^ONPRJES. 


.PARIS. 


Pied 1 
Pouce 1 
Liçne I 


Pied 1,06583^ 
Pouce U06583 
Pouce o,o888z 


Pîed I 
Pouce X 
Pouce 0,1 


Pied, Pouce. Ligne. 
H 3 

ni 



< tj 
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A U r R E R A P P O R t 

D^s Msftttes de Parti ta de Londres. 

JLe pîed qtiairë de Paris cil au pîcd quarré de 
Londœs, cxmnme 17,040 à 15 ; enîbrte que 15 
pieds quarrcs de Paris font cnriron 17 pieds 
quarrcs de Londres* 

L'arpent de Paris eft de 100 perches ; la per- 
che eft de 18 pieds, mefure Unéak, qui fbat-. 

3 24 pieds quarrés \ iefquels^ mtiltipliés par 100, 
donnent 32,400 pieds quarrés (ou 36,720 pîedi 
Anglois en quarré) pour l'arpent : mais icion 
la mefure Royale, une perche eft de 11 pieds, 
4i[ierure linéale, & par conféquent de 484 pieds 
en quarré j qui, multipliés par 100, donnent 
48,400 pieds de Paris en quarré, (ou 54853,36 
décimales pieds Anglois en quarré). 

D'où il réfulte que ce dernier arpent eft uft 
peu plus d'un acre èp un quart Anglois. 
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RAPPORT 

PES MESURES ITINERAIRES. 



A H G t :e T î R R E. 

1 j E mille Anglois^ft de i^So yards ou verges; 
environ 8 25 toiles de France, 
JUa verge eft de 3 pied? Anglojs, 

F R A M C Ç. 

La petite lieue de France eft de 2090! 
La moyenne lieue, . . , 2450 > toifes, 
La grande lieue, . . , . 2853 J 
\jai toife de France eft de 76 pouces 3 quarts 
Ariglois, par lelquels, fi Ton multiplie 2450 
toifes, qui font une lieue moyenne de France, 
on aura 15670 pieds 9 pouces Anglois, ou 5223 
verges 9 pouces; d'où il rcfulte que. la lieue 
moyenne de France eft de 57 verges 9 pouces 
plus longue qu^ 3 milles Anglois, qui font 
5280 verges. . 

Trois milles Anglois font 2475 toifes, ou 25 
toifes de plus qu'une lieue moyenne de Frarïce. 

M. d'Anyille évalue le mille Anglois à 826 
toifes de France ; mais en admettant les rapport? 
des- pieds de France & d'Angleterre, qui font 

c iij 



Digitized 



by Google 



xxij Rapport 

calculés avec la plus grandç jpr&iften dar» U 
Table précédente, on ne peut le difpenfer de Ki| 
donner 825 toHes de France, " 

p I I M O N Tt 

Le mille de Piémont eft 4^ 800 trabucçhL 

Le trabuccô eft de 6 pîe3s de l^içmont. 

L4? pied 4c Piémoait eft de ao pouces 17 eei^- 
ticmes d*Angleterrç. 

P*où il réfùltéra que lé MÎIè de Piémont ^ 
de a688 yerges & lô |)quccs d^Anglçterre, oi? 
I millç & demi Artgfoîs, & 48 verges & jq 
pouces. 

Les poftes de Piémont font d'environ 5 miUe| 
du pays, 7 nulles & demi Anglois. 

o E N i s. 

Le mille de Gènes eft à-peu-près le nicme que 
celui de Piémont. ' 

P A li M £. 

A rentrée des Etats de Parnle, on commence 
à compter par milles dltalie,- qui font mefurés 
?ivefc une chaîne, & font prêciiëment 4e 61 ver- 
ges ^i pied plus longs que le n>ille d*Àngleterre» 

BOLÔQKB ET PtOllEkCE. 

L^a ilouvelie rputê de Besogne à Florence a été 
inefurçfe avfec lu^f Odomtrey par un Bolonois y 6ç 
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0«S IVfïtSiri^ïf ITINlRAï»B|« MÎa 

d'apm W i»eillçurf s iùfofmmon$, j*ai ttffjùvé 
que Ton comptoit le mille de Tofcai>e de mili,c 
pas géométriques^ tquiyakti^ à 50Q0 pieds de 
France i mais d'aprè$ une mefure très-exa£be 
que j'ai vu prendre avec un bon Odoffiètre Art' 
glois, le mille de Tofcanc eft de 858 toifes ? 
pieds de France. 

K M is. 

Le mille Romain eft à-peu-près le même que 
celui dont je viens de parler i c'eft toujours k 
mille d'Italie ; &, à très peu de chofe près, le 
même que le mille -ancien des Romains. J'en 
aîmeiuré fix fur la route de Radicof^i à Renne, 
& j'ai trouve que le mille Romain d'à préfent eft 
de 50 toifes plus court que le mille d'Angleterre; 
f nviron 775 toifes de France.. 

N 4 P L E s. 

ILe niille de Naples eft de 7000 palmes de 
Naples i la palme eft de 10 pouces 31 décimales 
Anglois ', ce qui fiût le njille de Naples de 1091 
toifes de France, o^ 166 toifes plus long que le 
raille d'Angleterre : un mille de^Naples eft prèg 
ji- un mille & un tiers Romain. 

ALLEMAGNE. 

• Le mille d'Allemagne eft 3804 toifes de 
France^ fclon M, TAbbé Chappe. 

Ç if 



Digitized 



by Google 



xxiv Rapport des Mesures itinéraires. 

Les Allemands le font de' 15 milles au ddgré 
de latitude. ^ 

Je Fai trouvé repondre à quelque ch<>fe de 
moins que* 5 milles Anglois. 

.p. U s § I B. 

Le verft de Ruffie eft de 500 Jazen (toifes)^ 
compofée chacune de 3 aïones de Ruflîe, ou 7 
pieds Anglois ; il équivaut à-peu-près à deux 
tiers de mille Aôglois, ou 547 toifes de France. 
On compte 7 'vetfis pour un mille d'Allemagne. 

]Ç s P A p N E. 

La lieue comnhunë eft de 4 milles Anglois ; 
c*eft celle des environs de Madrid mclurée. 

Le migeros^ ou mille, eft de 716 toifes d<? 
France. 
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RAPPORT 

DES M O N N O I E S. 



J^ T D £ F R A N C £. 

%r UARANTE- QUATRE guinécs & demie pe-? 
fent une livre d'or, dont onze parties font q*<sr 
pur, & une d'alliage. 

Une guinec contient ii8 grains & 651 déci- 
males d'or pur fans alliage. 

Maison louis d'or ne contient que 1 13 grains 
127 décimales Angloîs d'or pur, lans alliage. 

L.es grains François font aux grains Anglois» 
comme i a 1,7 8 décimales à 100. 
. Une guinée nepve fe paie 24 livrés la fols a 
Paris, par ceuxijirifies achètent pour les fondre» 

Un écu d'Angleterre contient 429 grains 68 
décimales d'argent pur," fans alliage. 

Un écu de France -contient' 409 grains 94 dé- 
cimales d'argent pur fans alliage. Le titre de i|L 
monnoie d'argent de France eft de 26 r grains 
d'argent pur, fur 27^ d^alliage ; & celui de la 
yaiffelie, de 274 de pur, fur 14 d'alliage; mais 
le titre de la monnoie d'Angleterre eft le même 
cjue celui de la vaiffelle. 
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3CX^ Jl A F P O R T 

Cette manière de juger ^ ra-^erts^de^ môA«r 
poiesferoit le plus cxafte, & je ïouhaiterois pou- 
voir la donneif de piemt à Fégard des autres pays ; 
mais il ne ni'^ pas toujours été poffible d'avoir 
àcs, tS»is faiu avec ûffe^ dç précifion : cepen^ 
dant il ne f^yt paa |i)OQftarc le$ ^apports de^ mon- 
pE^îes courantes. 

' l.à livré fteriing vaut ényifOfi ^;f livres 7 foli^ 
de France^ .|^ quelquefois davantage^ fuivac^t le 
change. 

Une guinér> de poids, fe p*ye 24 livre* j i jGal^ 
f2X ce«3i qw lés achètent pqur les refondre. 

Un Jbilling (fhellin) vaut 25 fols. ' i^ \ ., 

Jwa livre tourapia 4r France yatift 10 ibk & 
demi fterlîng. 

Le loui» d^or Qe vsijgif P^s tQutnà*fajt la 
guinee. 

I^ banquiens èc ic$ ai:^fgill.€S de C^Iaii» don^ 
lient volontiers des loftris pour jât^ guinces ; itows 
ceux de Douvres ne dpangeot point leur^ guinces 
fWT ks kfuis» iàns râiger une oompenfatîoni. 

T y f^ f ^^ • . , 

La Krrc fterling vaut .intrinieqiieineiit 20 Ji- 

-îfitis de Piémont 5 mais ii.eft rare que le change 

jncfoit pascontce Londfes,S&. alor$.on n'a q^e 

19 livres 5 fols, ou 19 livres* 10 fols poux Ip 

^ftïKrlirîg. i • 

Le louis d'or vaut ao livres 5 fols. 

Le fpquin de Florence vaut 9 livres 10 fols^ 
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pis- MO)fH0fts« jcxv^ 

La piftôk d'or de Piéofiont tpft 4^ 24 livres j 
& en argent, on a de pièces de 6, de j, & da 
I livre 10 fols. 

Le 4 Juillet 1769, le change ctoit tombé h 
ï8 livres 14. fols, ce qui n'étoit pas arrive depuis 
dix ans'i en forte que pour aoo livres flerling^ 
je ne reçus que 3740 livres de Piémont, corn- 
fiiiffion payce- En Novembre 1777^ le change 
étoit à 19 livres 7 fols, & 100 livres ftcrling 
produifîrent 1935 livres ; nwM3 en Juin i778> U , 
ptoit à 20 livres, 

GENES. 

La livre fterling vaut 28 livres de Genes« 

Le fequin de Florence eft de 13 livres 10 fols . 
^ Gènes. 

Le louis d*or de Frajice vaut 29 livres 4 fois 
^e Gènes. 

Une piaftre, ou dollar d'Efpagne, a cours pouf 
^ livres 10 fols. 

Conime je ne veux faii^ mention que de ce 
eue j'ai vu, j'entends parler feulement ici di^ 
tours des monnoies, dans les années 1769, 1770 
^ 177 1, & ne réponds pas des changemens qqi 
pavent être funrenus depuis. 

]? A a M E. 

La livre de Parme eft de 5 tahccbi, ou/oldi (fois). 
Vn faolo eft un peu moins de 6 fence d'Aa^ 
j^leterre^ I2folsde|«'raoce, 
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jxvi^ Rapport 

Le fequin de Florence eft de ao paoli à Parmc^ 
ou 44 livres de Parme. 

Le louis d'or de France a cours pour 97 livres 
ià Parme ; en forte qu'il efl: avant^eux de por- 
ter des louis à Parme, pour les changer en fè- 
Quins de Rome : en 1777 j'eus 110 iequins pour 
50 louis^ 

M O D E N E. * 

l^ KvKî de Modene eft de 6 baiocchi oxt/oldK 

Un paoh vaut 10 baiocchi de Rome. 

Un écu Romain yaut xo paoli. 

Un fequin de Rome yaut i^ paoli & demi. 

Un fequin de Fîorence yaut 20 paoli. 

Il eft^ bon de faire attention à la différence dç 
la valeur des fequins de Rqme, FlQiencc & Ve* 
oife, dans les. villes où l'on doit aller, afin de 
fc charger de la mçnnoie qui a un cours plus 
avantageux, 

B o L o G ir B. 

Là livre de Bologne eft de deux paoli, 
I^e fequîn de Rome vaut 20 paoli & demi. 
Celui de Florencç n'en vaut que 29. 

F L/ o . R 1 N ÎC E. 

La livre de Florence vaut un paolo fe-demî, 
JLiC fequin de Florence vaut 20 paoli, 
}jc fequin de Rome vaut i 9 paoli & dcmK 
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Suivant k change courant, le 19 Oftobic 
1760 , 100 livres fterling tirées fur Londres, 
ont produit aoi ièquins 18 facH Romains ; Sc^ 
le 28 Novembre 1777, la même fomme a pro- 
duit 205 fequins 15 pa/)Ii Romdns« 

R O M £• 

"L'écu de Home vaut io j^avlt; le paûh 10 
èaivcchî. 

Le fequin de Rome vaut 20 paoli & demi. 

Le fequin de Florence vaut à la Bourfe lOpuiM 
& 3 quarts, mais n'a cours que pour ao faoS 
& dcmL 

Le lequîn de Venife vaut 20 faaîu 

Uonza de Naples vaut 24 paoli. 

Il n'y. a. de change à Rome qu'avec Paris ^ 
Amfterdam. 

Le louis d!or s'7 prend pour 45 paali, quel- 
quefois feulement pour 44. La guince n'y b 
cours que pour 42 ou 43 pa^li. 

En tirant fur Londres,- la livre Iterling vauc 
environ 42 paoli. 

Le I Décembre 1768, une lettre-de-changc 
de 200 livres fterling a produit 840 écùs Ro- 
mains, fans compter la commiflîoni ïlriais, le 
•16 Avril 1778, j'ai eu 203 f fequinâ Romainjs 
neufs, pour 100 livrer fterling. 

Les comptes fe tiennent à Rame , en JçuMt 
(écus) ^ baiocchî. 
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IMK R A 1^ » « H t 

K A i> L B s. 

Un carlStto eft lop-ani, ou 4 f ^r^ Angîôîs^ 
\in i^rtf w cft thi peu moins d'un éctm-'penfry. 

Une mza Vaut .30 rjrfi«i de Naples> ou a^ 
paoli de Rome> ^ ducats de Naples ^ 7 ©»af^ font 
à-peu-prcs 4 livres fterling. 

Six carlini de Naples valent 5 ^fl//Roi;nains 1 
4 1 r^r//»/ font ijhitling 8 ^^//f^ J i 5 onze valent 
6 fequin3» 

Un ducat d'argent eft jo tarlim^ 3 fiillingi 
^Tolsj ou pence Anglois. 

Un ccu Romain à cours pour t a carlini |, Un 
iequin vaut 25 1 carlini. 

Une livre fterling vaut 52 carlini^ pu 2 feqiiîns 
& 2 carlini. 

Le change avec Londres, le 14 Février i765j> 
itoît d*un ducat xmj 10 c^r//>/ pour 45 j^f»^-^ 
lAngloîs* 

V E N I s t. 

Leîcquin Romain Vaut 21 livres de Venîfe. 
Celui de Florence en vaut 21 & demie. 
X-e fequin de Venife vaut 22 livres de Venife» 
XJïïfilippd eft de 1 1 livres : i denii-feqlj,in* 
Un ducat d'argent eft de 8 livres, 

MIL AN. 

Il y a deux manières de compter à Milarij Tunft 
que Ton appelle argent de banque^ (moneta di 
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lùnco) ckMit i>n lKt ij&ge p(Mr ks biltâl^^&4et- 
trcs-tfc-change^Tawtre, qoe }\te jKxnrnfe ^earr 
abiifify ce qui fe dit 4^ Targent que IVmi ^ûth 
ploie à faire des emplettes qiidconques« Toutes 
les efpèces qui <Mit cours à Milan, valent plua 
XMiinbins, reUtîvcnteiitàt:es'dcux mamères de 
compter* 

TreiftelîVits, ur^f ie ian^ue^ Talent 31 lin 
è^ cours abu^f. . ' * ' . 

Le feqoin de ï^ldïtiitc v*3t 'Ï4 Hvres to iol§, 
er%ent de himque^ & 17 livres 10 fols, coitnr 
«^«/^^ 

^Le Ifeiitim de^Vehîfe, la itieiric ckdTe. 

Le fequia de-Rome v^t^ '4 ^^^^^ 4 fols, ar- 
Ij'/nf de banque, 6c 20 livres 10 fols, eours abu^-^ 
«quelquefois ai livres. 

La îÈ)iftale d'or de PîénMiirTàuft 45 ^livres nfe 
Wilàn, eokrs Mbujif^ 

l/ni pïfteîe d'or eft i o livres de Genève* ;' ; 

ÎJne livre de Genève eft' de deux pxèces^èc 
10 fols. Il n'y a point de pièce de moixnoitf 
d*une livre. 

L^ccu de France de 6 livres, eft de 3 Kvrtai 
1 2 fols & demi de Genève. 

Une TiVré dei^ance eft i '2 fols, argerit cou- 
.rant de Genève. ' ' 

Un louis d'or ^a cours'pour 14 livrd'ia-felt 
âeGeneve^ ' ^ 
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/»xi] Rapport 

Le change de Genève avec Londres efl: de ji 
& demi à 56 pi»cs Anglôis pofur 3 livres courarit 
de Genève. 

SUISSE. 

On compte par livres ou francs. Ùrié livre efl: 
de 10 èa^Zy ou 30 fols de France. 

Le ducat d'or de Berne vaut 72 iafz, ou iô 
livres 16 fols de France^ 

L^écu de 6 livres de France vaut 4 livres dé 
feerne. 

Sept iafz Se demi font il fols & demi dé 
France, Un tatz eft 3 fols j ao iatZy un ccu^ 

A L L E M .A G'U E. 

Tous les Princes de l'Empire qiii battent 
monnoie, font obligés de fe conformer à la va- 
leur & au titre des elpéces, qui font établis par 
la Diète, pour avoir cours dans TÊmpire. 

On tient les comptes en rhdallersy florins & 
creutzers. Le rixdaller à Vienne eft d'un florin 
& demi ; le florin éil de, 60 ireutzers s le creutzer 
çft de \femins \ 2^^^^^^^^^ font un groàt. Cette 
manière de compter eft îifitée dans tous lés Etats 
de la Maifon d'Autriche, en Bohême, en Souabe, 
en Franconîc, le long du Rhin & du Danube i 
mais on compte différemment à D'refde, à Berlin, 
dont nous ferons des articles féparés, 
. Le louis d'or eft la meilleure elpccè de mon- 
»oie pour voyager en Allemagne ; il à cours 

poûf 
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DÈS : M o" K K OM é s. xxxiij 

Jx>ur II florins jufqu'à Augfbourg; maïs dans 
les Etats de la Maifôri d'Autriche il n'a plus 
cours ijue pour 9 florins. 

Dans les pays Autrichiens, la monnoie d'or eft 
en /ouverains &c àtm-fouverainsj de 12 florins 
& 40 creutzersy & 6 florins 20 creutzers. Le 
ducat de Holknde vaut 4 florins & 14 eretàzersi 
les dudats de GremnitZi ceux de Florence & de 
Venifèj valent 4 florins & 14 creutzers; mais le 
ducat Impérial, & ceux de Bavière & de Saltz^ 
bourg, ne valent que 4 florins 16 creutzers. . ( 

Le 16 Mai 1770, pour 100 livres fterlirig^ je 
reçus 833 florins, & payai en outre 2 livres fter- 
ling de commifl[ion, ocd. 

La monnoie- n*ayoit pas tout-à-fait la v^(^r 
que je viens de fpeqifier ainfi pour les pays Au-'* 
trichiens, lorîque j'étois à Vienne j mais rimpé-^î 
ratrice-Reine la hauffa par un édit du mois de 
Mars 177 1, à U valeur indiquée icié 

DRESDE. , , ;< 

^ • i' ^ - •* 

Le -ducat de Saxe vaut 2 écus 20 gros^ où 
4 florins i quart. ' ; 

. Lé dûcat de Gremnit2:, les féquins de Hollande 
& de Florence ont le même coui:s. Le florin fc* 
divife'en 16 gros^. - ' ' 

Le 20 Mars 1771, pour Î5Ô livres fterling, 
que 'j*ai tirées fur Londres, j'ai reçu 300 ducats^ . 
dont j'aîpayé 6 dé provifiori. 
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àoait . H A p p o n «r 

ft B R L I Hé 

Les ducats de Hollande, de Saxe, &c. valent 
^ ccus } reçu vaut 24 gros ; le fknin cft de 1 6 gros 5 
le gros^ de 1 2 fénnins* Le louis d*or vaut 5 écus : 
il y a de Tagiot pour les louis. Au commehce- 
menc d'Avril 177 1> pour 100 livres fterling» j'ai 
reçu 200 ducatSj dont j'ai payé 8 ducats pour 
coirniifTion, &c. parce que je n'avois d'autre 
fettrc de crédit que de Vienne, & qu'il falloit 
payer la provifion du banquier de Vienne, outré 
celle du banquier de Londres* 

BRUNSWICK ET HANOVRE. 

Les ducats d'Autriche, de l'Empire, de Hol- 
lande, valent 2 écus 16 gros-. Vécu, ^j^grosi le 
florin, iS gros. 

C O Ir O G N E. 

Un ducat cordonné de Hollande vaut 5 florins^ 
& \ quart, ou 3 ri^dallers h 

Le ducat de l'Empire vaut j rixdalUrs f. 

L'ccu de France vaut i rixdaller^. 

Le carolin, ou louis d'or de France, vaut 7 
mxdallers 4-. 

\jtJouvtrain d'Autriche vaut 10 rixdallers. 

Le florin eft àsi ^<) ftubersy ou fols. 

Le 26 Avril 177 1, pour 100 livres fterling^ 
j^'ai eu 201 ducats dç HoUande» cmEuniifioi» 
gayée. 
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..•..:f f:«; .MP»H9*f «' >aXf- 

, H o'j; h â^ H Xi 

Jjè ducat de Hollande vaut 5 florins 5 fols^ 
Le florin éfl; d(é io fofts , & iraut environ 
î Jhilling 8 deri; Anglois. 

Il y a des pièces d'argent d'un florin, d'autres 
de 2.8 fdlsi de 6 6c de '5 fols & demi, & aepiè- 
«^ dîtof <fc7&:4e i4fl0riM. 
. Le 13 Mai 177 ij pour iqo Uvtes fterling^ 
}*^ $i^ %9^ fiwins, fur cfuoî la ccfmmiflîort 
étoit payée; * 

fi |t A 6 À N f* 
Le ducat de HqIUp4€^ v^t $ ftorinà^ 0^ ii 

Le florin vaijt ap ffili^* 
IJeJcaliHy 7 fols. 

i^plaquety 3 fol* & denii, OU demiréfcalip. 
JL^ douWe foUverMn d'Autriche vaut 17 flor. 

■: ÏX:J^¥il$ d'pr vaut 37 i/çalitis a fols & 4 den. 
ou 13 florins i fol & 4 deniers, Six louis font 
13 ducats î. . 
La couronné vaut 9 é/ealins, ou 3 flpri|>s,3 fols, 

t I ro s ET s P A. 

Le looiis d'or vaut -ja ^câlins. 
La guince aufli 39 ejcalins. 
iJef câlin cfl: io fok 4e Liège, environ 6 ^«?#^ 
Angloi^t 

''y 
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îttxyj Rapport des MoKNtfiESr 

Deux efcalins font un florin. 

Le àoxikAt, Jùuveràin d^AutncIïe vaut 53 ç/^ 
colins. . ^ 

La monnoie la plus avant^ufe* à' porter, bft 
le louis d'or, ou la guince* 

Trente - quatre maravedis v^nt un f^al dé 
vellofiy ou 5 fols de France, ' , • ^ 

Soixante - huit maravedis valent un rêâl de 
flata, ou 10 fols. 

Piaftre à colonnes, 5 livres de France, vaut 
20 réaux de vellotty ou 10 de plat a. Elle fc 
dîvife en demi, quart & 8*^. de piaflrc. 

Piezettay monnoie efièftive de 20 fols'dci 
France. Detni-piezeltai 10 fols. * 

^artOy 2 liards. 

Ocbavoy I liard- • 

EJcudieoy monnoie d*or de 5 livres de France. 

^adruphy monnoie d*or efFeftiye, vaut 75 
livres de France, fê fubdivife jufqu*à iitiiS^. ca 
monnoies efFeâives. " • • . ^ 

Rêaldeplata^ 10 fols de France. 

Real de vellon, 5 fols. 4. . . 



f\ 
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PRIX DES CHEVAUX 

DE POSTE 
DANS LES DIFFJ^RENS PAYS DE L'EUROPE. 



•.ANGLETERRE. 

Jt ouR deux chevaux de chaife, 9 pence ^ ou 
9 fols fterlîng par mille. * 

Pour quatre chevaux de chaife, 1 5 pence par 
mille. 

Pour un cheval de felle, 3 pence par mille, 
excepté fur la route de Douvres à Londres, & 
celle de Londres à Bath, où Ton paie i Jhilling 
par mille, pour deux chevaux de chaile, & 18 
pence pour quatre. 

On donne 18 pence, ou 2 JhillingSy à chaque 
poftillon, & 6 pence au palefrenier. 



* Depuis l'impreifion de cet ouvrage, on a ioipofe en 
Angleterre une taxe de 3 penct par.inille pour chaque cheval, 
pa}rçc par les yeyagçur». . 

d iij 
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XXJtVlij ?RÏ3t DES CttBVAU'X 



f R A liï C E, 



Chaque cheyai de chaife ou de fèllc çft payé 
a 5 fois, & l'on trouve au commencement du 
livre des Poftes, tous les rcglemens relatifs au 
nombre des chevaux que Ton eft obligé de met- 
tre à fa voiture. Les Maîtres de pofte & pof- 
tillons tirouyent à^s chaifes de pofte Angloifes fi 
bien roulantes, qu'ils aimept mieux les mener 
avec trois chevaux de front, q^e d'en mettre 
quatre à une chaife à quatres roues Françoife, oi; 
autre, con^nne je 1-ai éprouvé av^c ma chaife de 
pofte Anglpife. — Deffain^ à Calais, vous oblige i 
payer quatre cheVâûx 5 mais il eft le feul flif» la 
route qui faflfe cette difficulté. On donne 15 oq 
io fols par pofte à chaque poftillon. 



I f A L I E, 



Il y a deux façons de courir la pofte ^en Italie ; 
)'une ordinaire, qui eft plus chère dans les Etat^ 
de la Ijombardie, comme le Piémont, le Mila-^ 
nez, & les Etats Vénitiens, que dans le reflse de 
l'Italie ; c'eft pourquoi, 4^s ces Etats, on ac- 
corde aux voyageurs là permifTion de prendre 
des chevaux de pofte à un moindre fûx qu'i^ 
n'eft fixe pour la pofte ordinaire, mais avec quel- 
•qucs rrftriâions, opmnrc de lie pouvoir obliger 
le poftillon à galoper fon cheval, & de ne pou- 
Toir voyager après le fplcU couché, qu'en payait 
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îe prix entier de la pofte, & c'eft ce que Ton 
appelle aller en çamHaturay aue Ton obtient ai- 
fément en partant de la capitale de ces Etats ; 
mais fi Pon en a beiôin en entrant dans le pays, 
il eft bon d'avpir pourvu d'avance % fe procurer 
cette pemnifllon, qu'on fe fait envoyer par un 
j^anquier dans les viljes d'où Toi) part. 

f i t u o n Tp 

On alloît autrefois en çamhîatura dans le Pié- 
mont 5 mais elle a été abolie, & le prix de 1$ 
pofte a été réduit aux prix fuivans : 

Pour une chaife à quatre roues attelée de trois 
^chevaux, 6 livres. 

Pour une chaife à quatre roues, attelée de qua^ 
tre chevaux, 8 livres. 

Pour deux chevaux de chaife, 4 livres 10 fols. 

Pour un cheval de felle, 2 livres. 

Un carrofle à quatre places doit être at^ 
télé de quatre chevaux, & payera 9 livres, ôp 
ainfi du refte % proportion pour fix chevauic 
pu plus. 

On doi^ne environ 30 fols par pqftillon. 



G E N E ^. 

Pour 2. chevaux de chaife, 9 liy/ 
jde Gènes 

Pour \ cheval de feUe, 3 liy. de 
Gènes 



par pofte, 
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^ P^IX DES CUIÇVAUX 

ÉTATS DE PARME ET DE PLAISANCE. 

Pour 2 chevaux de chaife, 1 5 paoli 1 « 

Pour un cheval de felle, 5 paoli j P P * 

à la première pofte, mais dans les poftes fui- 

vantes, 5 paoli par cheval. 

MODEMS. 

Dans les Etats de Mddene, l'ordonnance étoit 
autrefois de 1 5 paoli par couple de chevauj^, &ç 
Ton accordoit aifcment la cambiatura à 10 paoli i 
mais à préfent on ne niet plus en force Tan- 
cienne ordonnance, & l'on paie en pofte ^paoH 
par cheval de chaife & de felle. 

TOSCANE. 

Pour 2 chevaux de chaife, 8 paoli 1 ^ 

Pour un cheval de felle^ ^P^oH } P^ P^^^^- 

ÉTATS BC C L Ê S I A STI QJJB S. 

Pour 2 chevaux de chaife, 8 paoli \ « 

Pour un cheval de felle, 3 paoU î P^^ P^**^^- 

ÉTATS DE NAPLE§, 

Pour 2 chevaux de chaife, 1 1 car Uni ) ^ 

Pour un chevalde felle, 5 carlinii J P^^poltc; 



Pour 2 chevaux de chaife, 11 car Uni 
in cheval de felle, 5 carlinii 

ÉTATS DE VENISE. 



• Oo peut toujours fc procqrer le bulletin pour 
aller en cambiatura, en écrivant à Venife, de U 
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vîlle d^où l'on part, pour s'y rendre ; & alorjs 
pn ne paie que 5 livres & demi par cheval, foit 
de chaife oii de felle. 



M I L A N E z. • 

Pour deux chevaux de chaife, 8 1.1 
1 2 fois & demi, ou un demi-fequin > en pofte^ 
Un cheval de felle, 4 livres J 

Il y avoit autrefois là camhiatura i mais on Ta 
fupprimée, Se Ton a récjuit le prix de la pofte. 

GENEVE ]ET SUIS s 5. 

Il n'y a point de pofte en Suiflè; on prend 
des chevaux de voiturier, & l'on fait un accord 
avec lui le plus avantageux qu'il eft poffible. 
Pour aller de Genève à Bafle avec trois couples 
de chevaux de chaife & un cheval de felle, j'ai 
donné quinze louis ; huit louis jufqu'à Berne, 
& fept jufqu'à Bafle, 

SAVOIE. 

Il y a pofte en Savoie ; mais il gft rare qu'on 
s*en fervé, la nature des chemins ne permettant 
pas qu'on aille plus vite en pofte qu'avec des 
chevaux de voiturier, excepté pour des chaifes 
a deux rouesj & légères. Qn s'accorde avec des 
voituriers, ce qui eft plus commode. 

ALLEMAGNE. 

Les poftes font très-bien réglées pour le prix 
en Allemagne 5 on y paie 1 florin par pofljc 
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)dfij Prix des cfii^v a v % 

pour chaque cheval, excepte dans les Etatt de 
rEmpereur> où Ton ne paie que 3 quarts de 
ftoriu. 

HOLLANDE. 

On va en pofte jufqu'à Bréda ; là, il ne le 
trouve plus de. chevaux de pofte, voi|s y prenez 
des chevaux de voituricr. J'ai donné 36 florins 
de Bréda à Gorcum, pour fept chevaux, & % 
jSorins & demi par cheval depuis Gorcum juf- 
cju'à Utrecht : le refte à proportion. En Hol- 
lande, on voyage beaucoup par eau* 

F L A If P R £• 

Dam fcs Etats de la Flandjrc, la pofl^e y cfj^ 
^glée comme en France, 

Uans les États de l'Empereur, on paie 3 quarts 
^e florin d'Allemagne par potte^ pour chaque 
fhevaU 

PASSAGE T>V MONT-CÉNTIS. 

De Turin à Genève, j'ai donné, en 177Q, 
•îringt-huit louis pour une chaife à Tangloife à 
quatre chevaux, une chaife à deux roues à deux 
chevaux, un cheval de felle, porteurs de chaife 
pour la montagne, & jufqu'à Modane ; nour- 
Hture pour deux Maîtres fur la route, 8ç le trans- 
port de la chaife & du bagage de l'autre côté du 
Mont-Cénisj fur des mulets* 

En 176 1, je n'avoisdonnc que vingt îoqis pouf 
]te racmts voyage, aux mêmes conditions* 
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P E F O S T t. JlIIij 

En 1777, un carroffe à fix chevaux, une chaifi; 
à trois chevaux, quatre jchevaux de felle, nour« 
riture de trois Maîtres, paflage de Tequipage ai| 
Mont-Génis^ &c. a coûté 70 louis. 

En Î779, 1 50 louis pour vingt-huit chevaux, 
dont vingt-quatre de trait, quatre de feUe -, paf- 
iage du Mont-Génisj pour quatre c^roflet;^ douasf 
phaifè$ % porteur^* 

B s F A c w lE, 

Dans le cours du voyage d'Efpagne^ à la fi^ 
de l'ouvrage, on trouvera le prix des nwlçs ^ 
(|ç$ c^eches;^ oy chaifes à deux muleSf 
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T . A :B L E 

. DES: MATIERES ET DES ROUTES. 



MATIERES» 

Avis fur la nouvelle édition v 

Pï-écauâon néceûaire pour ceux qui voyagent avec an ' 

grand train vij 

AvertifTemenÇ ix 

Tables des rapports de la dépenfè en voyage. en Angle- 
terre, en France, & en Italie xvj 
Diverfcs proportions des différentes parties du globe ihU^ 
Hauteurs dcj^^ montagnes xvij 
Rapport des mefures linéales de dilîerens pays, en pou- 
ces & décimales d'Angleterre - xix 
Aiiitre rapport des mefures de Paris ^ de Londres xx 
Rapport des mefures itinçralyes xxj 
Rapport desmonnoies xxk 
Prix des chevaine de poflç xxxvij 

ROUTER. 

D^Edîmbourg à Londres 2 

De Londres à Paris, par Lille 6 

De Calais à Paris, par Amiens to& 230 
De Spa à Paris, par Chaufontaine, Liège & Bruxelles 14 

De Spa à Aix-la-Chapelle 18 

De Liège à Spa, par Forges ibU. 

De Paris à Lyon h Avignon 2^ 

De Paris à Lyon, par la Bourgogne 28 

De Paris à Tours 34 & 23 ï 

D'Orléans à Biois 3^ 
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, tAôLË DES MATIÈRES, écc: ^• 

De Tours à la Rochelle . '40 

De îa Rochelle à Bourdeâux 44 

pe Bourdeaux à Touloufe 46 

De Touloufe à Montpellier .4S & 235 

De Montpellier à Marfei lie 52 

De Marfeill'e à Nice 5 S 

Âbute de traverfe de Calais à Dîjoa ^ 60 

ï)e Dijon à Genève 64 

De Nice à Gènes, par le Col-de-Tende M 

De Gènes à Bologne ' 70^ 

t>e Turin à Tortone 76. 

De Bologne à Florence 89 

De Florence à Rome . . 86 
De Florence à Rome, par Perugîa, Folîgno, Ternî, &c. 98 

De Rome à Naples 102 & 245: 

De Rome à Lorete lèî* 

De Lorete à Bologne - 1 1 2' 

De Modenc à Pife 114. 

De Bologne à Veniiè • 116. 

ï)e"Vemfe à Milan ht 

De Milan à Turin _ 12^ 

De Milan aux îles Boromées Se au lac de Corne 12 S 

De Turin à Genève 150 

ÎH Chambery à Lyon 134 

De Genève à Schaffhaufen 13e 

De SchafFhaufen à Munich, par Ulm, Augsbom-g, &ç. 14a 

De 'Munich à Vienne .142 

De Vienne à Presbourg 148 

De Vienne à Efterhaz 150 

De Vienne à Prague 1 51! 

De Prague à Leipfick 154 

DeLeipfick à Berlin 156 

De Berlin à Brunfwick & Hanovre 158 

De Hanovre à Cologne • ' \66 

De Cologne à Utrecht 'j6± 

è'Utrecht à Amfterdam 'i66 

Èf^Amfterdam à Bruxelles .' ' 1^8 

De Bruxelles à Calais • - ^ • 172 
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04 TAfiLÈS i>ËS MATIERES 

Se Londres à Bath & Briftol 

Du Château de Belmont à Edimbourg 

Autre route de Belmont à Edimbourg 

D'Alnwick à Werrington, par Bath, route 4c traverlè 

De Bonn à Aix-la Chapelle 

D'Oftende à Lille 

De Bafle à Manheim & Frdncforé 

De Florence à Pife 

De Parme à Mantoup 

i^vertiiTement fur la route en Efpagnè 

De Perpignan à Madrid 

De Saragoça à Madrid 

Dç Bayonne à Madrid^ par Saragoça 8c Valèncii 

De Madrid à Bayonne» par Vallaiolid (s Burgos 

De Bayonne à Roncefvalles 

De Liibonne à Madrid 

Supplément 

De Tours à Poitiers 

t)o Poitiers à Bourdeausi 

^e Bourdeaux à Bareges 

D'Auch à Touloufe 

De. Montpellier à Avignoa 

D'Avignon à Lyon 

De Lyon à Genève 

De .Genève à Bafle 

De Bafle à SchafF^aufen 

De SchafFhaufen à Kemptcir -• 

De Kempten à Trente 

De Trente a Venife . . 

De Bologne à Lorete 

ÎDe Lorete à Rome 

De Rome à Florence 

De Florence à Lericé 

De Lericé à Gènes 

De Gènes à Parme 

De Parme à Milan 

De Milan à Vérone 

j^e Vérone à Padoutf 



Paie 

ijô 

i8g( 
ï3x 

j8^ 

i^ 

ibidi 

igi 

19S 
204. 

220 
àzz 
229 
iji 

23Ô 

217 

tbid% 

138 

ihidl 

^39 

240 

241 
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244 

ihii: 

«47 
Hié* 
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feT DÉS ROUTE «• ^ 

Page 

ht Vcnîfe à Trente 248 

De Trente à Inrprutk Uid^ 

D'Infpruck à Avtgfbovtrg 2^^ 

D'Augibourg à Nuremberg disdi 

De Nuremberg à Hailbron 259 

De Heîlbron à Manheim shid. 

De Manheim à Francfott ièiiL 

De Francfort à Cologne 251 

De Cologne à Bois-le-Duc i^/^ 

De Dieppe à Abbeviile sSid. 

D'Abbeyille à Reims 25^ 

be Reims à Strafbo.urg 2^j 

De Strafbour^ à Augiboat^ 35^ 

De Kempten a Bafle élfjd^ 

De BafleàBeford l$j 

De Beford à Langres i^^. 

De Langres à St. Diziai* g^idk 

De Reims à Mardyck s^é 



fin dt la t^Ui 
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VEPIMBOVAoi 



Poftei. 



lenmîU. 
Angt. 



BO U H G > 

àBlackfhMlcs J 
à Noitoun 
a Greenla^a 
à Cwnbill 
à Wooller- 
Hauxh 
à Rya^de- 
' Mooi\ - 

àMOKPlTH 

àNlWCASTLE 

àDURHAM 

a Darlington 
àNorth-AUcr. 

ton^; ' 
2 Boroùgli- 

Bridge 
ÀWetherby 
IFcrry-Bridgc 

à Doncafter 

à Barnby- 

Moor* 

a Scarthen* 
Moor 



Xfoor 
à Tuxfwd 

«NSWAftK 



} 



\ Htad 
Talbot 



Swan 
Angel 



Red Lion 



«5 

II 

II 



»9 
12 

16 

H 
12 



10 
H 



Temp» 

en 
route,* 



Obsssvationi locale» 



.min. 



I 40 



39 
»5 



ny a peu de pays en 
Euro^ oùragncoltm 
ait fait de plus grands 
progrès» que dans cette 
partie de r£coi&, de?» 
pois trente ans. 



I 30 



2 20 

2 2 

Mi 

2 

«4$ 



3 5 

* 45 

2 



I Sï 



La province de Nor* 
thumberland n'eft pa» 
également Uen cuti- 
vcift, fur-toutvers Poe* 
cident. Sa principale 
richeiTe eft dans les 
mine$ de charbon. 
La province de Dur- 

3^ham eft une des plus 
agréables U des mieux 
cultivées de i* Angle* 

34 terre. . . t 



Excellens pâturages 
pour les chevaux dans 
cette province d^York. 

Pays abondant en 

^^blcdç & en pâturages, 

qui nourrit beaucoup 

de bétail, & produit 



*U,B* On n.*a pas compté 
dam toute! les routes W 
temps de changer de che* 
vaux aux poftes, parce ^ue 
cela doit être différent pour, 
lef voyageurs %^ félon la 
quantité de chevaux dont 
chacun a befoin. 
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On compte environ 5 5 «ooo âmes dans Edimbovko* Lt 
£tuation en efl extrêmement avantai;eaiè« & très-riante quand 
le tempis ne s'y oppofe pas.— Lé chlte'aQ fe foutiendroît aod- 
que temps contre une armée qui n'auroit oas beancoap d'ar- 
tilleri«.— On y a bâti une nouvelle ville tres-rénilièrc Se très- 
jolie.-— Le palais, la douane, la vue du château, font ce 
qa*il y a de plus remarquable. 

A i€ milles de Rymfide-Moor & ig de Morpetli eà Eif. 
don, & Otterbnne à 3 milles de là; pays de montagnes» 
mais où Ton fait de grandes améliorations. 

NsWcASTLti ville très commerçaritcf, d'environ ^,000 
âmes. 11 n'y a point de port en Angleterre qui fôiuuiffe on 
plus grand nombre de magots. 

Un voyageur ne doit paà négliger d'allet de Mokpitk 
à Almoick, pour y voit le château dé Pillnâre &milie det 
Percys^ qtie le préfent Duc de Northumberland a rebâti 
preique entièrement ftir Paneien plan^ avec cette magnifia 
cence qui lui eft propre. J'ai vu les plus beaux châteaux des 
plus grands Seigneurs en Europe» k je n'ai rîen vu d'âuffi 
magnifique k d'auffî complet €^*Alnwick. 

A 2 milles de Wétherby eft le parc de M« Thomfon ; à 7 
milles de Wetfaerbyi près d'Aberfi>rth, eft la terre du Che- 
valier Gafcoigne ; k entre Borough-bridge k Wétherby tft 
telle du Lord Galway. 

De Barnby-Moor on peuf aller S Tuxford, chez Sellers au 
Rul4ion ; il y a 10 milles, k 14 de là à Newark. Tuxibrd 
en une meilleure auberge que Scarthen-Moor« 
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à Stevenage 
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'qu'à Londres, Se 










û^Morpetb^Edm- 
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A Bagden, eft le palais de l'Evêque de Lincoln ; on peut 
fe promener Hans les jardins. 



A Hatfield, eft la maifon de plaifance du Comte de Sallf- 
biuy.— -De la cour de l'auberge vous entrez dans le parc» 
où font de très-beaux arbres de plus de 200 ans. 

Ce n'eâ pas ici où l'on doit s'attendre de trouver un^ 
defcription d'une aufli grande ville que Londres : il y a 
des volumes entiers qu^on fe procure aifément, ^ qu'il faut 
confttlter. — On y compte 8 à 9 cens mille ames> environ 
150 mille plus qu'à Paris. — Londres eft à Paris» en étendue. 



A iij 
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De LONDRKI 

Ji Paris. 
pirLiLLi» 

DcLONDRES 

à par tf or fi 
» Rccbefter 



à Sittinghourn* 
Cantkrbu- 

à Dover (^) 
à Cal Aïs (0 
à Ardres 
à la RecoufTe 
à St. Omer 
à Aire 
à Lillers 
à Bêthune 
aa Waquet 

àLlLLE(^} 

à Carvin 

àLcns 

à Arras(^) 

àHeryiUe 

à Éapaume (/) 

à iSailli 

àPSRQNKB(;) 



• The Rofc 
(tf) King*8 Hefd< 
(^)CityofLon4ou 
(c) Chez DefTvn. 
,(<0 A l'Hôtel royi. 

oa Bourbon* 
(#) Eco d*ArtoÎ8*- 
(/) Hôtel de Çha- 

brillant. 
Qf) A la Pofte. 



Poilea* 



DUt. 

en mil' 
Aogl* 



Temps 

en 
route. 



ObSBRVATXOVI LOCALft 




f J'aifai 
< en 1776, 
{ pofle en 



fait iiae Ibis, 
cette même 
une heure. 



Le Comté de Kent cft 
ric^p ^ affee agréable» 
mais n'offfe pas uijç 
campagne aufii belle 
Se aum bien cultivée 
50 que les autres provin« 
ces 4' Angleterre. 

Très-beaux diemins. 



Fertile en bleds, & 
abondant en pâtura|cst 
en lin> en houblon* 
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R E M A R CLU E S. 

Stftre Londies 5c Dartfb^ eft le village de Greenwidi» 
di c& le fuperbe hôpital de la Marine : les abords de Londret 
offrent tin coup^d'œil qui canfe «ne futpriie fatisfaiiante à 
tous les étrangers. 

Piès de Rubéfier eft Chatbam, où fe voit un beau chantier 
de Gonibu^ion de vaiiTeaox de guerre. 

De Canterbnry à Douvres, le pays eft à peu près femblabl» 
au Maine « X^£r«s labourables, prairies naturelles 5e arti« 
£delles« 

On eft moins de ^epips à &ire le trajet de Dovvrbs à 
Calais que celui de Cal Aie àDovvRBs^ parce que dans 
le prejaier la marée eft toujours plus j^vorable.— Un bon 
paâàgeciftde 3, ^, ou 5 heures. J'ai fait ce trajet vingt 
$>is, A aVû jamav été plus de %2 heures*— ^ Six heures .^ 

£R.eQ^igijt4en jPrance^ je n^ croii pas l^rs de propos de 
parler de la population en général. Dans les années I77Q# 
1771» 1772^ on .fit ^ relevé des naiftances, des mariages» 
U des moru dans tout le royaume ; l^année commune des 
^^norts eft de 780,040. Sur le pî^ed 4c 33 vivans pour un 
mon» on troiiye une population de 25,74.1,430 $ ic fur celui 
^ 3i« on a 24,181,330 Mabitans dans le rovaome do 
Pramce.* Voyez r«xçeilent pu^;ig^ de }A. N^er fur ij^ 
UgUUi$iw4ê' Qrainii page %^ * pote. 

LiLL^» yH^ capitale de la Flimdjne Françoife; place 
|brte> belle 4c jg^anoe ville. 90- JL^ citadelle de Lille eft re* 
^ard^ ibopfffC unp d^s plus fortes de P^vrope : cependant 
4» eiiin^ dayai^age pelk de Turin.--!- On admire en cette 
ville la fortp foyiàp, 1^ théâtre, la boorfe, les cafemes, la 
«aihedi^ak, 

^^^^^ QgAttt â la popiiiatlon de FsnSf en 1770 le nombre des iporu y 
fut de 26,085* En •comptant 30 vivant pool un mort, qui eft la cen* 
putation généralement rc^ue pour les fraodea villes, on ne trouve ^uc 
Ho^fSO amei dans Parît i ft 4|oaa4 9» s^mpteroit 33 vivam, elle at fc 
aaontcreît pat 1 700|000* 1 
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PeLoNDizs , 
à Pariv 



Paftes. 



ÈMârclie-lp- 
' Pot ' 
^ Fonches 

à Conchf-Iès 

Pçts 
3 GuviHy 
à Gournay (f) 
au Bois-de-Li 

â Point-Sâînt 

MaixeîïCie 
â ChaniiHj . 
i Luzârches 
àEcouen 
î St. Denis 
à Paris. (^) 



Dift. 
en mil 



lé 
I . 
I. 



«i 
f 

« I 



7f 
5f 



.8 

12 

•6 

7 
5' 

• 7 



Temps 



en 

route. 



OBSXivAlUONS LOCALES 



1 20 

, 45 



40 
55 



Trè5.beati5i'chemitis . 



On trouve enviH)»^ 
30 thevaux fur «èttc 

ute. ' • ' • '• 



4* 



{h') Aji SaWI 
a*or,ousllaGrQ(lfo 
t^.. 

(y^) Parlement 
<3\Aiîgletcrre, " rue 
êôqueron. THoteh 
dans la rue de R 
chelîeu , dans la 
OK-Af upe desBons 
^tifans* Hôtel de 
Trevilie, près le 
L-uxembourg. Hô- 
tii»1 d*Efp!igWe, me 
Ouénégaud*. 



Beau parc de Chan^ 
tilly, qael^dn traverfe 
ainliqiteiçs(jardms. La 
21*- b<»Tie, àcomjfter 
\\ '. 4 J des No tf «-Dame de Pa- 
- I I \n.Sy cft près de Ppran-» 
gëricf." ' ■ '^ . . 



¥9^vn^ 



r 



if-K. «««M 
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• ■ . ' ' I I, „ ■ ' .., 1. _ -■ . 1,, ^ , 

ÂvLKA$^ belle, grande & forte ville^ fortîfipe par Va va aw-. 
r— Belle citadelle— La pofte eft près tlé la porte de Ua vili« 
&:. 4e la promenade da rempart.^s- 1^' Abbaye de St. Waail, 
jde l'Ordre des Bénédi^ns, e§ très^riche; maifon, cloître/ 
%]irev tbnt.y; éâ ina|;ni^ae : la bibliothèque a 200 pieds 
de long, & contient 30^0 volupies, 

Bapaume a une joliq promenade far les remparts. 
Peronne eft fur la Somme ; elle a' le renom de place 
Ibrte, parce qu'elle n'a jamais été prîfe,: je crois plutôt que 
c'eft qu'elle n'a jamais .été bien attaquée. • 

RoYE ; fi l'on s'y arr«te, il y a une joJie promenade fur 
les reQipms.aûtpi»r de la ville. 

, CHA;N,îP>fcï.Y, Hlalibn <fe plaifance de M. le Prince de 
Ço^de, cftle lievî Je, plus :agi-éable & le plus magnifique 
qufil yaît en .fr^ce t bâtimens, jardins,} eaux, parc, tout 
y annonce la ; 4e^d^eure d'^n grand pHtKe. Les écuries» 
cQrps-de-logis ifolé, peuvent être regardées, fans excepdon» 
comme les plus belles écuries du monde» Quelque route que 
l'on prenne^ on fera bien de pafler par Chantilly, & d'f 
voir le château, le^ jaj-dins, les écuries. 

Je n'entreptendrai pas plifô (de déclrice îci Paris, que 
Londres. Il faut avoir récouts aj^x flaris, aux ouvrages faits 
pourvu rendre compte.-^ Vn étranger fora très-bien d'ac- 
quérir un ouvrage iprt utile* intitulé Voyage pitfore/que de 
Paris l^deJespH'vtrons.'^Ovi fait monter le nombre des 
habitans de Paris à 650 mille.r— Les plus beaux moriumens 
d'architefture font la colonnade du Louvre, la cour du vieux 
Louvre, Ste. Geneviève,^ le portail de St. Gervais, St. Sul^ 
pice, la porte St. Denis, &^ celle de St. Martin, par Blon* 
del. En fculpture, le tombeau du Cardinal de Richelieu 
en Sorbonne, par Girardon, ^ le tombeau de Lamoignon à 
St. Leu, le tombeUu de Girardon à St. Landry ; les ou- 
vrages de Bouchardon au jardin des Tuileries, les bas-rcliefi 
|de la fontaine des S S. Innocens, &(;• 
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De Calais 

à Paris 
par Amiews* 



Foftes. 



OsSftVATIOMS LOCAllI 



ILAIS 1 

itbuif- S- 



h. mini 



DcCa 

aoHautbuif- 

ibn 
à Marquiie 
à Boulogne * 
à Samers 
à Cormont 
àM§fttreitéi{a) 
à Naxnpont 
à Berntv^ 
à Nouvion 

àAsBEVIL- 1 

à Aiily 
à FUxcourt 
9L Pecqnigny 
à Amiens 
à Hcbecourt 
à Fiers 
à Braetttî{c) 
à Wavigny 
à Saint Juâ 
à Ckrmmti^d) 



* A la pofte, bon 
ne auberge 4c 
fort propre. 

(a) A la Cour de 
France. 

j^^) Bonne auber^ 
ge à la polie. 

(f) A r Ange cou- 
ronné. 

[d) AuCigaerQyi( 



I f 



Depuis Calais jniqa'à 
Montreuil, bn monte 
h deicend pref^ ton- 
jours» 

Chemin ferre juT^u'i 
Clerraont^ 



La Picardie ne proi» 
^ dait que du Ued) il y a 
30 peu de pâturages^ point 
^ devin, U fi peu de bois, 

> (|ve la plus grande par- 
; tie du peupte fe çhaaâTe 

> avec de la tourbe. 
Pays ouvert bien cul* 

\ tivé. 

Chemins ferrés pref* 
\ que plats. 
; A ClermonC, on troa« 

ve un chemin p^vé j«^« 

qu'à Paris. 
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R E M A R Q^U E S, 

Calais a'& rien de remarquable que (a citadelle^ qui cft 
très-forte. 



fiMUgne n'a rien de remarquable. 



Montreuthy on ferme les portes H'entrée de la nuit« niait 
1 Its ouvre pour les voyageurs en pofie. 



on 



Abbb VILLE, ville peuplée & marchandej eft dlilingoé* 
par fes beaux draps de Vanrùhais, &. fes Jamat d' AbbeviBe. 
'Depuis Jèèe*vùU jufqu*à Clirmoni, j'ai trouvé» en 1773» 
Ibes cfiemins fort mauvais f mais on les racconunodoit» & 
Ton m'a dit que la route eil aflez belle à préfent. 

Amieks> grande ville, & affez bien |>euplée; il y a une 
riche fabrique d'étofïes de laine Se de poil de chèvre ; on y 
admire la nef ^ le clocher de la cathédrale, bâtiment go« 
khique^ k la promenaae du cours. 

La route de Clermont à Paris eft bonne & bieii pavée* 
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Temps 
- en 
route. 
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à Linguevilk 
à Ghantilly 
à Luzarches 
à Ecouen 
à St. Denis 
à Paris. (f) 


iR. 
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8 - 
6i 
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II 


h* min. 
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I 20 

? 10 
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55 




(^).Voyef page8 
Dour les hotds^ 
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3+ 


176 i 


3* 32 
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On 4©it s'arrêter à Chantilly^ pour en vîiîter les jardios 
.& le château..— * Les. écuries ^e Chantilly, foal les pliu 
laagnifi^ues iju'il y ait en Europe. 
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DeSpA àParis 
par Chaufontaine, 
LxzG£ ^Banx 



Poftes. 



Dift, 
en mil. 



Temps 

en 
roqte. 



Obsektations locale* 



DcSpa 
h, Forges 



2LlBGt 

à St. Tron 
à Tirkmont 
à Lomfûin 
à Malines 
à Anvers 
9 Malines 
à Bruxelles 
à Hall 
à Braine-Ie*- 

Comte 
à Cafteau 
à Mom (a) 
à Carignan 
à Quîévraing 
à Valen- 

CIENNES 

à Bottchain 



} 



à Cam- 

B RAY(^) 

à Bonavis 
à Fins 



(«) A la Couronne! 

Impériale.- | 

(^) A U poftft. I 



3| 

2 
2 
2 
2 
2 
2 

• I 



t 

I 

I f 



II 

I 



13 

7i 



h. min 
» «S 



s 

20 

9 
II 

>3 

\i 

13 

5 
7 

7 
lo 



7 
7 



4 zo 
I 40 

2 



J3é Spa à Liège, bois, 
collinefs & VsUoiîs. 

LaviJéâéGhsenfbri- 
tàinei en ârHtant, eil 
des plus arables que 
ronpuiâè iniàgîner. Se 
des pltts duo^etret é 



Depuis firiciiiiont jt^ 

qu'à Valeneieones» lé 

2 4opayseilpréibi!eDhit>& 

2 30 abondant eu blçdsiS^ en 



abondant en blc 
2 30 pâturages. 
2 3o| 
I 45 



28 

44 
40 

18 



^ Mons eft fitfté, par^ 
tie fur la montagne, & 
partie dn plaine, dans 



I 37 

z 10 

1 10 
I xo 



un terrem marécageux» 
fur la Trouille* 
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R E M A R QJU ES. 

On refi-aîchit à Forges les chevaux fans les dételer^ parce 
qu^ls ont tout le temps de fe repofer à Chaufontaine. 

Cbaufontatm eft au -bord d'une rivière^ joliment fitaé^ 
avec des bains Se des eaux thermales. 

, Spa eA dans l'£veché de Liège; c'eil un fêjoar fo#t 
agréable pour le temps de la faifim; on^ trouve la meilleore 
compagnie de l'Europe. Il y a un boisk très-joH> avec des 
promenades faites par M. Berkeley» Anglois. 

LiEGB, dans une vallée très-a|7éable fur la MeuTe» mal 
bâtie^ gouvernée par rBvêque qui ell élu par fon Chapitre^ 

Four Anvers 2; Bruxelles, voyez page lâp.—» 
L'Efcaut a 675 pieds de large à Anvers^ ^ ^ 47 mxEes de 
ion embouchure. On y voyoit autrefois jnfques a 2500 vaST- 
ièaux par an dans le port.^-Les HoUandois poTsèdent toute 
la côte du fleuve au Ind-omeft jufqu'à 6 milles d'Anvers, ic 
ju^u'à 1 1- nulles de l'aud^e côté au nord-nord-eft. C'eft là 
qu'ils ont coulé bas des vaiflèaux pour obibiier la naviga- 
tion ; mais on pourroit nettqyer le Heuve fans grand danger» 
les forts que les Hollandois y ont élevés n'étant pas de grande 
conicquence.^-Un feu bien dirigé contre Iça digues de Be*w^ 
land méridional les feroit trembler pour l'inondation de ce 
pays. 

Voyez le Traité de Munfter 1648» art. 14. &; 15, ^ celuf 
des Barrières, I7i5> ^18. 

Va LE N CI EN NES, fur l'Ëfcaut, qui la divifp en deux 
parties. — Il y a une bonne citadelle, deux manufaâures, 
une d'étoffes de laine. & l'autre de batifte. U s'y fait aufli 
un commerce de dentelles* 

Cambray» belle & forte ville fur l'Efcaut. 
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Il ne fera pas mal-à-propc» de faire ici quelques réflexions 
relatives à la manière de (ejouhiei' à Paris. Ceux qui n'y 
vont que pour voir le local, n'ont befoin que d'Un laquais 
de loHàg^^ et de deux ou trois petits .ouvrages iâits pour 
guider les vo)rageUrs* Quant aux autres, qui vimt à Paris 
pour y voir le monde Se s'inilruire, ils doivent prendre le 
parti de faire un féjour d'un an au moins dans e^tte ville, 
êc Y arriver dans l'automne. Paris étant divifé en plufieurs 
Ibaétés qui vivent intimement enfêmble, les étrangers doi* 
▼ent fe munir de bonnes lettres de recommandation, non- 
feulement pour le miniflre de leur cour, mais pour des per« 
ibnnes diftinguées, fur -tout pour celles qui reçoivent les 
étrangers, êc tiennent table ou maifon ouverte. En fré« 
«[uentant trois Où quatre de ces maifons, vous voyez les 
François : mais ce n'eft pas encore aiTez pour connoître en« 
tièrement les mœurs de la nation ; il faut encore tacher de 
s'introduire dans quelques-unes de ces fociétés> où, par leur 
manière dfc Vivre, plufieurs femilles'^paroifrent n'ch éàre 
•qu'une. Se chercher^ en adoptant leurs idées Se leurs ufages» 
à fe faire adoptef comme un de la Emilie. Faites enmite 
un tour dans les fMTOvinces, avec quelques lettres de recom-» 
mandation ; pafTez dans quelques-unes des villes principales, 
quinze jours ou trois femaines. Se avec un peu de difcerne- 
jnient> vous pourrez vous flatter de connoitre la France Se les 
JFrauçoii» 
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DeSpA l 
à Theu J 
à Vcrvicrs : 
ÀHcn-y. l 
CkapcUe J 
A Aix-i.A- 1 
Chapelle j 




5 
6 

II 

II 


h'.ibin. 

57 
« «3 
« «5 

I 50 


Boîsj vallées, Sc^coU 
Unes. 

A deux milles de Vcr- 
vicrs eà le village de 
Timiftar, où e(^ un af- 
fez joli ckâteau d'un 
ConfçiUei' d'£tat de 


33 
H 


6^5 

* 50 

2 40 


Bruxelles* 


DeLiECE à^TA 

par F-oiges. 




ï)e Liège 1 
à Forges J 

àSPA. 


Voy, page i^ » 
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Ilfîtfutt» àaH^roitci pai^ Limboiirg^ qai n'eft (jftë àM 
^ millcâ^ fllak on né |teut i aller qu'à cheval. 

JtiTqn'àHerryj ledîesii^ eft beati 5^ pavif. : le re^ ;e^ 
aâ^fttflable^ excepté lo« quatre- dehiiérs- millet vers &xjt 



. On i^ârrlcc à Foyge**ik)ui^ ^er, k poUr aîrc wffaîchi: 
k» cheval», 



«ij 
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De Pakis 
, à Lyon 
fc Avignon. 




^IsiivA^fiàvt ioCALEtf 



nTmin.r 

1. Des deux routes de 
Paris à Lyon» par le 
fiourbonnois, & par la 
Bourgâgfie, celle dé là 
fiotirgo|né éi prena- 
ble en hiver; parce que; 
fi le chemin ae terre eft 
eâté» on a la refiburce 
àà pavé. 

La route du Boùr- 
bonnois eft un chemitf 
ferre fort doux & fort- 
uni, & Ton va plus vite 
{nt cette route que fkr 
l'autre. 

On peul s'arrêter t 
40 pour dîner .ou coucheri 
dans tous les endroits 
marqués en lettres ca- 
pitales ou italiques ; 
les meilleures s^uberges 
font indiquées au bas 
de la page. 

Bleds, boîs, prés; 
beaux chemins plats Se 
ferrés. 

Beaux chemins fur les 
bords de la Itoireti 



} 



De Paris } 
à ViUejuif S 
à Fromenteau 
a Çfinne 

ik Ponthîerry 
à Chailly 

àFoNTAXNX 

BLXAV(tf) 

à Nemours 
à Glandelle 
à la Croiiîère 
à Fêntenay 
àPuy-la-Laude 
à Montargis {fi) 
à la Conv- | 
modité J 
à Nogent 
aux Bezards 
à la Bujfure 
àBelair 
à Briare (c) 
à OufTon 
à Neuvy 
à la Celle 
à Co/he 
à Maltaveme 



(a) Au grand 
cerf. 

{b) A la Mag 

^clcine. - •' 

(r) Au Chapeau 
rouge, bonne au- 
berge* 
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S 
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3 
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S 
S 
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3 
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4 
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36 
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53 
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FoirTAiNBiiLiAu n'eft rçm^rquabîe que par ié palais 
^a Roi/ & le féjour qu'il y fait pour y prendre le plaifir de 
ia chaifedans une fbrét de près de 30j06o*arpen9. Henri III 
•^ Louis JUI2 y font n^« 



- SlitiAftrj petkcLviltedtnsleGâtinpis, fur I^ Loire^ re^ 
4PMDcqaal:d[e par k canal de^oniq^unicatiom de la Loire a la 
jScâoe, auquel elle donne fonnop, H y a une jolie prome* 
4^c entre le canal & la Loiçe. . 
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DcTârÎT" 
& Avignon.' 



Pçftc|.j 



TOT" 



Tefflpîl •- --^ 

^ ^Sf^TAflONS LOCAtKt 

route, ■ "■ 



i Pouilly 
à Meuves 
à La CHAiti- 

teV) 
à Fougues 
m, Nevers(^) 
àMagny 
à ^. Fierrek \ 

a St. Imbert 
à Villeneuve 

àM0ULINS(^) 

àBefiay 
à- Varcnnes 
à St.'Gcran 

it Droiturier 
à St. Martin \ 
il'Eflxeaux J 
à la Pacaudière 
à St. Germain 

àrHvphàl • 



(</) Au grand 
Monarque. 

( # ) Au grand 
MonarquC' 

(/) A la Pofte. 

(g) Au Lion 
d'or. 

• A la Pofte. 

ih) A la Pofte, 
bonne auberge. 



5 

4 

4f 
8 



; 

5 
S 
8 

8 

lO 

7 
5 
S 



39 

25 



5 



Pays de vignes, bleds^ 
pâturages. 



35 
5 

20 

i6 



De Pougues à la Cha- 
rité, très -jolie vue d« 
celte desnière ville. 

A Pougues, i} y A des 
eaux miaérales qui y 

59 Attirent de la campa? 

4ignie. 

12 Pays de bleds. 

27 On a ici de très-beaux 

22 chemins, fur les bord< 

1 2 de r Allier. 

58 De la P^ice à Roan^ 

50 ne, beaux chenainf, 

55 



12 Be Roanne à Lyon^ 
ii y a pl^ii»»» moa- 
tagnes a ^ailèr^ cntxc 
aùtîe» celle de farar^ 
qui eft très-longue; on 
ell obligé d'atteler de» 
bœufs avec les chevaux 
de pofte. 

Quelques-unes de ce^ 
montagnes font couver- 
tes de neige, fouvent 
jufqu'au mois de Juiu^ 
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La Charitb', petite ville laide Se mal pavée« fituee 
fur la Loire^ que l'on y tràverfe fur un fort beau pont de 
pierre* 

Ne VER s, ville aflez confidérable, joliment fituee fur le 
bord de la Loire, qui y pafTe fbus un beau pont ; au bout de 
ce pont eft une grande levée qui reud l'abord de cette ville, 
4u côté de Moulins, magnifique. 



}ULiNS, capitale du Bourbpnnoîs; il s'y fait un corn* 
î cônfidérable de coutellerie : ejle eft fur l'Allier, dans 



Moi 
jnerce ( 

une plaine agréable & fertile, prefqu'au centre de la France. 
JL.a maifon des Chartreux & celle de la- Vifitation font fort 
belles. Il ne faut pas manquer, en pafTant par cette ville, 
4e voir au couvent de Ste^ Marie le tombeau du fameux 
Pue de Montmorency, qui fut décapité fbus le règne de 
Xiouis Xlil ; c'efl un des plus beaux monumens de fculpture 
iiju'il y ait en France. 



Roanne, fituee dans .une grande plaise : c'eft ici que Ut 
|l«oire commence à porter bateau, fans intierruption, jufqu'à 
fyn çmbouchure, pendant lui cours de plus de i8o lieues. 
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on va pendant zo milles 
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toujours en montant, ^ 
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à la Tour 
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45 
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34 




à Vienne 
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15 


Entr^ Vienne & Aa- 


À Auberive 




lO 
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5 


berive, mais de l'au- 


au Péage de 1 
RouiSUon J 




4f 




48 


tre côté de la rivière^ 
eft fitué le coteau fa- 


à St. Rambert 
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meux pour le vin de| 


à St. Vainer 


7f 
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Cote-roiie. 


à Tain 
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35 


DeSt.VallieràVa. 


à Faïence 




ïi f 




18 


Icnçe, îqHç route par 
un vallon charmant ,^ 


à la Paillafle 


I J 


7 




16 


à Loriol 
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12 


ayant d'un côté le Rhô* 


à Laiiie 


7f 




25 


ne, de l'autre des co« 


à Montelimart 
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teaux de vignobles. 


i Donzerre 
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Tain eft au pied de 


\ Pierre-latte 
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la montagne de VHer^ 


à la Palu 
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40 


mitage d'où vient le vju\ 


à Mornas 


î f 


? 


15 


de ce nom. 












De Montelimart à 












Donzerre, il y a beaç^ 












coup à defcendre. 


(0 Au Chapeau 
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Lyon> grande, riche, belle & ancknne yille, contenpi( 
en j yôZf 1 1 c ,836 habîtans. C'eft ia plus confidérable ville 
du royaume de France, aprèé Paris, Se celle dpnt le com« 
merce eft le plus avantageux. Il y a une Académie des 
Sciences & des Belles-Lettres, établie en i ^00, une Aca- 
démie des bea|ix Arts, une Bibliothèque publique ; yn Cha-* 
pitre dont les Chanoines portent le nom de Comtes, Se doi- 
vent fairo, preuve de 16 qij^tier» de noblelTe. Entre les 
édifices, on y remarque VEgliJif primat iale, où eft une âmeufe 
horloge ; le Collège de l'Oratoire, où fc voit un beau vaif- 
feau de bibliothèque. Se un fort joli théâtre ; la Place de 
Belle Cour 9 une des plus belles placer de TEurope ; PHôtel- 
de-ville, bel ouvrage çn ce genre ; Tliptcl-Dicu, dont la 
façade eft de Soufflot^ Sf la nouvelle ville qui fe bâtit. Se au 
milieu de laquelle fera une belle place. Les Quais font en- 
çore un des plus beaux ornemens de la ville. Sa iituation au 
confluent de la Saône Se du Rhône, la rend T^ne des plus 
commerçantes Se des plus HoriiTantes villes de la France : ce 
confluent a été éloigné de deux milles de l'ancien confluentj, 
Se c'efl à préfent la Saône qui fe jette dans le Rhône. Elle 
tire des foies crpes de Provence, du Piémont, Sec. q\i'elle 
diflribue fabriquées dans toutes les parties du monde. 

De Lyon à Vienne, on a une très -belle vue des Alpes. 

Vienne, ancienne ville ^ndée par les Allobroges dont 
plie retient le nom, ténoit un ran^ confidérable entre le$ 
villes principales des Gaules, du tempsf de Céfar. On y voit 
un amphithéâtre prefqiie entier, les reftes d'un arc de triom- 
phe élevé à l'honhcur d'Augufte. Dans {a cathédrale, eft un 
peau tombeau de M. de ^ontmorin, érigé par le Cardinal 
^e la Tour d'Auvergne. |jes habiçans font empreffés d'indi- 
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4 



à Orange 
à Coartezon 
i Avignon 



I 



13 



•1 8 

2 17 



9ï 



1449 f 



76 22 



Orançe efl: fltuée dans 
une belle plaine^arroiec 
de plufieurs rivières. 

Ici on voit le mont 
Ventoux^ qu'on dit être 
la plus haute tnontagnç 
ÇQ France. 
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qner auiç 
puiifon, 
fcn rap 

Orange, Araufica^ ville ancieane, capitale de Ift pro- 
vince de ce nom, d'oi) Us Piinq^s d'Orange prennent leur 
titre. On y voit encore un cU^ne, un aquàl{iC| & Ici rçftf|h 
(}'an arc de triomphe. ) 
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De Pau 18 
à Lyon . 
par h Bourgogne. 



àViUcjuif 1 
à Fromenteau 

i.Ponthiejpry 
àChsiUy. , 
à FontainehUak 
à Moret {a) 
à Fauffard 
à Villenewve^ y 
la Guiarn > 

m 

à Pontt^ur- 7 
Yonne j 
à Sens 
àVilleneuve-'l 
le-Roi J 
à Villevallier 
à Joigny 



à Bailbu 

à AUXERRE 

à St. JBrîce 
à Vermanton 
à Lucy-le-bois 
à Cuffy-les- 1 
forges J 
à Rouvray 



(4) A la Bellç 
image, bonne au- 
berge i - 

{b) Bonne au- 
^ge à U Tofle. 



Poftejs» 



:1 



1 . 



I 
J 



I 

I 

I 

2 
2 



Dift. 

enmiL 

Angl, 



5 

4 
7 

? 

II 

12 

IQ 



-«^ 



Temps! . , . 

en IOb&rrvations locals^ 
route. I 



h. mû)» 
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57 

35 

I 

I 
I 



30 

z 10 

I 

i 5 

40 

35* 

5<5 



I 

I 
I 30 

» 55 

I 30 

45 



Dé Pont for Yç^nç 
à Auxerre on a4é JO::^ 
lis points de vue <|e U 
rivière Vonnc, 



loj D'Auxcrre il Dijon, 
pays de collines peu 
agréable ijufqu^à ce. 
que î'on approche de 
Dijon. 

Entre Lucy - le - bois 
k CuiTy-les-forges, etf 
le beau château de Sa* 
vigny. 
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Je n'ai pas mefuré moi-même cette roaté : élke. a éti 
imputée par Lord Kerry, & affez exaôeïnent. Je l'ai vé- 
hfiée enfui te, & j'ai trouvé que ks mefuees correlpoodoient 
Si peu de chofe près aux bornes mâlliaires. pofées depuk ûur 
les grands chemins de France. La, idi^ ell à Di^on. - . 



- Sens, ancienne & grande ville, maïs mal peuplée, quoi- 
qu'elle foit avantageuiemeiit ûinét pour le commerce, dan$ 
une campagne fertile en tout ce qui eft néceflaire à la vie, 
au confinent de la Vanne & de l'Yonne. M. le Dauphin, 
mort en 1765^ y cft enterré avec la Dauphine fon époufe 5 
on leur a élevé un tombeau de marbre qui mérite d'être vu. 

AuxB R R E , fituc d'une manière très-avantageufe pour le 
commerce, à caufe de fa communication facile avec Paris, 
fur l'Yonne. Les églifes y font belles, & les vins des en* 
virons de cette villç font fort eflimés. 
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route. 
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i la Maiibtt) 
neuve 5 
à VitteaMX {c) 
à la Chaleure 
an Pont de 1 
Panis 3 
àlaCude 
à Dijon (4^) 
à la Baraque 
à Nuys 
à Beaune {è) 
à Chaigny 
à Chalon "> 

fiu:Saone(/')3 
a Sennecey 
à Tournus {g) 
à St. Albin 
à Ma con (i>) 
à la Maifon I 
blanche 3 



(0 A la Poftc, 
médiocre* 

{à) Au Prince 
de Condé. 

(0 A la Pofte, 
11 y a un beau jar- 
din. 

(/) Aux trois 
Faifansyou auChe- 
▼al blanc, qui eft 
la meilleure. 

(^) A THâtel 
du Pillais royal. 

{h) A la Pofttj 
l^nne auberge. 



If 

1 \ 



;f 



z 
I 

2 



10 

12 
If 



5 
7 

9 

9 
II 
12 

6 

. 10 

10 i 



I 50 

2 



I 30 

45 
I 

X 5 croît 

55 

I 16 



^ 35 

I 35 

I 

r 30 
I 25 

r 30 



4P& 



Près de la BaraqtiCi 
le vin de Cham* 
bertîn le plus efUmé 
en Angleterre. 

A Nuys & à Beaune 
font les crus les plut 
recherches de la- Bour- 
gogne. Tenrein riche 

fertile; 

Tout ce pays pne^ 
fents le fpeâ^le le 
plus agxéaUe de plaiu 
ne» fiches ^fertiles^ 
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DijON^ iHine des plus confidémbles villes de JFVanccj 
eapitale do la Bourgogne, avec un Parlemenit érigé jpar 
Liouis XI, en 1477». une Unîveriité, une Académie des 
Sciences. Ëlleeft dans une, plaine agréable^ Se trèsrfbrtilç 
en excellens vins, entre deux petites rivières ; l'Ouche aa 
fiid, & celle de Suzon au nord. Pk-ès de cette ville e& uns 
riche Chartreufe, où | font les tombeaux niagnifiques des 
anciens Ducs de Bourgogne. 

Il eft bon. de rem^quer que |^r toute la Bourgogne, 
comme dans tous les pays de vins, les village^ & les maiibns 
de campagne font plus fréquens quq dans les pays de bleds» 
les vignobles étant déplus grande valeur que les terres la- 
bourables. Se par coAfequent fe partageant entre un plus 
grand nombre de propjrietaires ; ou^re que 1^ culture de la 
vigne exige plus de m^ins que la culture des (bleds. 

Ch A LON, coniidérable par Ton commerce des bleds & des 
vins de la Bourgogne,^ que fa ûtuatîon fur la ,Saone favorife« 
Cette ville cft fituée dans une plaine agréable & fertile ; 
elle eft grande, bien bâtie, avec une affez jo^ie promenade; 
& n'a rien de remarquable que fa fitnation fu^ la Saône, qui 
la fépare du quartier de Sain|;-Laurpnt. 

Entre Saint- Albin $c Macpn Ton voit au levant le mont 
yura Se les montagnes du p^ys de pex, & m fud le MokI» 
^'or, à trois lieues dc;Lyon«; 3 
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De Paris 

à Lyon 

£ar la Bourgogne. 
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Observations locale^ 



à St. Georges 
à ViUefran- } 
chc (/) J 
aux Echelles 
aux Faits d'o^ 
à Lyon (i) 



(0 A la Pofte, 
bonne auberge 

(k) Au Palais 
toyaiy booiie au- 
berge i à PHÔtel 
d*Artoh» encore 
neîlletirtfy rue de 
rarfenal* 



I 
I 
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8 
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329 i48 56 



50 

20 Des EcKelk^ aii PuîtsT 
é'ot; belle Yue dû Lîon- 
noîsy de la principauté 
deDombes, & delà vill¥ 
de Trcvotfx» 

Du Puits d'or à Lyom 
on va toujours eu a«^ 
cendant. 
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De FilUfrancbe aux Echelles,^ de l'autre côté de la Saone^ 
eft une vue charmante de la principauté de Dombes, oà l'ou 
remarque, entre autres objets, la ville de Trévoux, agréa-* 
blement iituée fur les bords de la rivière^ que l'en Toit jiii^ 
qu'à ce que Ton ait pafle le Mmt/-^ V, 



C^ . 
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à Etamfes {a) 
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à St. Mêmin 1 
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à Saint-Diey 
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à Choufy 
à Veuves 
à Haut chan- 
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(tf) Aux trots 
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L' Orleanois e^ iht 
des plus beaux pays de 
la France ; il produit, 
abondamment bleds , 
vins, beftiaux, gibier^ 
& poif£bn. U s'y fait, 
par la Loire, un con^^ 
2 merce fort étendu^dan*. 
tout le rû}jaume.. 



Pays fort agtéabBe- 
de coteaux trcs-rians 
le long de la Loire, Se 
de petites vallçer Crè5<ât 
fertiles» 
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Etampei où fit^e fiur la JmQe, où l'pn pèche beatteooijp 
d'excellentes ccreviifcs. 

Dans un fécond voyage que j'ai fait par c#tte route, y%l 
eu une preuve de la jaJfteâib de mes mefures :' j'ai trovivé« ifk 
1775^ que Von avoit pi^cé des bornes de mille toifes ea 
mille tQifes> depuis Paris jufqu'à Orléans ; la cinquante* 
neuvième efl à la polie d'Oriéai\s même, ce qui répond 
exactement à 7 1 milles Anglois : mon odon)ètre m'a doniïé 
71 ^ ; & le quart de mille vient joilement de la diflance 4^ 
mon logement à Paris au lieu de la première )x)rne« J'ai 
fait la même obfervat^on pour la di^ance d'Orléans à Tour/s, 
qui eft la mênae exa^ement, la cent (iix*huitième boffiC 
étant à la poile de Tours, k la cent di^-neuvièmç au çc^n 
du Mail. 

Je dirai en pafTant, ^t fujet des grands chemins d^ FraBQf# 
que la dépenfe, pour les coçftruire, fe monte, l'un portant 
l'autre, à 48,000 livres poi^ une lieue de 2400 toifes, ce 
qui fait 20 livres p;ir toife ; c'eft-i-dire, fix fois pl«6 qu'en 
Angleterre, où il ell vrai qu'on n/e pave point les grands 
chemins, & qu'on ne les fait ni auffi larges, ni auffi bien 
fondés qu'en France. 

ORLE^ANSy grande & bdle vilje très-^commerçante.— Le 
Mail eft très-joli ; il a 452 toifes de long--— On y a bâti, il 
y a environ vingt an^, un très-beau pont, qui n^a pas fix 
pieds de pente (*). 



(*) L*attention du Gouverneqient en France^ pour la conftniâîoA 
àt^ ponts, eft plus grande c|ue jamais : un àfi% plut beaux £b voit à 
Keuilly, près de Parts. Mais c^luî ^ul exîgeolt le plus de iblns fc 
d*habileté, eft le pont de paumur^ à 15 Heucs de Tours, à caufc de U 
largeur & de la prefondeur de la totre visrà-vi» de c^te ville* Ce pont 
«ft fous la diretlion de M* ^ ^Pg^^h I^ipe^teur-général des ponts Kc 
chauflees, à qui Ton doit plufieura belles Recouvertes dans Tart de conf- 
truire les ponts- 

ht pofit. Air le graad bras de 1^ rWièiip} tft compote de % culées^ de 
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Près d'Axnboife eft Chanteloupy château magnifique de 
M. le Duc de Çhoifeul, fur les bordf de la Lpire. Le pof- 
feïTeur de cette terre y a trouvé beaucoup à faire, & s 'eft 
occupé avec le plus grand fuccès à améliorer fa retraite & à 
l'embellir ; il y a fait des abords fuperbes, des jardins, des 
prairies artificielles, ic nne pièce d'eau de près d'un demi- 
mille, d'où l'on voit fcpt allées à perte de vue, q[ui vont fe 
rendre dans la foret d'Amboife, adoidee aux jardins. M. le 
Duc de Choifeul a donné en f rance le premier & le plus 
bel exem^e de? heurc|ux effets de l'attention d'un grand 
Seigneur a fes poffeffions. Tout, autour de lui, à pris une 
nouvelle face, & Chanteloup eft un féjour charmant, où fo 
voit l'établiiTement le plus complet & le pljas magnifique 
que j'aie vu chez aucun autre grand Seigneur en Europe. 

Menars eft une terre confiderable, ayec un très-beau parc 
renfermé de murs, & ^tué fur les bçrds de Ja Loire. 

Tours ; on y compte environ 2j,ooc> âmes. C'cft une 
belle & ancienne ville joliment fituie. Le Mail eft le plus 
beau cours qu'il y ait en Europe ; il a près d'un mille & 
demi de longueur, ou 1350 toifes ; & dans toute cette lon- 
gueur, de très-belles allées d'arbres^ & une terraffe où l'on 
découvre )ine plaine riante & fertile, bornée par un coteau 



II piles, & de 1% arches elliptiques, qui ont toutes 60 pieds de diamètre. 
31 a 852 pi>eds de longueur^ & eft de niveau fur toute; fa fuperficLe. Il 
eft placé fur un alîgnenaent qui traverfe toute la ville, .fur lequel feront 
fonftruits deux autres ponts fur les deux autres bras de la rivière, & un 
autre auquel on travaille aAuellement, fur la rivière du Thouet, à la 
fortie de Ja ville. Ce dernier pont, dont la culée eft «léjà fondée, fera 
compofé de 3 arches, chacune de 82 pieds d^ouvertureî d^une feule por- 
tion dVc, dont la flèche n'aura que 8 pieds & demi. 

Le pont de Saumur a été bâti fans bâtardeaux ni ^puifement : on a 
fait ufage de grands caiflTons qui contenoient une pile où une culée. Il a 
été étsi>li fur des pieux qui ont été fciés de niveau u une profondeur 
iétermJucc fous Teau, pour recevoir les capons, dont les bords fe d^« 

C iij 
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peut pa^er poi^ m des pl«s ^aûx ^ j^É^rppci il â i^jt 
pifid» de loag far ^ de larjjç* >e$ d^ nt^eatt fur tputjp A 
iuger^ilÇf ik c^ coQipoie de ^nz^ vch^s ^Hîptf<|[V>es. £i^ 
ont tovites 75 pieds de diam^t£e'!j à la fui^e ^e ce p9f}t» 0^ 
a bâti une rue de Àcx) to^fe» de ipng^ear^ iur uq j^j^i>e^ei^k 
ig^ui traycife toute U vilje, ' ^ -. '^^' ^^ 



tacboîeikt 




*yï^^.. ^^^ , . . . , .^ 

./01& fcje, à j| & lis pieds loAis la fiicface de la rivilsey det parties de pîeitt 
de 2 à 3 lignes d*epaii1cur4 Ans ^uViUfsft foknt^riilEeSf ft qu*api^ ^ 
icSage on les a «amenées i la furffce de Teau. 141 rtvièie ayo^t daa^ 
^Melquei endroits Jufqo^à %o pieds de profondeur: 

J^ai cru /aire pla'^ir aux Curieux, de leur préft^ter cette infor^nj^ofi 
^ffl^im^ «ix^pon^ /ur l>^adltu4f 4e U^yelle oa peu^t'c^xii^ter» 
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Jje Tours ;t 
aux Carrés 'Tt* 
à ^ontbazon 
a Sorigny 
a Saînte-Ca- 
; therihe 
a Stc. Maure 
a Beauvfiis 
aux Ormeâ 
à Ingrande 

' LIRAUUT 

aux Barres de 
Nîntré . 

à la Tricherie 

i Clan 

au Grand- 
Pont 

àPoiT] 



^} 



and- 1 
riERS I 

■ wJ 



à Croutelîes 
à Colombières 

à LUSIGNAN 

à Ville-Dieu 
à la Motte 
k Saint 'Mai- 
xent {b) 



ICU 



{a) Chez DeC 
houlieres, à l'Hô-> 
tel de la Bourdon- 
jiaye , très-bonne 
auberge. 

{b) A la Poftc, 
bonne auberge y^ 
chcs Cary* I 
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La Tc^ttfainc, ahx>fee 
par la Loire & le Cher; 
eft. agréâWè '&- fcmlè 
ep' toutes clrbfes, fûr- 
tout ' en Iriiits ^ excel- 
lehè ; ce qdi' îoJ a feîit 
dbni?er le titre dfe y^r- 
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Pays plat.& de boisi. 



Plaines, pâturages, 
fertiles en hleds ; on y 
oourrit bf^aucOup de 
beiliaux. 

Il y a peu de mon- 
tagnes dans le Poitoui 
& quelques forets. 
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La fabriqgtedçSi étoffes de; foie cft Jbièn tombè^;; oft^ne 
compte plus que îf-- -^"'- — ^- ^-' '^^^ 

La Généralité i 
tous ks ans î 

Labitans n'ejQt pom- eux que' le friiic de leu^ indullne^ ek 
quoi Ton' fait! entrer cependarit te commerce jde bétail j^di 
ie fait dans cette Généralité. Je tiens cette ihforriiatiôn^ éù 
la meilleure autorité. . ; t , j , r 

BeDe terre de M. le Mârqais fie Voyei* d'Ârgenfoni aoi 
Ormej. . . ' ^"^' ' 

Cha^tellerault, Duché, dont un Pair d'Ecofle {le 
Duc d^Hamilton) porte le titre, a une manufacture de <;ou- 
tcUerie fort efHmee, On y compte 110,500 habitans. 



PoiTfERS, grande ville, maJ bâtie, mal peuplée; on 
n'y compte que 25,000 âmes* On y voit des ruines que 
l'on appelle Palais G^l/ien, un arc de triomphe qui fert de 
porte, & un reile d'aibphithçâtre. jlhy a de grands jardins 
dans Tenceinte de ceite ville, & i^ne promenade publique 
qui eft une des plus belles ^u'il yjait en aucune ville de 
France ; elle eft à-peu-près quarrée, de 280 toifes dans fa 
plus grande longueur, & a é)té faite par M. de Bloffacy In- 
tendant du Poitou. .' / 

Lu SIC N AN eft une petite ville joliment ûtuec fur le 
ibmmet & le penchant d'une colline. 
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pays plat, 



f ^ya ptaf, Riçtt fer- 
tUç, fort cçmpèrj^anx. 
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Niort eft une ville très-comaivçanu, ^ !*«• compte 
«Qvîron 18 à 20 mille ame$. 



L A Ro c HE 1,1, Ex jolie vSle afbz bien ^lâtie ; port de 1 
commode & sûr ; place force autrefois, loais à préient inti* 
négligée. Son principal commerce étoic avec ie Canada* 
dont la perte fe fait ^ntii* tou^ l|t^ jours ;iux KochcUois, 
On y compte 16,000 qmes. 

On découvre d'un feiul point de v|ie les iilos d'Olcron^ de 
Jlé, d'Aix; Brouages, Se Marenncp, 

Oh voit les relies de la fameufp Digue dirigée par le 
Cardinal de Richelieu ; elle étoit de 740 toifrs. Lorique la 
profondeur des eaux ne permit pas de poulTer pliis avant le 
mur de la digue, on ât couler a fond 59 navjres, fortement 
attachés par des chiûnes de fer, & remplis de pierres & 
autres matériaux, afin fde combler l^eipace qiai xe&oit -entre 
les travaux de terre. 

Le tour des remparts de la Rocheille eft dé 3 milles An- 
^lois, ou une l^ejie moyenne de France de 2500 toiiês ; 
c'eft-à dire, exaftement de la grandeur de Turin, Vienne, 
Se Hanovre : j'ai mefuré ces quatre villes. 

Il y a un très-beau ubleau de la Sueur dans l'églifc ét$ 
J*ères de l'Oratoire. 
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K.0CHEPORT eftune jolie vllle^ bien bâtie; le port en, 
ta commode & Tarfenal fort beau. — Il 7 a une fonderie de 
canons.-*Le théâtre, nouvellement bâti, eft un des plus 
jolis du royaume ; il a trois rangs de loges.— Les jardins de 
rintendancc font très -agréables. 

On voit à Saintes plufieurs ruines d*un pont des Ro- 
mains, un arc de triomphe, les refies d'u^ amphithéâtre, ua 
aqueduc. 

BovRDEAux, fur la Garonne, l'une des plus confidc- 
rables villes du royaume : on y enlève tous les ans près de 
cent mille tonneaux de vin & d'eau-de-vie. — Les Quais en 
font fuperbes : la Garonne a 250 toifes de large vis-à-vis le 
Château-Trompette, Ss 400 vis-à vis les Chartrons ; elle 
en a 1900 à Blaye : en forte que dans fa largeur à Bour* 
deaux, elle eft de moitié plus large que la Tamife à Londres, 
qui n'a pas 200 toifes au pont de Weftminfler. 

On voit quelques ruines du palais de Gallien & d'un 
amphithéâtre, ainfi qu'une porte baffe qu'on dit être du 
temps d'Augufte. Les plus beaux édifices modernes font la 
Place royafe, où fe voit le ftatue de Louis XV, & la Bourfe. 
De la Chambre des Confuls il y a une vue magnifique du 




par aucune autre de r£urope en ce genre 
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Oir fe détotrrne Je là graoAc Joute à Ageb pour aller ii 
laréges.. 

Ac £{M> belle i^e ic Hche^ dans une iituation fort agxrs»^ 
1bl«; c'efiJft patrie de Joftph Scaliger» 

Entre Moissac & la Pointe (avant de paflef VJveinm, 
près Villeinande] & trouve la monta|;ne appelée la Fran» 
foijè, d*où Ton découvrfe une vue admirable & très-étendu^ 
d'une plaine fertile^ al*rpfee des rivières de Tarn & d' Aveî-r 
rou ; 8c lorfque le temps «ft ferein, on voit les^ Pyrénées à 
lio milles de là. 

TouLousB ed une grande k antienne ville; les mes eit 
ibnt bien percées, & il y a quelques belles maifotts, entra 
autres l'hôtel de Cbal'ûety qui appartient au Sénéchal, & a 
•té bâti par M. le Comte ô^E/pie, dkne manière incombufti- 
Me, avec des voûtes plates de briquie Se de plâtre de Paris, 
4c des combles briquetés. On y remarque w-tout la façad» 
de Phôtel-de-ville, qufc l'on appelle CapitoU, d'où les Con- 
fuis prennent le nom de CapùouIs.^^Dn pont on voit le» 
Pyrénées j, à près de loo milles de là. Se les Cevennes qui 
joignent les Alpes par les montagnes d'Auvergne. — Lt^ 
Cordéliers de cette ville ont une manière de deÏÏecher le % 
corps morts, au moyen de laque&e ils fe coniêrven.t de^ 
fièdes dans uft caveau (de leur mailbn ; j'en ai vu enviroa 
deux cens enfemble, t'angés. autour du mux« On compu 
sa à Ço miliç ^me« à iTouloutè. 
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CÀRCAS^olf?B> Vitié ntheSc eonlidêrablé par fa niànû-^ 
faéhire de draps* De CarcalTone on va à Barbeyrac par le 
ehsmin de Treies, pour voir le canal paflèr fur Uii aqueduc 
qui fcrt de pont à la rivière â^Orleii} Se Ton compté une 
demi-pofle de plus* 

De la place St. Jac4ues h^EtiEKs Se derrière l'Evêché, 
on a deux vues charmantes de la rivière d'Or^ Se du canalj 
ainfi que du vallon qu'ils arrofent.-— On y voit deux éclufes 
l'une au-defltts de l'autre^ fui" un coteau couvert d'oliviers 
& de vignes. 

Béziers Se Pézénas font dans deâ iituations très-agréables. 

Na ABONNE» grande Se belle ville^ iituée dans une plaine 
abondante^ à deux lieues de la mer. On y voit des ruines 
de pluiieurs édifices Romains^ Se l^ tombeau de Philippe- le« 
Hardi dans la cathédrale. 

De NiâTan à Béziers il n'y a qu^une pdfte ; maïs on & 
détourne pour aller voir une montage percée de 1 20 toifesj» 
|>our donner paflage au canal d» Lt^iguedoc. 
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Entre Lontiikh & Glgeàii^ iîir le bdrd de là xnéri eA £ta£ 
l'ronti^axï^ fiàièvcsc par le vîn dé ce nom. 

K^'ONT^BLLiEtt èft la féconde ville dii Làngaédoc aprèà * 
^balpiifé^ â deux lieues de là mer^ fur le ])enchant d'une 
^lliné. On y fait venir Peau dé trois lieues dt là par uà 
très-bel aqueduc^ dont cinq parties font élevées par de don* 
blés rangs d'arches y on en voit une partie près dé la placé 
dtt Piyroi, qui a xàlÛé toifès de lon^- La place du Peyrouà 
iiduvdleiiient bfitief, offre lui.de^ ^us beaux fjpeâacles dut 
Ikibhde; D*vtk côté, lés montagnes ;des Ceveimesy celles de 
Ventoux^ ^tac tx^hs de la Provence^ là o)i Us Alpes coitl* 
nfeiiient à s'élever; dé l'aigre un beaU vdlon, les mon* 
tagnes du Rouffillàn, les PyrMis, k la iner Miditerranfe^ 
Au milieu de la place du F^rou .eft la belle ilataê équefM 
de brottiè dé Louis XIV, païf Coyjhvopt. 

ôiii vante béàuccjup la dbiiceur du climat; là puiîeti dl 
fm Itf b(àitedéVviirés> & l'aifabilité dès liabiuni. 
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à Nifmes, le che- 
min eft mefuré de 
ft5milletoiresj êc. 
de Nifmes au Pont 
Saint- Efprity 30 
mille toifes. 

(tf) Au Petit- 
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Plaine de 30 milles» 

I 23 couverte d'oliviers & de 

vignobles. 

58 A 5 lieues de Niûnes 

25eil Arles, belle ville, 

iituée dans une plaine 

délideufe & fertile, a- 

bondante en bons vins,. 

huile, gibier, excellent 

bétail. 

Belle vue de la plaine 
du Rhône êc des Alpes, 
entre Bagnols & le Pont 
Saint-Ëlprit. 

Vignoble de St. Latt« 
reiit. 
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au Piémont* 
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jLvNEL eft fameux par la bonté de fbn vin. 

Ni SUES eft une ancienne ville Se très-florifTante ; on y voit 
plofleurs monumens antiques, entre autres V Amphithéâtre, 
qui eil afiez bien confervé, mais trop embarrail^ de plu- 
nenrs petites maiibns ; il eil en ellipfe de 67 toifes dans Ton 
grand axe> & de 52 dans Ton petit axe, d'ordre tofcan irré- 
gulier, approchant du dorique. Il a 66 pieds de hamt» avoit 
32 rangs de fièges, dont 17 reftent ; 3 rangs de 'vomttoires, 
qui étoient les extrémités des efcaliers qui portoient des 
portiques; en accordant ao pouces d'emplacement pour cha- 
que peribnne^ cet amphithéâtre devoit contenir 17,000 per* 
ionnes. 

Le Temple appelle de Diane» mais qui étoit prd}ablement 
un Panthéon, On a trouvé ce fragment d'inicription près 
des ruines : Item d^dicatione Templi IJss , Serafis, Vejla » 
Diana i Somni • « . Q efl d'ordre cpmpoiite. 

La 'tour^Ma^ei iuppofee un ancien maufolée, ou un phare, 
étoit haute de dix-oneuf toifes, réduites à préfent à treize, 

La Fontaine publique nouvellement rebâtie; on y a trouvé 
des veftiges d'anciens bains, dont les chambres ont été con« 
iervées. La friie du {tyloba^ (ou grand piédeftal au milieu 
du premier baffin) eft très-jolie. Se copiée exa^ement d'après 
l'ancien, dont on voit quelques morceaux dans l'intérieur du 
temple de Diane. On a mis au devant de ces chambres une 
fuite de colonnes qui foutiennent une corniche en faillie. 

Mais le monument d'antiquité Iç plus beau Se le mieux 
cpnfervé, non<^feulement à Nifmes, mais en Europe, eft celui 




peuple < ^ . 

^8 ^Agrippa* M. SShguier à déchïftré l'infcription par lea 
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les villes d* Avignon, d*Aix, 
fc de MarfciUej font 1 la 
page 59. 




30 f 


i66 i 


28 30 














1 






• 


















' 


1 

■ 




: . 




« 




■ 


- 


1 










't 




\ 




■ 


y 




i 

l 



Digitized by VjOOQiC 



©•OWB PARTI! es I.'^EVROVB, 


W 


R E M A R QJU E S. 



marques des clofis qui fixoient les Jettres dans la frife. La 
vcûci^ C. Cafari Augufti F Cos. L. Ca/ari Augufti F Ce/. 
f)eJignato, Principihus Jwventutis, . 

On doit voir auffî.le cabinet de M. Beguier, auteur de I9 
BfèJiotheca Botanica, 

A quatre lieues die Nifiiies, en fbrtant de Réxnoulins, 
«ntre deux montagnes efcarpées^ 8c fur la ri>jd^e du Qardon» 
eft le fameux J^oni du>Gardy ouvrage élevé par les Romains, 
pour conduire à Nifmes les eaux des fontaines d'Eure & 
d'Airain ; il eft compoiee de trois rangs d'arcades à pleiqi 
çeintre» & d'ordre toican, & efb de 150 .pieds de hauteur, 
fje premier poçt a 83 toifes de long ; & l'arche fbus laquelle 
paife la rivière, a 1 3 toifes d'ouverture. Le fécond pont a 
xo toifès de hauteur, & 133 de Ipngueur ; & le troifième 
pont qui foutient l'aqueduc,, a ^ toîfeis de haut, & 136 dç 
long. On l'attribue }l Agrippa, qui l'pleva lorfqu'il vint 
^en Languedoc, 19 a^s ayant la haiiTance de Jeius-Chrift, 
40n fait qu'il prenoit le nom de Cufator perftttuus aquarum. 

Le pont Saint-E/prit a 3000 pi^ds de long,* & eft par^ 
battement bien pave. On ignore par qui il a été bâti ; oa 
croit qu'il fut commencé en 1265, iini en I1309, & bâti par 
une fociété de perfonnes pieufes, que l'on appelloit la Con^ 
fraternité des Fonts* Il n'eft pas droit comme le font tous 
\t% ponts, mais foripe^ une courbe 4ont le iQmmet efl vers le 
4C0urant du Rhône; ce qui peut ^vx)ir kxè fait à deflein 
id'augmenter la force de reiiftance à }a rapiqité de ce fleuve. 

De Villeneuve à Ayignoi>, preçifémcnt vis-à-yis de cette 
dernière ville, on pafle le Rhône en bateau: le 4euve eH 
d'une rapidité qui exige toute l'adrefTe .^ la ^rce des 
bateliers qui conduifent la barque, po^r ne pas aller fe 
i)rifer contre les ruinas d'un vieux pont dont les piles font à 
^eur d'eau. 

* C*eft le pont le plus long quî.ibît conna. Celui de Prague a i^oç( 
fic^s, ccl^i de Tours J335> ctluîdc Weftminftct xioo. ' 
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Avignon eft une aiTez belle ville; elle appartient aa 
Pape, qui y tient un Légat, On y voit aux Cordeliera le 
tombeau de la fameuiè Laure, amante de Pétrarque, Se celui 
du hra*ve Crillon» La fontaine du Vauclufe coule au milieu 
d'Avignon, fous le nom de rivière de Sorgue. £n 1762 il 
y avoit 2^,864 habitans. 

Aix, belle ville, capitale de la Provence, près de la 
petite rivière d'Arc ; iiege du Parlement de Provence. Au 
milieu de cette ville eft un très-beau cours, orné de belles fon- 
taines & de belles maifons. L'hôtel-de-ville, & Tégliiè des 
Prêtres de l'Oratoire, eft ce qu'il y a de plus remarquable. 
On y comptoit 23,000 âmes en 1762. 

Marseille ai 00,000 âmes ; depuis 1762 jufqu'à 1 772, 
la population y a augmenté de 10,000 âmes : c'eH une colo- 
nie des Phocéen?, bâtie plus de 600 ans avant JefusChrifl. 
Qn y admire l'^rfenal, la falle d'armes; le cours, ou la 

gande rue, longue de 700 toifes, tirée au cordeau, avec 
s allées d'arbres au milieu. Le port eft un des plus coin- 
inerçans de la France. On fait voir à l'Abbaye de Saint- 
Vi6tor la grotte où l'on dit qu'a demeuré Sainte Magdeleine. 
]La falle du fpeélacle eft aiTez belle. La façade de l'hôtel- 
4e-viUe eft du famevix Puget. 
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Dq^ais Marfcillc juf- 
qu*àTaulon, cft an pays 
de montagnes & de w- 
lécs couvertes de vignes 
& d'divîers. 

AQlioulesonvmtlei 
orangers & les grena- 
diers en plaîn champ. 

De Toulon à Frqi», 
pays de vallées, de col- 
lines, & quelquefois de 
plaines coi|ve;rtes éc 
vignes & d'oliviers. 

Du Muy à FréjttS, 
plaine. 

DefréjusàPEfterel^ 



ï 52^28 co'^^ monte une monta- 
^ * ^ -jne aflisz efcarpée, cpw 
^on defcend en ailaÉt 
à la Napoide. 

D'Antîbes à Nice, 
grande pkdne près de 
la mer, où Ton trouve 
des bayes de grena- 
diers, de aiyrtes^ ^ 
d'aloës. 
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Toulon, place ferte, |)Qrt sûr, des plus grands Se des 
plus célèbres de l'Em-ppe, couvert au nord par des monta- 
tfiçt éWées. L'hôteMe-ville a un balcon iputenu par deux 
larmes die Pug^^ qui font parfaitement fculptés. Près de 
r^Qtel-de-vil^e eâ la maifon de Puget, d'i^ne architedure 
médiocre. Place d'armes ; arfenal pu eft U corderie, bâti- 
ment voûté, d'une longueur étonnante; falle d'armes; chan« 
tier de conÂruéiion. £n 1762 il y avoit 36^000 habitans; 
mais la population de cette ville dpit avoir diminué depuis 
la paix, 

A A « T iB e s, on a une très-jolie vue (du baftion du couchant) 
4e^ ^ yillp, dû b mer, des ouvrages avancés du port : jardins 
çççiplis d'orangers, ^ç. . 

. EntrQ Antihes Se Nice on paiTô le Far à gué ; il étpit fi 
i;^pi$lfi ^ JQUr que i>pus le paTsâmes, qu'a fut néceilaire 
d'aypîjr dpuze hommes 4 pied pour foutenir la chaiie contre 
tu CQtirs^et d^ fteuvfi, de crainte qu'elle ne fut renvèrfee. 

Nies eft renommé pourra beauté de fon climat, & b 
pviretç àfi l'air qu'qn y rçfpire : on n'y fent point les rigueurs 
éfi rÛYW» à 1a ^le y of)re un |>ri;itemps prefque con« 
^inuel, 
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Pays plats, blcd$ 8c 
pâturages jjafiju'à Cam. 
bray. 

Très-beaux chemins 
ferrés, & quelquefois 
pavés, jufqu'à Saint- 
Quentin, 
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De la Fttt à Laon» 
chemins fablonneux êc 
difficiles ; on les rac- 
commodoit en i777* 

De Corbeny à Bery, 
chemin (kblonneux. 

Beaux chemins ferrés 
de Rheims à Chalon & 
Joinville. Jufques ici. 
Ton ne trouve pas d^ 
vignes. 
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Cette route eft aflcz belle, à quelques endroits près qn« 
j'ai indiqués. £lle eft beaucoup plus courte que la route 
de Paris, & cft commode pour ceux qui veulent éviter 1% 
capitale* 



Pour Arras, voyez page 7. 

Cambray, belle, çrande, & forte ville des Pays-Bas, 
fituce fur l'Efcaut, qui la traverfe. Son commerce confifle 
principalement en grains, en moutons, en laines très- fines & 
très-elHmées, & en toiles que Ton envoie en France, en 
Ëipagne, & aux Indes. 

Laon «ft joliment fitue fur le fommet d'une colline, U 
s'apperçoit à 7 ou 8 milles de diftance de chaque cote. 

Rheims, belle & grande ville, a environ deux milles 8c 
demi de longueur. La cathédrale efl d'une architeâure go* 
thiqne, plus vantée qu'elle ne mérite de l'être; les orne-. 
mens de U façade font pefans & confus : on ne peut pas la 
comparer, pour le goût Se la légèreté, aux églifes d'Anvers, 
t'York» de Rouen^ ou de Tours. 
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Route de traverfe 

de Calais 

à Dijon. 



P'oftes. 



} 



à la Chauflee 
à FitryA^' 

François 
â.U Gravière 
à St. Dixier 
à la Neuville 
à Join<viUe {g) 
à Vignori 
à Cluittmont 
à Vefaigne 

àL.ANGRES(i&) 

à Longeaa 
à Succy 
àThiMe. 

châtel 
à Norge4e 

Pont 
àDijOK 



{g) Au Louvre, 
mauvais gîte* 

(b) Au Dire de 
tfborgogne, bonne 
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2 
2 

il 

2 
2 
2 

il 
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Dift. 
en ihil. 
AngL 



Temps . 

en 
route. 
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II 

8 
9l 

lO 

lO f 

lO 

4 ï 
«4 

9 

6* 



h. min. 

4° 

38 

8 



3JI 



A Vitrjr, l'on CMii- 
ihënecàvoirdèsvigncs' 



25 
55 

35 
5 

54 
40 

45 



59 " 



1 i 



A quatre milleâ avant 
d'arriver à Vignori, cil 
Une colline fort Ha&td 
à monter Se à deicen-^ 
di-e ; la poilé éÂ à U 
dénilère dcfcenfè. 

tfccKcmîndcIréTif^ 

gné t Laifgrêà' feft plat 

ufqif àii bas dé la Bi<Mi- 

tagne où la ville fe 

S^trouve fituée> . 

On arfive à pijon^ 
prefque toujours en Ârf*-* 



cendÂnt* 
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Depuis Bery-au-Bac jufqu'à Vitry, la Champagne effi u» 
pays couvert de terres labourables, fertile & bien csltivé^ 
Oit y trouve quelques boîà, & peu de pâturages. 

A Vitry, la vue dir pays devient plus refférrée ; les col-^ 
Hoes, couvertes de vignes, s 'élèvent. De la Neuville àh 
Joinville, on fuit les bords de la Marne, quti coule lente- 
ment entre deux collines ornées de vignes Se de boisi 

Joinville eft une petite ville joliment fituée a» pîedt 
d'une colline, fur les bords de la Marne. Au fbmmet de^ 
cette colline efi un ckâteau qui appartient à M. le Dmc 
d'Orléans, 



Pour Dijon, Toycxipage^ 
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De Dijon 

à Genïis 
à Auxone 
l Dole {a) 
à Mont-fur 
Vaudrcy 

à Chanipagnbi 
à la MaiToa '^ 
neuve ^ 
à St* Laurent 
^Morey {h) 
aux Roufîês 
à Nyoïï 
à Genève (r) 



(fl) A la Porte. 

\b) A la Pofle. 

(c) Aux Balan- 

cety boonc auber- 



Poftes. 



Dift. 
CA^inil 
Angl. 



Temps 

en 
routé* 



OSSZmTATIOMS LOCALXt 



2 



21 



h. min 
t 40 



I 40 
I 40 



En fortaût d' Auxone^ 
on entre en Franche-^ 
Comté* 



15 
3o| 



50! Montée rapide en 
20 quittant Polîgny ; en 

venant de Champa- 
3°gnol, la defcente cft 

très-dificile. 



Lcà Ronfles, village 
au fommet du mont 
Jura. 



21 40 
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-La route de Dijofi à Genève n'eft pas praticable pendant 
quatre oa cinq mois de l'année, a caufe des neiges qui cou* 
virent le mont Jura^ de Morey jniques près de Nyon. 



A Polîgny» on quitte la plaine> Se l'on monte par un 
chemin rapide vers un pays très>élevé. On trouve, à moitié 
chemin de Champagnol, de jolis points de vue de bois Se de 
mo9tagnes. 

Di^ Morey à Nyon, on pafle le mont Jura par une très* 
belle route. Au commencement de juin 1783, les poftes 
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DeNiczàGzyis 

par 
le Col-de-Tendc. 



Pofteu 



Dift. 

en mil 
Angl. 



Temps 

en 
route. 



Obsirvatxoms localks 



De Nice 1 
à Scarena J 
a Sofpollo 
à /a Chiandola 
à Tende 
à Borgo^Limon 

iCONE(â) 

à Centale 
a Savigliano 
à Racconigi 
à Poirino 
à St. Michèle 
à Cabagniole 
à Asti {b) 
à Annone 
à Felizano 

âALESSAN--! 
ORIA* / 

àNovi (r) 



(«T AlsrPofte. 

(^) A la Roja 
woJJa% 

* Aux trois 
Roîf, très-bonnt 
iMberger 

(c>AUPofte. 



De Turin 
à Poirino 

dria 
kTcrUlui 



z 

2 



2f 

2i 



h. min. 



13 

'3 
16 

i-f 
18 

»9 

7 

12 

7 
'S 

7 
7 
7 
7 
7 

7* 



Scarens eH one mon-- 
tagne très-hante Sttrè^r 

5aercarpée^quel'(» mon- 
te aa fortir de Nice. 

5,0 De la. Chiandola à 
Tende, on fuitle cours- 
d'un toptent. 

De Borgo-Liiâon k 
ConI, on voit le mont 
Vifo, à 40 milles';. 8â 
la Roche- Melon, & 

58 le Mont-Cenî&> à yo 



y 
4 
3 

4 
I 

2 
I 
2 



I io|milles« 

I 
I 81 



5^^^ 



I S7 

2 



Belle plaine, couver^ 
te de saunera blanc»,. 
bloJs, de vignes, 
chanvres,' riz , bcàax 
pâturages; '^ 

Entre Novi & VS- 
taggio, e& le château 
de Gavi, fitue fur le 
haut d^un rochefjt ^o 
milieu d'une plaine^ 
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De Ni c B à Borgo-^Lîmon;» on va' fur des mules, à 1 2 livres 
de Piémont par mule) 01^ en chaife à porteur» à 5 livrés par 
jottr par porteur. On en prend ûx ou huit, & on paie leur 
retottr. Il ^^ envoj^r fa chaife par mer à Gènes, Se en 
p-endre une de la pofté à Coni. 

La Chiandola eu dans Une iittiation très-pittprefque. A 
mie lieue de là e£k le bourg de Saorgio, fi fin»iJierement 
^ué Air le haat d'âne montagne, qu'il parok mipenda en 
V2ÀU 

Te M DE eft la c^îtale d'oii Comté qui donne le nom dd 
Cùl^dt-Temie à ce pafTage des Alpes : on efl trois heures à 
monter & deux à adcendre. 

Le paiTage du Çd^-de-^Tendfe éfl plus incommode que celui 
du MtmNCenîs* O» n'y peut point faire paflèr fa voiture 1 
U faut l'envoyer de Nice à Gènes par mer. 

De Racconigi à Poîrino, on voit la magnifique églife de 
la Superga & Chieri près de Turin. 

A Poirino, on trouve la grande route de Turin à Gènes. 

Four la defcription de Turin, voyez ci^apris. 

A Albxamdrii, on admire la citadelle qui eft très^ 
fbrte, and le palais du Gouverneur. Elle efl fur le Tanaro, 
que l'on pafTe fur un pont de pierre^ 

Novi eft la première ville des Etats de Gènes fur cette 
route. 

Le pafTage de la Bocçhetta^ une route très-^agréablement 
variée de jolis côteattx & vailpnsj Se le chemin en eft fort 
bien entretenu. 
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0eNtcftàGxN£8 

par 
le Col-de-Tende, 



Poftes. 



Dm. 

en mil 
Angl. 



Temps 

en 
route. 



ObSXXVATIONS LOCALKt 



à Voltaggto 
à CampO' 1 
Marofte{J) J 
à GfiNOA (e) 



{J) A la Poftp. 

(«) A Ste. Màr 

thcj ches Caaepa. 



15 
II 



h. mîn. 
2 10 



2 40 
I 



45 D 



32 



236 46 24 



De Voltaggio à Cam- 
po-Marone^ eH le paf- 
fage de la Boccbftta. 
^ u&mmet de la Boc- 
chetta 00 a une vuo 
très - avantageufe d«^ 
Gènes Se du vallon, 
dans lequel coule le 
torrent de la Polce^^ 
vera, qui rendoit le 
chemin impraticable 
^uand il avoit plu deux 
jours de fuite ; mais 
depuis quelques années 
on a fait un beau che« , 
min le long de la coU 
line« 
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Genss^ ville riche & faperbe. Les égli(b, les palaif 
des Nobles^ tout y eft de la plus grande ma^ificente. Lti 
rues Neu<ve 8c BMi (ftrada Nnova^ ibada ^albi) font ap- 
pellées avec raifoa des magafins de palais. La cathédrale 
eft d'ordre gothique, couverte de marbre noir 8c blanc. Les 
âçades de pldieurs palais, entre autres des palais Doria, 
Balbi^ Durazscû, Bripiolê, font de marbre. Les églifcs les 
plus remarquables font TAnnonciade, San-Sifê, ou les Théa* 
tins. Saint Philippe, les Jéiûites, Saint Ambroife, 8c TE. 



flife de Carignan. On admire dans VJUergê un beau relief 
e Michel Ange, d'une Vierge foutenant un Chrift mort, 8$ 
yjjfomption de la Vierge^^n marbre blaac, par Fuget^ chef» 



\ » ♦ 
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Poftes. 



Bologne» 



Dm. 

en nùh 



}; 



De Gene$ 1 
à Campo- S 
Marone j 
^Voltaggîo 
àNovi 

jtVoGHEHA 1 
^àPlACEUÎSA 

^ Fiorenxoîa 

,i JBorgp S, 

Donîno 
àCaftel-Gu€lfo 

à P A R M A {d) 

^ Siint ilario 
à Reggio (<r) 
^ Rubiçra 



{a) Au Mai»rc, 
^(inne auberge. 

{b) A la Pofte, 
)>onne auberge. 

(c) Bonne au^ 
l>crge. 

(d) A la Pofte, 
^onnc auberge, ou 
au Paon. 

(0 A la Pofte, 
^on;ip auberge* 



^f 



Z . 



». 



n 



" Temps 
rt«e.- 



h.-oitn; 



II 



1=5 

'S 

9i 
H k. 
H 






7-.Î 



10 

8 è 



» 45 

? 4Q 
» '5 

1 45 

» 35 
z 39 
< <q 

1 

2 10 

I 5 

I 50 



I 30 
I 30 



.QBI^ftVATXONS LOCALM 



A un miUe en decà^ 
de Tortone^ on patte 
la Scri'via en bateau ; 
k«chjkiiê p^ife à ^é; 
^ è environ 6 Jfnilks 
de Tortone^ & 4 mîUes 
avant d'arriver à Vog- 
hera^ Qn paiTe à gué Ici 
Çeiroft, à moins qu'il 
ne fbit débordé, 

AjçiiUesdeCaflel* 
S. QÎQvannî, on paffc 
le TiiifgHi à gqé, tor- 
rent dangereux ouanid 

A z H^iîles en dedi 
de Plàîfance, on pafiç 
la Trehia en bateau, ^ 

[uelquefbis ^ gué. 

De Plaifance a Parme, 
beayx chemins olats. 
On pafle Iç ^aro a gué 
en été (& en bateau^ 
quand les eaux font 
crues) \ 5 milles avant 
Parnie, 

£n fortant de Rubie-r 
ra, on paffe la S^cchi^ 
en bateati. 
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Prè» de Gène Sy â Cornqglîàno* M. pureaczo a bâti uiie 
anaiibn magnifique qui lui' a toute près (l^un million avant 
^ue d'avoir commence lia jHeubkr. Il y a de très .beaux 
tableaux dans les palais Al^i k J^okxoI 



A 7 milles de Bfonl, efixin paifTeau qui tcpaxt les Etats 
4u Roi de Sardaigne de <eux de Parme. 

Plaisance, jolie ville fituée fur les bonds da Pô, dans 
«ne très-belle plaine, capitale du IHiché de ce nom. £lle 
«ft aflèz bien bâtie. On y voit de belles maifbns.— D'ail* 
leurs il n*y a rien qui mérite qu'un voyageur ^'y arrête, fi 
ce n'eH la place, où ftat deux belles âatues de ^anuce Se 
d'Alexandre Famèfe. 

Parme, belle ville 4c bien peuplée* La cathédrale eà 
magnifique ; le palais des Ducs de Parme -eft gxand Se bien 
bâti*. Le grand théâtre «il le plus vafte qu'il y ait ea 
Eorope;; il a 300 pieds de long, & eft di^fé de façon que 
<l'un bout on peut entendre le U>n le plus bas de l'autre. Se 
û l'on élève la voix, il n'y a ni écho ni confiifion.— La 
;galerie du théâtre contient de beaux taBleaux. Les plus 
beaux morceaux du Corrige ibnc ici ; fiir-tout le tableau 
^'on voit à l'Acadéihie, oit l'Enfant Jefus eu repréfenté 
avec la Vierge, Saint Jérôme, Mainte Marie-Magdeleine, 
& un Anee. Il faut Voir auiC les tableajiix de ce peintre à 
JSan'Sefotcro, à la Madonea délia Scala^ au Duomo ; & à 
l'Académie, la Patenk de Trajan aux Vellejens, fur une 
itable de bronze. 



* Depuis la première pnijblicatioii àfi cet Itinéraire^ on a aibatt« U 
^^s grande Si ia plua ^Ue ^tie à% «e palak. 

E ir 
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De GzNSt 

Bologne.' 



Poftet. 



Dlft. 
eo mil. 

Angl 



Temps 
•en' 
routé. 



OKSlKXTATJOHt lOCALXC 



iM0DENA(^) 

à la Samoggia 

àBoLOGNA^f} 



(/) ATAubcr 
g« Dacalei magni- 
fique auberge, 

(g) Aux Pelle- 
f infy & à It j&o- 
fanda Reale^ tou- 
tes deux très- bon- 
ites auberj^ef • 



?^l 



9 
•95 f 



b. ttin. 
^ lO 
2 10 

2 

32 33 



Entre Modeste ^ la 
Samoggia, à 4 milles 
de Modéne, on paife 
le Panaro en bateau, 

Beaux chemins fur 
les Etats du Pape« 
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Modems» jolie ville bien bâtie ; on y va par-tout foua 
des portiques. -<-Le palais du Duc eft magnifique; il a quatre 
rangs d'architeâure, dorique» ionique» corinthien» & corn* 
pofc, ' ^ ^ 

Bologne» grande ville» riche» bien peuplée. On y 
compte 50 a 6o>ooo âmes ; elle a 5 milles de tour : les édi^ 
lices publics y ibnt magnîfiqmes» tant par l'architedure que 
par les ornemens ; & après Rome» c'eâ la ville d'Italie où 
il y a le plus de beaux tableaux. Elle a été» de tout temps» 
célèbre pour les Sciences; elle a une Univeriité fameuie» 
une Académie renommée.. Son commerce efl confidérable. 
On y voit entre autres chofes la méridienne de S. Pétrone» 
tracée par Dominique Caffîni*. Le Mu/eitm» ou Vlnftituto, 
eft rempli de toutes fortes de curiofités de la nature Se de 
Tart. — Les plus beaux monumens d'architeâure à Bclogne, 
font le palais Caprara, dont les appartemens font très- 
beaux ; la façade & Tefcalier du palais Fantucci, la fontaine 
^e marbre de la place del Gigante» par Jtiin de Bologne» Il 
y a auffî plufieurs beaux morceaux de fculpture de Jean dt 
Bologne t entre autres le Nej^tune de la Fontaine del Gigante^ 
Se un beau crucifix d'ivoire chez le Comte Zampieri. Les 
plus beaux tableaux font dans la galerie du même Comte 
Zampieri. On y voit les travaux ^Hercule,-par Caracci, Se 
plufieurs autres tableaux des trois frères de ce nom; une 
danfe par PAlbane ; Saint Paul faifant des remontrances à 
jSaint Pierre» chef-d'œuvre du Guide ; Abraham qui chafle 
Agar» Se plufieurs autres de Guerctnoy Se des grands Maîtres 
d'Italie. !— Sainte Cécile» par Raphaël^ à S. Giovaiini in 
Monte.'^JuC martyre de Ste. Agnès» dans l'églife de ce nom» 
par Dominichino, Il y a de très beaux tableaux du Guide^ 



• En 1776 on a corrigé Terreur qu'avoît caufée dans cette méridienne 
rafFaiiTenaent du piur qui tnuifmet plit un* trou les rayons du foleil \ Se 
à i*cft de i'églife eft vne ijifcription relative à cette corre<ilion« 
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route. 


DxSlEKTATIONt LOCAX.S* 

1 ■ '- 








h. min. 




■ 








' 


. . • 










l 




1 


■ 


O 






i 


1 ■ 














■ 
. .1 


1 








1 














1 








. ' 




\ 










■ 








' 








i 








.. . 
















î 








. 


" 


" 










i 




■ 













Digitized by VjOOQiC 



d'une jPARTIiE D* fL^EuROPE. ^ 

^tmÊÊmÊtm Jj ■ i !■ ■■■■ ■ . ■ ■ i ^ 

R E M A R Q^U E S. 

dans la. magnifique égllfe de San Salvator ; danj Pégl^e des 
Metulicanti, on voit le beku tableau de Job fur le tréne, par 
le même; ^ dans.régHfecie &. Paolo, quieft d'ime arâiti- 
teâure fort eftiniée» on voit le chefndVsuvr» de icu^une 
d'Algardi^ repréibntiHit le mantyre de St. Paul. On a utte 
très-belk vue de Bok>gtte> de l'iég^fec de San^MfJMè 4n 
B^Jèùf oà Pon tionve deux beaux tableaux» l'un <le GnerciiA, 
le B. Bernard Timoïei qui reçoit la règle de hn Ordre de la 
Sainte Vierge ; & l'autre> une copie de la Magdeleine àa 
Guides car Canuts, Il V a dans cette cglifc de jolis porti- 
ques peints par Carlo Cignani ; les cloîtres ont été peints 
par Lodmfico Carracu 

Il y a à Bolc^e deux tours remarquables ; VJfinella ti la 
Carijènda: la {n^mière^ pair fa hauteur prodigieufe» & 4k 
^ftniâttrefveite& déliée; la «féconde, qui n'a que 140 pieds» 
fiaisce qu^e^eefl penchante. Se furplombe de 8 à 9 çieds« 
J^ai monté itu haut de VAJtmtllay dont Tefcalier de bois ne 
yaut guère mieux qu'unç échelle, & a environ 300 marches» 

£n ibrtant de Bologne pair la porte de Saragqffa, fur le 
chemin ^de Lorette, on voit un portique de 3 milles de long» 
•qui conduit à la Santa Maionna délia Guardia, où fe voit 
une Vierge qu'on dit peinte par St,. Luc. 

Je ne puis quitter Bolo|;ne fans parler de Tholpitalité de 
Ç&$ habitans. On y fait l'accueil le plus obligeant aux 
étrangers : il y a beaucoup des plus graudes familles d'Ita* 
He ; les Caprara, Bianchi« Pepoli^ Marnlli^ Lignani^ Aldo« 
ivr«mdi^ Buon- Compagnie tiz» &c. 
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OeTvEiJi 
a 

ToETomT 



Pdtcs. 



DUt 
fcamilL 



Temps 

en 
route. 



0S9lftTATI0KSL0CAI,X« 



DeTuRiv 1 
à Scîtjvao J 
àCkivaico 
à Crefcendiio 
àTrino 

iCASALB(4;) 
àALESSAN«\ 



(«) AtUE trois 
(^} Aaz trois 



il 

2é 



7i 

JO 

9 
20 



II 



80 I 



LoHâae les plates 
'^ibiit frequenfees , les 
ip chemins de Tniin à 
Aftî fimt imiintica. 
50 blés ; ie alors il vant 
30 mieux prendre le che- 
min d'Alexandrie, par 
^^ CaÊd, qorâqa'il y ait 
30 quatre on dnq rivières 

^^ En fortant de Tnrîn, 
on paflè la Deria fîxr 
on pont de pierre, & 
la Stara fbr un pont 
fixe de bateanx. A 5 
milles de Settimo, on 
paâè le Molome fiir un 
pont de bateaux fixe, 
a moins qu'il ne (bit 
débordé ; à un mille 
plus loin, VAcqua tPO~ 
ro, en bateau ; ic à 
8 milles de Chivas, on 
pa£è hi. Deria Bakea 
fur un pont - volant. 
Avant d'arriver à Ca- 
ÊJ, on a encore le PS 
à paflêr fur un pont- 
volant, $c le ^anavQ 
fur un pont de pierre» 
près d'Alexandrie. A 
un miUe au<*dela d^A« 
lexandrie, on paiiê la 
Bormida en bateau, Zc 
quelquefois à guc. 
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De Turin 
à 




Dift. 

en mil. 

Angl» 




Observations localks 



h. mîn. 



Il cft bon d'obfervci* 
qvLt, fur cette route ^ 
on perd beaucoup dû 
temps à pafier les ri- 
vières, & que les Poftes 
y font mal fervies. La 
route la plus courte Se 
la mieux fervie , cfl 
celle de Milan, Lodi« 
Piacenza ; fur - tout 
quand on a befbin da 
Beaucoup de chevaux. 
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IriMiRAIEE 




DeBoLOGNA 

à Pianoro 
à Loiano (a) 
à Fcligara* 
à Cubillario 
à Monte Ca**) 

reli 
aile Mafche- 

reW 
à Caf agiolo 



(*) On peut, fi 
Ton Teut, s'arrê- 
ter à Loiatto, mail 
on j eft fort mal. 
• A moitié che- 
min de Feligara à 
CmhîUariêf eft la 
dogana à Pirfrtf- 
•Mi^ , où l*oa 
peut coucher ée 
la même manière 
qall eft expliqué 
ci-deflbus, pour 
§*»Trct&r aile Ma/' 
tbert, 

{h) Comme il 
n'y a point d'au- 
tre auberge fur la 
route 9 on dWife 
la route en deux» 
afin de coucher aile 
Mafcbere, 8c l'on 
paie alors la dé- 
pcnfe des chevaux 
$c des poftillont fur 
le pied d'eavkon 
un fequini pour 



If 



4 
3 



Vallée dans laqoello 
^^le chemin eft prefqoe 
2 jo toujours au fond & plat. 
30 De Pianoro à Loiano 
25 on a une vue très-éten- 
due de la chaîne des 
Alpes» d'Yvrée, Mi- 
lan^ Vérone» &.de la 
10 plaine du Paîdouan» du 
40 Pôf & de la mer. 

En allant à Loiano, 
& à la pofte fuivante, 
on va toujours en mon- 
tant. 

De Cubillario à Caf- 
fagiolo» on va» la plus 
grande partie du che- 
^in» en defcendant. 

Belle vue de l'aun 
berge Jdle Mafcbere. 
Les chemins font ^rc 
bons fur cette route. 



Rbmauqjjbs*. 
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Près le village >de Êiiira^MûU, ï 4 milleà de feligara^ 
dans uiï terrein pierreux, bas & enfoncé entre des roaiers» 
fe voit une efpèce de volcan toujours enflammé» fi ce n'eft 
dans les cas de très-grandeft pluies : c'eà u)ie flamme claire 

3ui s'élève» dans un i^ipace de 12 à iç pieds en tout fens» 
e la furface de la terre, fans aucune fente ni cavité app4« 
rente% 
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De BOLOGNS 

Florenci: 



Poftca. 



1-: 



DÎftT 



Temps 

en 
route 



OBtSRTATIOKS lOGALlt 



à Fontebuona 

àFlRENZE»0« 
PLORENCE(f) 



ûx 6he;vaut es 4tin; 
poftîUons.* 

|-rr, Anglois; chcs 

• Kanftiif fur Je X^mà 

de l*^ff0« 

• On peut en- 
cure coucher dans 
un couvent de 
Bénédiâins, près 
Loianu, à un iieu 
appelle Scarica l*a- 



7f 



h, min» 

» 35 



8 i 130 



63 i H ïs 
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Florence, bello & grande ville fur PArnOi fituée dam 
une plaine charmante, entourée de coteaux très-agréables « 
ph y ton^pte 150 églifes, 17 places public^ues, 8c près de 
8q»ooO an>es,^ iuivaqt que me l'ont alTuré des peribnnes inf- 
truites. Il faudroit cpmpofer un livre pour en Bien décrire 
.les beautés. Le palais FM, ou demeure le ôrand-Dùc, la 
galerie, la cathédrale (Sainte Marie in fiore) fbn Campanile 
bâti par le Giotto, Se le baptidère» font les monumens qui 
frappent le plus un étranger. Dans le palais Pitti, dont 
l'archite^hire d'ordre ruftique offie un coup-d'œil impofant, 
en voit d'a/Fçz belles Hatues dans les cours ^ & dans les ap- 
partèmenS) de très-beaux tableaux, fur-tout lé fameux ta- 
bleau de Raphaël, cçnnu fous le xK)m de MaJonna délia Sedia, 
& une quantité prodigieufe d'autres beaux tableaux du même 
iilaîn-e, du Guide % de Guercino, à^ Andréa del S arto^ de Parme' 
giahoy Pietro Cortona, &c; Du côté des jardins de Boboli^ 
qui, accoinpagnent le palais Pitti, eft une autre façade fort 
. bel je \ dans, ces jardins on voit de très -belles flatues, entre 
aotfp&iune de Neptune dans une conque de granit d'£gypte, 
.4'ane'feule pièce de 36 piçds de circonférence; & fur- tout 
le grouppe plein d'cxpreflîon d'Adam &,Eve, de Michel^ 
Ange Nacàrini. Dans ces mêàies jardins, ell la ménagerie 
où il y avoit des autruches quand je l'ai vue, k des moutons 
dont Ifs. queties pefoient 30 livres. Dans la cathédrale, on 
remarque fur tout le dôme, que Michel-Ange lui-même ne fe 
lafïbit point d'admirer, les bas-rçliefs autour du chœur. Du haut 
du campanile, tour quarrée de deux cens quatre-vin^t pieds 
de hauteur, avec des pans faillans & arrondis, entièrement 
revêtue de miarbre blanc, rouge, & noir, par compartimens. 
On découvre tous Jes environs de Florence, qui forment des 
points de vue auffi agréables qu'étonnans. Près de la ca- 
thédrale elt un édifice appelle le Baptijiefe, dont les portes 
de bronze font admirablement fculptées & cifeléçs par Lo» 
renzo Ghii^rti* Outre les flatues qui font à la porte ^ dans 
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la cour du vieux palais (entre le(qael!e8 on remarque David, 

?ir MicheUArrget l*enlèvement (rane Salnne en marbre» par 
ean de Bologne, 8c le Perfee en bronze de Bem/emto CelHm) 
on en voit & belles dans l'intérieur» fur-tout dans la falle 
du Coofeil. On voit dans i'églife des Carmes la chapelle 
des Corfiniy c^ font deux bas-reliefs magnifiques de Fugini, 
& dont la coupole cft peinte par Luca Gîordano. Il y a âuiG 
de très-beaux tableaux de Ma/accîo, peints depuis plus de 
300 ans.— Dans TéglUè du Saint-Efprit, le grand autel cft 
d'une très-belle arcEtefture.— A San Loretgxo, on admise la 
magnifique chapelle des Médicis, & k rcpofitoire des tomt- 

'bcaux, où font de très-belles ftatues de Michel-Ange, àt qui 
eil auffi l'architeélure du vaiiTeau de la bibliothèque -^Les 
vitrages de cette bibliothèque lont très-bien peints.— L*é« 
glife de St. Marc mérite auffi d*être vue : les Dominicstins 
y vendent d'excellens parfums. En diJKrens endroits de la 
ville, on trouve de très-beaux morceaux d'architcdure & de 
fculpture> tels que les palais Ricardi, Strozzi, Corfinî, Cap» 
font, & la colonne dorique, place ducale.-— Le bâs-relief d*nn 
piédeflal de Bandinelli, place San Lorenxo, le Centaure tué 
t)ar Hercule, de Jean defidogne, &c.— La galerie eft remplie 

' de chefs-d'œuvre de fculpture : on y voit, parmi les ftatue» 
antiques, celle de Diane, Vénus fbrtant du bain» Vénua 
Genitrix, Vénus FiSlrix^ autrefois dans la tribune ; PAth- 
lète, Cupidon & Pfjrché, Ganymede, Bacchus Se un Faune, 
Vénus & Mars, Endimyon, Pomone, Mercure, Leda, Hercule 
luttant avec le Centaure, une Bacchante d'une grande légèreté^ 
deux Agrîppines affifes, une idole ctrulque, un Prince étruf- 

' que, ou Lucumime ; & parmi les ouvrages modernes, on ad- 
mire le Bacchus de MichtUAnge, 8c la fameufe copie éa 
Laocoon, par Randinelli. Dans une des chambres de la ga- 
lène» que l'on appelle biTriBune, font les belles ftatues de la 
yinus de Medicis, l'Apollon, le Faune danfànt, les Lutteurs f 

' VSmoukur, le fameux tableau de la Fénus de Titien^ reprc- 
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Tentant ù. femme nufr fous la figure de Vénus ; St. Jean dana 
le défert, par Rafhuel ; petite Madônna à genôox^ du Çor* 
f^g^. ; &. piulîeurs tablesouL de ^uhens^ & d'autres grands 
Maîtres. Elans une autre (Cambre, aufli joignante à la 
galeries c^ le beau cabinet des^ mf daillçs grecques & la- 
tines Se des medaillcms en bronze^ qui efb une des plus 
belles fuites de inédailles eu Europe, & la belle coUedion 
des camées & pierres gravées ; Se à coté> dans la falle des 
Peintres, e& la joHê flatue de Vénus fortant du bain. — It 
ne faut pas manquer de ^re attention au. beau pont' de la 
Trinitéj qui a fervi de modèle à celui de, Neuilly, près de 
paris. 

A environ 2 milles de EIoren<ce, eft le Poggio Impériale ^ 
où l'on trouve de très-beaux tableaux, & une £itue de ihar» 
bre d'Adonis, par Michel- Ange. 

A 6 milles de Florence, eft un jardin fort agréable, appelle 
le Pratolitto, où l'on voit la ftatue de l'Apennin, de 60 pieds 
de haut en proportion, & plufieurs grottes, où font pratî» 
iqués de curieux jets d'eau« 

Depuis la première édition de cet Itinéraire, le Grand 
pue. à fait vejqiir de la Filla Medici à Rome, le fameux 
ferouppe de Niobé, ouvrage admirable attribué à Scofas, Se 
u a fait bâtir dans la galerie une falle magnifique exprès 
J>our l'y placer. On a auflj tiré l'Apollon de la Filla Me-- 
Jiciy pour le mettre à côté de la fameufe Vénus de la Tri-, 
bane, ainfi que la Vénqs ibrtant du bain, qui eft dans la 
falle des Peintres. 

Dans la falle où eft la Carte de la Tofcanc, eft un Her^ 
'maphrodite antique, qui, ^lon quelques-uns, ne le cède 
point à celui de la Filla Borghe/e.^ 

* On voit Auifi dans le Garde-meuble, au vieux Palais» le xîcbe tréU 
' for de }a maîfon de Médias, qui ne le cède à aucun en Êuro|»e^ 8*il nç 
> les Hit-pailb tous. , 

' Pepuîs quelques année8| le Or^d Duc a fait de très-bçaux étabUifo* 

F iij 
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Db Flor£NC£ 
à 



Poftes. 



Dift, 
en tînll. 
AngK 



route»+ 



Oss^^^VAtions locales 



CE 

àSari-Gaffia- 

no 

alleTabernell 
â Poggi- 

Bonzt(a) 
àCaM^W-^l 

cejlo J. 

à Sïena(^) 
â Moiitarbne 
à Buon-Con-1 

vento / 
à Tôrftien 
à la Scala 
à Riœrfi 
à Radicofani 
â P otite 'Cèn- 
. tino 
"à A<^uapen- 

dbrite 
à Numjo San 

Lorenzo* 
â Bolfena 
à Monteiîaf- ' 

cone " 



. (^)AUPoftj 

{b) Aux trois 
Roi?. 

*"0n a bâtî der- 
nièrement Une af- 
fez bôiuie, auberge 
ici, en changeant 
I^emplacement de 
1% Pofte, 



* Qp paie 
pofte & de- 
mie de 
Ponte- 
Centino 
à Radico- 
fini. 



9i 



6 i 

9 
8 

7 f 
9 



h. min. 

i 15 
t:40 



5 

5 

8 ï 



I 34 
40 

? 3 

I 50 



De FlorçncjC à, Sienne, 
eft un jpàys cliarijian^ 
dé coilibçs> de vallon? 
couverts ,^e- vignes 5ç 
d'oliviers. 

• La routé en eft très- 

belVV ..."'' \ 

De Si^nQf à Monta- 

ronç, çhçmîii pl^f .dans 

une jolie vallée. 

A 2 milles de la Scal^ 
on v^it Mgnîepulcîanol 
dipnt le vin «efi tant 
vanté par iltedi, dans 
fbn Difiramho^ 

Près de Radicofani 
eft Chiufi , autrefois 
Çlu/tum^ capitale des 
Etats de Porfenna. 

;De la yalléç dç Sien- 
ne % Ponté - ÇèntJno*^ 
on trouvç beaucoup de 
njoï^tagnes peu fertiles, 
&. Ton a bçaucoup à 
monter & à défcendre ; 
la route en ëtoit fprt 
belle en 1769, mais je 
Tai trouvée gâtée en 

Jq Ia,ç de Bolfena a 
39 milles d^ tour, & eft 
fnvironnédè çoUinci 
charmantes, çouvcrtcîft 
dé beaux bois dechê* 
nés. "' 



"lï 
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n y a de très-grandes & belles maifons à Florence, entré 
autres celles du Marquis Riccardi, du Duc Strozzé, du 
Prince Corfini, 8c du Marquis Capponi ; et un beau cabinet 
de Phyfique expérimentale chete Milord Cowper. Voyea 
l'autre route de Rome, page 98. 

Sienne, ville célèbre de la Tofcane ; on y compte 16 à 
17 mille âmes. La cathédrale, quoique gothique, ei| un 
ouvrage achevé' ; elle eft toute revêtue de marbre noir Se 
blanc en dedans 8c en dehorf : devant le parvis font deux 
colonnes antiques de porphyre. Dans la chapelle Chigi, 
font deux très-belles Hatues de Sainte Magdeléine 8c de Saint 
Jérôme, par Bernini, 8c 8 cdlonnes- de vcrd antique ; on y 
montré auffi une Madùnna que l'on aiTure avoir été peintç 
par Saint Luc. ' Le bénitier }eft d'iùi beau travail grec c la 
chaire eft d*uh beau marbre. d' Afrique ; & ,les bas-reliefs, 
fur-tout ceux de l'efcalier, ei font admirables. Le pave de 
cette églife eft partie gravé h partie mofaïque. On y voit 
aufîi la ftatue d'Alexandre VU, par Bernini, 8c deux beaux 
tableaux de Carlo Maratti, dans la chapelle Chigi. Dans la 
bibliothèque, près Téglife, eft un grouppe, très-bien tra- 
vaillé, des trois Grâces, en marbre blanc, que l'on dit, je 
ne fais pourquoi, être de Sophronique, père de Socrate ; 8c 
dans cette même fàlle font les ouvrages à frefque de Rapba'él, 
Perugino, 8c Pinturrichio, La tour du Palais de la Seigneurie 
eft très -élevée ; 8c du fommet de cette tour, on a une bellç 
vue qui s'étend jufqu'à Radicofani. La place où eft le Pa- 
lais de la Seigneurie, eft en forme de coquille, dont les 
xuifTeaux font les arrêts, & un égout le noya^. On ne doit 
pas négliger de voir l'intérieur de l'églife des Auguftins, où 

«nens avec autant de jugement <{ue de magnificence $ entre autres If 
f^abintt eTbtfioire naturelle^ gu^ ff unit tous les genres, ti fera l'us i 
f lus complets qui exiflent* 
• ^ F iy 
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Dm. 


Tcfflpf 


à 


Pd^s. 


eflmiL 


ea OstSftyATXOKS localsi 


Rome. 




Angl. 


route* 






" 


h. min. 




èVlTBRBO* 


I 


ÎO 


I 19 


J)e Montefiafcoae à 


î la Montagna 


4 


5 


I 15 


Vitcrbo , on dcfccud 


à RânàgUtm 
il Monte ^Rofi 




7 
9 


I ao 
* 40 


toujours. 
La Montagna eft I9 


^ Baccano 




SI 


« 4 


Mons Ciminus ; un y v^ 


à la Stotta 




I 28 


toujours en mcmtant. 


>RQM4{r) 




M? . 


I 50 


RondgUone eft fur 
les bords du lac Fico ; 


■ 




i-rW 






^J 


35 9 


Lacus Ciminus^ 


. • A rAul>ergf 








De Monte-Rofi à la 


Royale, ho«ae au- 








Storta, on fait une 


)>erge. 








grande partie du che^* 


: {<) ChM la 
%îargarita Ph , 
^ plufieurs autres 
4saxè le voMiiage 
|te la Place 4*£f* 








min fi^r l'ancienne ITù^ 








CaffUf toujours en def* 
cendant. 
De Baçcano^ à 1$ 


fSÇafi 








milles de Romç, on 
(X)nmiencç à voir la 
boule de la croix de 
St. Pierre, & Ton va 
toujours en defcendant. 
Toute la route de 


; 








Radicofani à Rome eft 
<brt mal entretçnuc., 
& fouvent dangereufe, 
fur-tout dans les def- 










. 








centes. 
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ibnt beaucoup de tableaux de TEcole de Sîenae^ peu coo^. 
bors de cette ville, 8c bonne ; l'autel de cette eglife eft bie« 
travaillé. Dans Téglife des Dominicains eBt le tableau deH 
la Mmdonna du Guy de Sienne^ peint en 1221. Il y a dan« 
cette ville un Cqfin», où s'aflemble la NoblefTe^ hommes Bi, 
femmes. On fait voir auffî aux étrangers k maifoa def 
Socm, originaires de cette ville. 

Rome 4 grande Bc magnifique ville, a 13 milles de tour«! 
& contenoit, en 1767, 159,^90 habitans, fans compter Ici 
Jtdfs. Les églifes, les palais, les maîfbns de plaifance,. U% 
antiquités, les ruines, tout, dans cette ville, témoigne e^t 
faveur de fa grandeur ancienne 6c moderne. Je ne ferai 
qu'indiquer ici les chofes les plus remarquables*: quand en 
«ft à Rome, on ne manque ni de livres m d'interprètes qui 
vous dirigent dans vos recherches. -«-Saint Pierre eft nooi* 
(eulement la plus belle églife de Rome, mais le plus bel 
édi£ce du monde. Le pcriftylc qui règne autour de fa place* 
}es deux fuperbes fontaines, i'obelifque au milieu, la façade^ 
la coupole élevée de ^8 toifes*, jufqu'au fommet de la croix, 
font un eifet inexpriniable fur les âmes feniîbles au fublim4 
& au beau. Les belles proportions qui font obfervées dans 




préièntent à la vue, 6c l'on n'e{t étonné de la grande 
ces parties, que, lorfqu'entrant dans le détail, on les trouve 
fort au-deiîus de ce qu'on les avoit imaginées. Le baldaquin 
de bronze, de 122 pieds de haut, les bas-reliefs, les ta- 
bleaux, les flatues, tout enfin ce que Saint Pierre renferme^ 

* L^aîguHle de Strasbourg a 69 toifes i pouce jufqu^au deflus de la croix. 
Ile 71 toifes % pîeds 4 pouces en comptant la croix 3 la hauteur de la plua 
grande pyramide cft de 77 toifes & demie. Celle de Saint Paul de Lon- 
dres, de 53 toifes j celle des tours de Notre-Dame de Paris, de 34 toifesj 
^e la flèche des Invalides, de 54 toifes. La longueur extérieure dc^Saint 
f içrre cft de xio Xoiiu, ^ celle de Saint Paul dt 78* 
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exigent au moins plufieurs jours pour les bien examiner. 
Après Saint Pierre, les deux plus bdies églifes de Rome 
font ^anta Maria Maggiore*, Se Saint Jean de ]l.atran* Sa» 
Paoîo eft hors de la wle ; ^an Phtro in Ftttcoii, où eft la 
femeufe ftatue de Moïfe, par Michel- Ange ; Sainte Agnès 
dans la place Navone, où ie voit le beau relief ^Aîgardi, 
repréfentant Sainte Agnès nue, couverte de fes cheveux ; 
ce morceau eft admirable. Ban Girolamo deîîa Carita^ où eft 
le chef-d'œuvre de Dominichino, le Saint Jérôme commu- 
niant. — La Trinitù de Pellegrini pofsède un beau tableau 
d'une defcentc de croix, par Volterra, Sainte Croix en 
Jcrufalem, . Santa Bihiana, où Ton voit le chef-d'œuvre de 
JBernini, une belle ftatue de Sainu Bihiane, d'une draperie 
admirable. A Santa Madonna deîla Vittoria eft une autre 
belle ftatue du même auteur, S te. Thêrefe en extafe. Là 
magni^que églife de $t. Ignace y celle de Qesuy où font 

2uatrc colonnes de îapîs-iazùli, & deux beaux grouppes de 
Grw & de feudona ; & l'églîfe des Capucins qui renferme 
le beau tableau dn Guide ^ repréfentant T Archange vaincjueur 
de Satan.— i-Parmi les palais fans nombre qui embeîliiTent 
Rome, on diftingue le Vatican, bâtiment immenfe où font 
confervés les tréforsles plus précieux de l'antiquité & des 
grands hommes dx;s derniers nècles^ entre autres le Mufeum, 
commencé par le Pape Ganganelli^ La bibliothèque eft cé- 
lèbre par la quantité prodigieufe des manufcrits qui y font. 
On y trouve auffi un iûperbe camée d'Angufte, h la magni- 
fique colledion des médaillons en bron^ic, en or & en argent, 
laite par le Cardinal Alexandre Alhani. En tableaux, on 
remarque V Ecole d' Athènes ; plufîeurs autres ouvrages en 



* Oi3 y remarque fur-tout la magnifique chapelle d.e la. famîUe Borg^ 
hefe, &, devant Ja fajade, î élégante colonne de marbre, d'ordre corin- 
thien, qui eft regardée comme un modèle en «e genre. On croit «ju'dlç 
^nparteocit au Je.nplc de IfL Paix, 
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fréiques de ^afha£% éc fes jiràle/^ues que l'on a gravés &j 
publiés depuifi peu. Dans la chapelle Sifiina^ eft Le Jugement 
univcrfel, àt Michel- Ang^e y d'une compofidpn & d'une cxr 
preâion étonnante.' Du bout d'une gàlcriç de 1200 pieds* 
iç voit une belle ftatue couchée, dite Clêopâtrt\ $c dans U cor-, 
ti^îe del Bel<pedirep font V^fotlon que l'on regarde avec raifon 
comme la pfus Belle flatue de l'antiquité ; le Laocoen^ le Mê^ 
Tiagri, appelle aufli Antinous,'^ — Monte-ca<vallo eft un autre 
palais où les .Papes réfident. — Le palais Barherini t^ d'une 
très-belle arçhitedlurê de Sernini ; on y voit la MagdeleinQ 
du Gûiis/âi les Joueurs de Cara'vaggio^ Se beaucoup d'autres 
beaux tableaux; Se en iculptiire, le beau Faune dormant^ 
jin joli grouppe de^ fculpturé grecque, d'Atalante Se Mc- 
Jéagre.-^Le palais *Borgpe/é eft trèç-fpacieux, en forme de 
clavecin, bâti par le célèbre Bramante : la colonnade de la 
cour eft aiTez belle. Il y a uii nombre infini de beaux ta* 
Ibleaux^ quelques beaux morceaux de fculpturé. Se, de fu. 
perbes tables & autres ameublemens en porphyre rouge, 
albâtre flei|ri. Set, ' Au haut du palais eft un appartement 
délicieux de Ja Princeffe Borz^efe^ orné de grands payfages 
de Vernetj qui ont tant de vérité, qu'en entrant dans l'ap- 
partement où ils font, on croit être en pleine campagne. 
Le palais Ro^iglioji pofsède le fameux tableau de V Aurore, 
par le Guide, Le palais Colonna eft très-riche en tableaux 
des premiers Maîtres, dans tous les appartem«ns. Se fur-tout 
dans une galerie que l'on peut bien regarder comme la plus 
belle &■ la plus- riche qu'il y ait en Europe. Dans les jardint 
Colonna font les ruines des bains de Conftantin, Se celles du tem- 
ple dû Soleil; une corniche merveilleufement bien travaillée^ 



• Depuis que ceci a été imprimé, le Pâpé GangariëUi a fait faire une 
frè$-[>el^e coltei^fon d^antiquités qu'il a placée au Btlvedert^ où fe trouve 
entre autres le MtUagre^ qui eft regardé coinnc U^feconde lUtue aprfii 
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qni fe trouve dans ces jardins, 8c que Von cipit avcûr appar^ 
tena à nnè des colcnnes de ce temple» donne à jnger» par 
indnâion, de l'énorme grofieur 8e de 1^ beauté di; travail 
de ces colonnes.— Le p^ais JUo<vrMdini, où fe voit le plus 
beau monnment de la peinture antique» connu fous le nom 
des Noces Aldù^randines, tableau où la beauté du deffin paroît 
dans la jplus grande perfeâion.— Le grand palais Farnefe qui 
J>ofsède FHercule dit Farnijun de Glycon ; à tes oicds eft l'urne 
trouvée dans le tombeau de J^Jeteila, à Cafo di love ; la FUre, 
dont la draperie efl juilement admirée» toutes deux dans la 
cour; 8c dans la galerie, les buftes d'Homère, de Mithridate; 
fur-tout le beau bui^e de Caracalla, morceau de fcûlpture ex-r 
^is ; le triomphe de Bacchus» & la Galatés à*AnniBal Car* 
raccif Se Piiiiloire de Perfie & d' Ancbomède » du même 
Peintre, eftimés les ouvrages lesr plus parfeits qu'il y ait ett 
itefque : on voit auffi dans une petite cour près de ce palais, 
le fameux grouppe del Tùro Farnefe. Au petit palais Farnefe, 
autrefois jardins de Geta, il y avoit la flatue d'Agrippine 
stiBfe, qui paroît méditer d'un air trille* j ici Ton voit la 
Vénus baJltpge, 8c dans la Logia rhiûoirç de Cupidon 8c 
Pfycbé, 8c le Banquet des Dieux, peints ^ia. Raphaël, aidé 
de fes élèves. Près du petit palais Fmrn^fe eÂ le palais 
Corfini, dont la bibliothèque eft très- belle, & rendue publia 
tjue. l'ai vu le maître de ce palais donner à l'Empereur, 
le 27 Mars 1769,! un bal & un fouper de 500 Couverts, 
fervi chaud ; pour lequel le Prince Corjini me dit n'avoir 
emprunté ni vaifTelle, ni linge, ni porcelaine ; ce qui peut 
iêrvir à donner une idée de la magnificence des grands Seî<- 
■gneurs Romains» Le Prince Doria donna av& quelque^ 
jours après (le 2 Avril) un bal paré, pour lequel il fit de-fi^ 



^ £U< a été tranfportée à Caférta« 

f J*ai aum TU \ Rome le Ocand Duc & la Grande Duchefl* dç Rit^ 
•#11 Février & Mari 178a* 
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conr (qui à 80 pieds en quarré) ône falle magnifique^ en éle^* 
vant le plancher à la hauteur de la galerie du premier étage^ 

3 ni règne autour de la cottr> & abattant ks Ibos-baffemens 
es fenêtres, afin d'en faire des portes pour communiquer pan* 
la galerie aux appartemcns ; & ce qu'il y eut d'étennant, c'eft 
que tout cela fut fait en trois jours. Le 26 'Mars, k façade dis 
St. Pierre, la coupole, le périftyle, tout ce vafte édifice lut 
Sluminé ers 4 minutes, an fignal donïié.— ^amni les palais 
lui portent le nom de FUia dans Rome, k Fiiia Medici, 
S tuée fur les ruines des jardins de Lucullus, mérite d'étr« 
citée la première, par le grand nombre des tréfors de Tart 
de tous les genres qu'elle pofsède ; la galerie te les jardins 
font ornés des plus beaux monumens de la feulpture des 
Anciens : le grouppe de Niobé & de fes enfans^ par Scopat^ 
s*y trouvoit lorfque j'étoîs à Rome 1 mais le Gra)id-Duc l'a 

* fait tranfporter a Florence. Sous lès portiques de la FiUa 
Negroni font les belles flatues de Sylla & Marius; il y a des 
jardins champêtres à cette Villa, de 3 milles de tour, oà 
Ton a trouvé dernièrement les ruines de plufîcurs maiibns 
avec de très-jolies peintures en frefque. La Villa Mattti 

'offre une très- bdle colleftion de ftatues. La Villa Ludo^ifi 
' eft fituée fur le mont Pincio, prèç des ruines du cirque & des 
jardins de Sallufte.; on y voit 1* Aurore de Guerdno, au- 
defTous du même fujet traité par le Guide ; Se en fculpture, 
' un grouppe antique, dît du jeune Sénateur Papirius & fa 
mère* ; un autre d'Aria & Petus. Un grouppe de l'enlève- 
ment de Proferpine, par Bernini. La Villa Madama eft 
' agréablement fituée ; il y a un théâtre de gazon pratiqué 
" dans un bois près de la maifon, fur lequel on prétend que 
' l'Aininte du Tajffi fut repréfentc pouf la première fois. La 

* FilUi Borghtfe, aux portes de Rome, eft un édifice trcs-vafle, 

* doht les façades font revêtues de très-beaux bas-relieft an- 
' tiques, entre leiquels en eft un remarquable de Curtius fau« 

^ Msds ^ui repféi«atc plutôt Phèdre & Hifpolite« * 



Digitized by VjOOQiC 



94 


It I W i JLAlVft 


^:2 


R E M A R QJJ E 6. 



. tan t à cheval dan» le gcfnflre. Au-deflos de la porte de la fklle 
eft un l>as-reiîef de ciQ(| figures qui fe donnent la main: c'eè 
dans cette Fil/a que l'on voit 1^ fameux Gladiateur, combat- 
tantj par Agaihia$ d'£pheiè| Coridan &c Veturiè, l*Herma'« 
phrodite» Séneque mourant dans le bain,, un grouppe des 
trois Grâces, femblable à celui de Sienne, un Centaure 
4omté par l'Amour, -^nee & À«chife, dcBerntnit Apollon 
& Daphné, du même ; enfin on va voir la FiJIa A/èani, que 
Ton peut bien appeller le Temple du eoût & des richeffes r 
il n'y a rien de fi riche 8c de fi achevé dans Rome 6tt aux 
environs. Les plus belles flatues y font fans nombre, ainfi 
que des niorceaux merveilleux de fculpture dans les marbres 
les plus riches ; les compartiment des pavés des appartemei» 
ci 'en haut font en verd antique, en lapis-lazuli, en albâtre 
Jîeurj, & ajutres marbres précieux ; il y a une coloiine d'al- 
bâtre fleuri, d'une feule pièce, morceau unique ; les pilaJh-és 
de quelques chambrés font ornés de camées antiques :' niais 
ce qu'il y a d'ineftimable, eft un bufte à* Antinous en bas- 
relief, au-deflTus d'une cheminée, que les connoiiïèurs eftrr 
ment à jufle titre le plus beau bas - relief de l'antiquité. 
Le Cardinal Alexandre Alhaniy le meilleur juge des beautés 
de l'antiquité, a pafle cinquante ans, & employé des fbmznes 
confidérables à réunir tout ce que cette magnifique Fiîla 
renferme. En parlant des palais, je ri' aurois pas dû omet- 
tre le palais Giufiiniani & le palais Spada. Dans le pre- 
mier, la galerie offre de très-i>elles fia tues, entre autres une 
Minerve, qui eft la plus belle que l'on donnoiffe de cette 
'OitSit ; & près de l'efeaMer eft le bas-relief d'Amalthée,' 
iiourrice de Jupiter, qui peut entrer en concurrence avec l' An-^ 
tinoiis de la Villa Albank Dans le fécond eft la ft'atue de 
Pompée, & la même au pied de laquelle Céfar tomba allais 
finéi elle a été trouvée dans la rue des Leutarii. Je n'entré-* 
prendrai pas d'indiquer même toute^ les beautés dans too» 
les genres, qui fe trouvent au Capitole; mais je rie puis paiTer 
fous iilence 1^ ftatue équçftre dç Marc Aurèle>deva&t rédifice^^ 
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les Rois captifs dans la cour» la flatué coloi&lé d^Augalle 
fous le portique de la cour» la colonne roflrale de Dail* 
lius» Se dans l'intérieur» la flatue colofTale de Pyrrhus, 
le tombeau de Sévère, les ftatues d'Antinous, des Cen- 
taures de bafalte, le Gladiateur mourant, la belle colonne 
d'albâtre, & le chef-d'œuvre de Part de la mofaïque ; ce 
tableau des trois pigeons qui fe jouent fur le bord d'un 
baffîn plein d'eau, û élégamment décrit par Pline, qui 
l'attribué à So/us de Pergame. Ce précieux monument 
' de l'induftrie des Anciens êc de leurs connoiffances dans 
l'art de la peinture, fut trouvé à Tivoli, dans les ruines 
de la maifon de plaifance d'Adrien, par le Cardinal 
Furielli, & vendu au Pape qui le donna au Capitolc. 
Les fontaines de Rome ne font pas moins remarquables 
que les autres édifices de cette grande ville : entre autres 
"on voit avec admiration la fontaine Tre*vi, Jqua Felice, 
Fonte Paolino, ou Aqua Paola, près de laquelle eft le beau 
tableau de la Transfiguration, par Raphaël, à St. Pierre 
in Monter io, & un joli temple de Bramante. Pour paifer des 
édifices modernes aux monumens de l'antiquité, nous nous 
arrêterons premièrement au Panthéon, bâti par Agrippa, à 
préfent Santa Maria délia Rotonda^ qui eft le mieux confcrvé 
dans Rome. La coupole a fervi de modèle à toutes celles 
<iui ont été bâties depuis ; le portique, de la plus grande 
beauté, t& foutenu par des colonnes de granit d'une feule 
pièce ; le cadre de la porte eft d'un feul morceau de mar- 
bre ; l'intérieur de l'églife eft orné de très-belles colonne» 
d'ordre corinthien ; les niches font dans la proportion re- 
commandée par Vitruve, ce qui fait conjeAurer qu'il a été 
Parchiteéle de ce temple : on monte fur le toit, pour 
admirer l'effet de la vue en dedans par la lanterne* Le 
CoUJeêy ou l'amphithéâtre bâti par Vefpafien, a quatre 
rangs d'architefture ; quelques-uns <Ufent avec les quatre 
ordres, mais je n'ai pu les appercevoir. Le maufolée 
d'Adrien, à préfent le château 5t. Ange» le pont i£iien. 
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fctâtî par Adrien, le maufolée d'Augdfte, près de Ripeftat 
les arc8 de triomphe de Sévère, de Titus» de Conftantia» 
'de Janus, de Néron Drafus.— -Les ruines des temples de 
GLave Stator^ de Gipve Tonanti, de la Concorde» de la 
Paix, d'Aatonin & de FaufUne, du Soleil êe de la Lane> 
.celui de Rooiulus, appelle San Toto, celui de Réinus et 
Romulas, ou Saint Comi Se Saint Damen ; le teipple de 
^allas, près le Foro di Nernjat le temple de la Fortune 
virile,, celui de Vefta. l^es ruines des thermes de Dio* 
clfitien, dont la partie no;nmée Xiftes^ ou ce qui compo-* 
foit les portiques du G/mn^e, fait la grande pièce de 
réglifc dçs Chartreux. On. y voit quatre colonnes de 
granit oriental antique, chacune d*une fçule {)ièce> d'une 
Hauteur h d'un poids qui fait que Ton a peine à com-» 
prendre comment les Anciens avoient les moyens d'ap-» 
porter des maiTes auffi énormes d'une auifî grande diiUnoê* 
Rujines des palais des Céfars fur le mont P^atin, dans 
les jardins Farnfft. Près de là font les ruines des bains 
de Livie, avec des rcftes de la peinture à frefqne, en pr 
& azur. Près de là fe montre la fituation de la maifon 
de Romulus.— Ruines du théâtre de Pompée, près la 
CuriaPompeUt où fut tué Céfar. Ruines du théâtre de 
, Miarcellus.— Toutes les ruines du Formm RçMMnum, ou 
, CampP 'uaccino ; du pont i^Horjatius CocUs, ou pon.t Sni" 
. iicius. Se du pont J^aiatinus.-^Knines du Cirjdus m^imus» 
de la Curia ûftiliat des trophées de Marius, de P.-<^f ff>t 
Marcia, de Parc de Gallien, dja pjortique de PhUipçç U 
dp celui d'OAavie, de la Filîa & de la tour de Mecénas, 
près de S. Fifo, S^ Parc Gallien, près de S* Martin d^l 
Hdonte* Ruines de Minerwa medica$ du temple de Yénos 
i^ de Cupidon, de l'amphithéâtre C<^^^> i^t^ aqueducs 
de VJqu^ Claudia» des theriues de Caracdla, db tbermipi 
de Titu3, on les fept falles. Tonpib/ea^deJa faniille.^il9- 
tia^, da^ une vigne près dtt temple de Mintrva. mdie^ t 

RlMA]L<^£S« 
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Aruntîus étoit Conful fous Tibère. * --^C loaca maffimaj hiû 
par Tarquin. Ruines du tombeau de Metella^ dites Capo 
di ho<ve 5 cii^ue de Caracalla.-»— Temple de l'Hontieuf & dd 
la Vertu.— rMaifon de Ciccron.-^Temple. du Ridicule, de 
la Fortuna muUehre ; temple Zc autel de Bacchus, fbntainé 
Egérie, fepulchre de Scipipn de Camille^ foeur d'Horace, 
des Affranchis de Livie ; temple dd Bacchus, près Sainte 
Agnès, hors de la ville, où fe voit uo très-beau farcophage 
fcmpté en porphyre : ce temple eft une coupole foutenue par 
vingt-quatre colonnes doubles de porphyre.— La prifon de 
Jugurtha, appellée Carcere Mammertino ou ^ullianoy dans la- 
quelle on dit que St. Pierre fut détenu. Je ne veux past 
omettre de parler des obélifques de la Porta tlel PopoJo, Se 
de celui qui eil couché au champ de Mars, que l'on appelle 
Oheli/co ùrarioy qui a 122 palmes de hautetir; il étoit d'Uhe 
feule pièce, & offre des figures très-bien fculptées en creux. 
Il ne faut pas manquer de voir encore la galerie de St, 
Ignace, ou le Mujtum Kircberianum ; &, A l'on peut, le 
beau camée du Duc de Bracdano, en agathe onyx, de 
6 pouces fur 4 & demî> repréfentant Alexandre &c Olympie, 
ouvrage de Pyrgoteies\, 8c le fameux camée de Cicérotl, que 
le Maréchal C%igi acheta 6n 1769^ pour 800 fequins.— «-Il 
. faut auffî voir le flatue de Jonas dans une églife de la Piazka, 
t "^ • _ 

* Le toinbeab des Scifîons, t>rès la porte Capena, ou St. Sébaftien. J'ai 
publié une table généalogique de.cette famille ; Se le Pape m'a fait pré« 
fent dé la bague d'un des Sclpioos» trouvée dam leur fepulchre. 

\ £a belle colleClion des médailles & médaillons en bfoiizé dii Comte 
Odefcalchi, autrefois de la Reioe de Suède, U à préfcnt du Pue de 
Bracciano» 

Les amateurs de plérrel gravées feront bien de voir Ja belle colleôion 
du Duc de Stroxid, qui renferme Ifes plus beaux morceaux connus en ce 
genre } èàtre autres les leam/es d*ane tête é'BercuIejtnDe, Se de Gertnankui» 
Uni Centaure qui allaite un petit centaure ; un $atyre avec deu^ chèvres. 
,£n IntagHo^ une tête d'Hercule jeune, en aigue-marinc, que Scofch ap- 
pelle à tort ttii lîij^tr* La fameufe Medufe de ^olon^ en Calcédoine* 

G 
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4 ï*iàri délia 

a LVvanè . 
à. Arezzo («) 
ailai Camoc' 1 . 
cia{^) J 
à 'tôrrîcéllà 

^ Màdonna 
, degli Àn- 

geh. 
a Folignp 
à le Vene 
à Spoletff 
a Stfettura 

a Narnî 
à Otricoli 
a Borghetto 
ViCi'viia'Caf' 

tellana 
à Rignano 
a Caftel-nuovo 
à Valborg 

h€tto 



• {a) A la Pûfte, 
(*) A la Pofte 

• (0 CbcB Lulgi 
Ereolani. 
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Arezzo'eft dans une 
jolie fituatiofn qui do- 
mine for une p'édté 
plaine. C'eft h t)atfiè 
de Pétrarqtre, ni ca 
1304. 

De la Camodrik à 
Ariezzo, on va le long 
d'une belle plaine & 
16 nïilles de long, èc 
très-fertile. 

Au-deffus de la Cz^ 
moccia, for la colline, 
eft fituêe Cortona, viîfc 
célèbre par fbn anti- 
quité & fon Acadéfnie. 
" Près de Madonna de- 
gli Angèli, eîft A-ffifi, 
dont la fituation for Ta 
colline eft très- agréa- 
ble & pittôrefqute, 

La vallée de PenJg^ 
eft peut-être là plus 
riche & la plus belle 
de toute l'Italie, ftir-r 
tout du côté de Fo> 
lîgno. 

A FoHgno, on entre 
dans 1 * l///z^r/^» pays fer- 
tile; de belles piaineSf 
des montagnes ornées» 
des vallées rîcîies, 
A 2 où 3 'milles A\ 

Spoleto, on commence 

H monter la $omma, qui 
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delPûfêlâ^ dont le ddfein &' la dirpâîon fo^t de Rapl>qjfl^ 
I^a j^ttô*ëèfié tileiid^'fC^ne, Ir -ipeult-élre d'jiaëHnf eîté $19 
ni(mtfc,^èft.4lé9'jâ?^Siis du Pi ince L<y»^g, ou 4^ la ^///a Cor* 
Jini^ au-xie%â flû* {Hlii^s' Çpxfi^x. ^'^^ ^^ ^ publié une 
eftampe. 

Tivoli, à 20 mî)les dei Romo, oiFre pl^iîeup. chofes 
dignes d'être vues; ent^e autres les nfines du pillais 4'A4rien| 
les ruines de la f^iila qe Mec^nas» de celle de ^nr^s, le tè(^7 
pie de la Sibylle, la Ça^deL les QafcatilU* . 

N. B. Cette route 4e Floi*ènce à Rome e^ mieux entre- 
tenue que celle qui pafre par {Sienne!; le pày9 eil plus beau> 
les auberges font meillpui-es» ,& il y|en a davptage où l'on 
peut s'arrêter: elle eftjde 25 milles plus longue que l'autre, 
mais on y gagne en vîteivs par 1^ beauté des chemins ; 
d'ailleurs on voit dai^ l'Oi^brie 1^ plus b^au pays, & le 
. mieux cultivé des Apennins ; ■ on voù auâi le ^c de Perugia, 
jadis de Thrafymène, fameux j par la victoire d'Annibal for 
le Conful Flaminius. 

De la Camoccia à l'orricetla, fe jtrouve le lieu de la dé-^ 
faite de Flaminius p^r Anifibal, jdans une petite plaine 
entre Tuoro & la coÛkie endore appellée à préfent Sangui- 
netta. Le Général Carthaginois, qui s'étqtt emparé d^ 
hauteurs, attaqua le Qonful ^n âanp, lui co^pa la retraite 
en arrière, & lui oppçfa un corps .d'armée «en front, à la 
(ortie du défilé de Faii^nano. Polyb|p a très-fajien décrit cette 
aétion célèbre, & le Cpvalie^ Folaid l'a bien commentée. 

- \ 1 '- \ ' 

Une autre Medufe arec l^s ailes, en corifaline ; & le fapcrbe camée 
d*Auguile en agache onyx,id'un pljps beau pravail que^elui du Dac de 
Bracciano» 

Chez le Pûiice de PhmBLio, en fytaglio» Les Grecij combattant pour 
le corps de Patrocks \ Sciptbn ; Tefence eq amethyft^ par Diofcjride ; 
Afolhn berger» par Aului \ • Ptolomée 9t Bérénice \ DrLfus ; Sabine ; de 
parmi les camées, une Bacqanale ; jies tête» d*AugufteI de Tibère, U de 
Gerxnanlcus, chefs-d'œuvr«t de Parti» . ] 
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à Prima porta 

àROMA 



N» B» On peut 
s^anêteràlaPofte 
Sans toutes les 
Villes défignées en 
lettres italiques ou 
majufcttleSf 



PDftes. 



Dift. 
èixmil' 
Angl; 



Temps 

en 
route* 



26 



4Q 



197 



33 5 



eft la plus haute mon- 
tagne de cette partie 
ile^ Ape»nins«^ 
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Perugia eft une belle ville bâde fur la cime d'une haate 
montagne^ où Ton voit plufieors beaux tableaux de Fietro 
PfrugÎMO, nuutre de Raphaël. 

£ntre le Yene Se Foligno> éil une petite ville nommée 
Trrvi, bâtie en amj^itheâtre, fur le penchant d'une mon- 
tagne, qui pit>duit le {dus joli effet du monde. 

A Terni> on monte à eheVal pour aller voir, à a inilks 
de là, la cafcade iielle Marinore, formée bar la chute du 
Felino dans la Nera, qui to|nbe de prQS de 860 pieds de 
haut (1063 palmes Romains) par un canal coupé dans le 
roc par Marcus Annius Curius Dentatus, vers Tan 480 de 
Rome, pour faire écouler les eaux du Velinùp qui inondoient 
fouvent la vallée de Rieti. C'eft la cafcade la: plus h^nte 
qui (bit connue ; .celle de 'Niagara, qui j^réiènte an pks 

frand volume d'eau, n'a que 150 pieds. Si l'on compte la 
auteur de la chute du VeiiHo, depuis le niveavi de fon lit 
jufqu'au niveau de la Nera^ il y a 1 364 pieds, tant de çhû^f 
perpendiculaire que de pente. ) 
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Entre la Faîbla & ^M&nnp, on palTe au-defTus du lac Al- 
,t>aBp,a préfept appelle laç ÇaJeJIo, de CaM-Gandolfo, 
gui e^ ai; bprd du lad, ^ 

Quand on ne veut pas voyager ^oute la nuit entre Rome 
& Naples, on peut sVrê^er à Veljetri, ^ipcrno, à Mola di 
.Gaeta. Avec q^lques précautions pr^fes d'avance^ on fc 
proojre un logement au palais Ginetti à Veletri, & au cou- 
vent de S. ^ra/mOf près de Mola di Gaeta. La meilleure 
auberge à Piperno elt celle qui efl au bas de la montagne ; 
«mais on fera mieux de ne pas s'y arrêter. 

Je ne donnerai point 1^ route par les Marais Pantins^ 
parce qu'en 1782" elle n'étqit pas encore régulièrement éta- 
blie. Cependant on y pcjuvoit aller de Veletri à Terra- 
cina» ou en voitiyriers, ou pn pofte, en prévenant le Direc- 
teur de la Pqfte a Rome, ^ui envoyoit des relais. Se alors 
il en coûtoit plus du .'doublet que par la pofle ordinaire La 
raiibn de ce retard àts ppftes réglées eft que ces marais 
pontins étant mal ddiechés, on n'y a pas bâti de maifbns 
de poiles> le (ejour y étant encore trop mal fain. La route 
eft cependant faite à travers toute la Camfiania, Se eft très- 
belle Se très-fblide ; c'eft un renouvellement de la Ffa Affia, 
dont les fondei^ens ont fervi pour l'établir. 
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Air fain, terroir fer- 
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Aux e&virons de Fondi> cft la grotte oii Séjan fauva k 
vie à Tibère, fuivant Tacite. 

Du Couvent de ^. Erajmo, à un mille de Mola di Gaeta» 
on a une vue magnifique de la ville & du ^ûlfe de Gaeta« & 
Ton découvre le mont Véfuve & les îles voifines de Naples* 

Près de S. Agata eà SeSk, jadis Setia, capitale des Volf- 
qucs. 

A Capua, l'on paiTe le Folturno fur un pont. Les ruines 
de Pandémie Capoue iont à un mille de la. 

Naples, vilk riche & tommercante, & l'une des mieux 
fituées du monde : la rade de Naples a loo milles de cir- 
conférence, que l'œil faifit dans un point de vue. * L'île de 
Caprée, fameufe par la retraite de Tibère, efl vis-à-vis de 
cette ville ;* à droite eft la cote de Paufilipof, & à gauche 
k mont VéAive. Je ne connois pas de per^âive plus éten« 
due, plus variée, plus frappante que celle que l'on a de 
Naples ic des environs, du haut du mont Véfuve, Les rues 
en font fort belles & fort propres : on y compte environ 



' * A 1^250 toifes, oa 19 millet U demi d'Angleterre^ au midi de 

Naples. ... 

■f La f^cpeufe .giptte du Paufilipo, creafée de la longueur de 362 toifes, 
pu 23 16 pieds anglois, à travers la montagne (félon la mefure tToÂt que j'en 
ai priCe moi-même) me paroît devoir être un de ces ouvrages merveilleux de 
Lucuîlusdont parle Plutarque, pag.947, liv.I. de Tédition d'tteûri £tie))ne. 
Tu y'z» roiç Tràpû^o»^ xa* nript lii»nr6>H9 îJpyatXofpwc a»euiftiJM»omç 
ûvre i^tyuhoi^ cpvyiMta-k. Les ou vi âges qu'il à faits fur le rivage jfc 
auprès d(. Naples, fufpcndant, pour ainfi dire, des montagnes en l'air par 
le moyen des «ran'fes excavations. 

VA«acK, de re ruft'tcA^ lib. III; ad finem. L. Lucullus, poileaquam 
pçrfodifict monrero, èc marttima ilambia immifiiTet în PifcinaBj ^u» 
fcçiproce flucreat, î|»fe Neptu&o mu ccderct de pifçatu.^ 
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360,000 habitans ; en forte, qu'après Paris & Londres» c'efl 

la ville la plus peuplée de rÉmope. Le palais royal eft d'une 

:ard)tl»ilif». iio\âM £c tREgàifii|uç; .la xuè Tfiie^Q ^^ liïrge> 

droite, de trois quarts de mille de' loxtgiieUrj & les {nj^ifoos 

«jeft'âmt'bieii hitks» Le ^amd iké&tic ei): un, 4^8 plys htaux 

jéikEtoBao^e:} &.lQrrqa'il ttt ilbuniné les joora de Gah, il pré- 

icat« ie ^âbcle le {slus briHant.& le pW magnifii^ q^'cft 

•^poilTe ixnagihcsr. Au Capo Mi wutnte eÂ junc fuperhe c^Uec* 

tion de tableaux, une coUeftion très-nombreufe & très-bdtle 

, ^> toutes- les fuiles des nuedaillcs en Qt^ en. argent, ^ en 

bronze» & un nombre prodîgiieiix ide xiaiaécs & de . pi^u/^s 

gravées, antiques, de la plus grande beauté. Il y en a un 

:«c«i»e ftittres qui^il peut-être le |)kai«au€ain^ qui exi^e; 

-«^efl-tine «n^, en foroie de jatte^. de â^ poiiâss de diaisbètçr» 

^^leptéiimtairt d'wi tcké & ien dedans rapothéofe d'Âdiien* ^ 

'Jifle^'^ptite Aine' tête .de Médufe» d'an travuil adflûrabfe. .J3y 

'ja fMacrs voies «deNaples qni font diâerentes, ^ ^ot tiQi|t«s 

tot «itiérofikiû&eïs. ^ .L'jiBe efl du Caflel de Vllpifo, T^u^e 

'^uCaâél :£. Eirno^' une autre du .tcDiib^a,u de Vkgiie^ isu- 

^'ëdTBs^e hi'Cirxjita^di Faiàfiiipo.i s& la t^atrième^du CouY^t 

viixiCufmi^U, hpre'xle ia vêle, dbù, l!oii ÂcomifTfi ji^m^s 

les antiquités des environs de Naples. On voit dans la cha- 

'pêlIêdu'Prince ^àint-^éverin deux belles îlatucsT modernes, 

J'Uttertdfibqut'daiis jqql filet» & ^'stutrp repréfents^t ^oe per- 

fonne morte, enveloppée d'une draperie parfaitement bien 

"e^knée.— ^Les environs de «Naples font «jctiémement cu- 

"tiieftrx i&'fôtisfkïfeiis pour les amateurs de l'antiquité & de 

^jf' hiftoire. Ba^ai:elle, Xe mont Véfuvé, la Solfatara, la Qrotta, 

..^/C^y:^, .les .taiiis -de Nérpo,' .&c. ont de quoi intéreffer 

*4:eux-cî : Poftici, pto ceux-là, oiFré une coUeftion incpui- 

.febîe de"^tabîeau:s;',. Je Hatues de marbre & de bronze, d'uT- 

tenSlés, de vafes à l'ufagé des tén^)le^„ des façrifices, dçs 

.T]naiâi&t> .«n rbrxinae, .en Aiigent» .sn .terre, .en verie» dont 

iGqitQkiues.unfrfoiittdWe £ne^dc tr»vail & de deâèin> qtti 
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ne peuvent être furp^s pai- aucune autre cblleûku. Tout 




e 

ville, & fous Refîna ijui la joint, j>n voit les ruines àHHé^^ 
(ulanum. Plus loin,, à* 12 ♦milles; de- NapJeè, ell Pomfeia, 
dont on voit les ruinas à id^coih^erjt. ; On ft pH^mtrtt- daàs 
fes rues, on entre di^s ibs, m^ifo^s, tdlesj qu'elles iubiiir. 
toient du temps des KsOin^iiîs ;,.& jc'eft Je jêiu modèle '^4le 
•■iiÂifi à^ôiftiH^%!«Aril!le'''ancipîinfe. < Pozzuolô «a de très-beaux 
^t^e^ Wn^S^û^tés : tS!^ voit aHlffito^t le Iterrein dkffiqte 
-^itt ipttr>Vil"|lië, le lat ÀiièrnUs, l'antre de U fiybiffe, 
k&tr1t$fn«8''£lytees^ )e ca^ cle aliène, l'Aihéronj '^kgft)fte . 
.^*i*l «yfote^d^ OôftitC» d'cw Tonl voit *u ïoin la 9"drr* 4// 
-ira^^ d^^fe'tonibe^U de 6ci||ion, avec ce^ môtd : A- 
'^M^à'^'foMaï^^efiîb^^Jh nMa ba^ebi)f. J>x d5té de Saies $& 
% iipcActk ^Agilppine, la ^ifiinà mirObile^ &c. &c- - 
'' ftiàfitiijidôhidé^^f^l^sj tue^à ^ou 3. mâles en mW^ tfft 
4tl^]^lto^;6elle % fA t^lUs magnifique d'aucune autre ville du 
monde; qtféî^iaes-^s ibnt'jpaVtaJcs entre la fitàatién de 
l^^fplé^ À'àëllè de Cohlta^tifio^le,* maiâ la, pr^niiM^' P»<iil 
•'^Oa'^fe>fkf8^ahdtibmbrejde4uf]É^ages,, ^ 

_ ... n^ , J ::!'l.- - ' 1^ ■ 1 ' ! -•.*•. 

<•.'.-/:./: "i»../;.ro ,=iifo c? i : •* j t ,.i. . /, *; 

..'lif.,:)'!.. z. .'- \ ' \. \ î I . . ^ 
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De Rome 
à Prima Por 

hctto . : i 
à CaAçl-aiicryo 
à Rigutno 

teiUma ^ 

àOtrlcoU 

• SiJieiAiftra 
àSf)oteto 
à le Yf»e 

à le Cafc. 
ouDve . 

al Fonte de 
la Trava 
à Valcîmara 
à Tolentino 
à Macermia 



On peut coo- 
chrr dans tous les 
(endroits fur cette 
route, qui font en 
lettres Jt:i]i9ue5 

\jit% meilleurs 
gîtes font Nurtt'fy 
TcJigno , Spclao , 
Macerata , à la 
Foftc.— Cette 
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1 3q 
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I H 



Oa entre <IaB$rZ7/»« 

^Hi à Ocricoli: pays 

fertile; de belles plai* 

n^^.des moatagne^ or* 

3oji>w,dès vallées àxj^ss. 

. A j iniUejs dç $(itc. 

tura» ç^ opfmn^iKe à 

monter la S^mma, qiii 

eft la plqs h.ai)te aion^ 

t^gne de^ Apennùis» 

de ce çàté* ■ -, 

A SerravaUe on quit« 

^ teri/M^tf^pourenuer 

^danà là Marche d'An* 

I 30 cône, toujours à travers 

1 35 les Apennins. 

2 A Valcimara, la val-r 
lée s'élargit, les mon* 
tagnes s'aplaniâênt. Se 
Ton entre d^s la plai- 
ne. 
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Cette route de Rome à Bologne par Lorette <€ft mieax 
entretenue que celle qui pafle par Sienne Se Fldrtfncej le 
pays eft plus beau, les auberges Tout Fa meilleures, & il y^ 
en a davantage où Pon peut s'arrêter. 11 y a encore una 
autre route pour aller à Florence par Ferugia & Arezzo. 



A Terni» on monte à cheval pour allei* toir la calcadtf 
dtlU Marmore. 

Spoleto> ûtué partie fur une cdline. Se partie fur une 
plaine. 



Maçerata, joliment ficué fur le haut d'une colline. 
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LoRETO cft iîtûé ïby le haut d'nne colline, à iéxsx Kcata 
de la mer. L'églife de Notre-^Dame eft a.ppeîiét Sâftfa 
Ca/a ; Se la chapelle de la Madoma <de laquetlfc on dirtant 
de merveilles) eft très*agréable ; la Madonnk eft coioyttte 
de bijoux & de pierres precîfeitfcs \ oti voit enlTuitef le trSfor" 
^iH cA certainement un des ^las riches de TEtoJpe. 
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De LoRXTO 
à 

BOLOGNX. 



Ï)C LORETO-I 

à Camerane / 

à ÂNCONA 

à Cafc-bru- \ 
giate j 
& Siâieaglûi 
à la Marotta 
à Fa/to 
àPe/aro 
à la Catolica 
à Rimini 
à Savignano 
à Cefena 

à Faenza 
à Imola 
à S. Nicolo 

àBOLaGNA(A) 



On peut cou 
cher dana t<Hia lea 
endroits de cette 
route qui iont en 
lettres îtal4ques 

(tf) Aux trois 
Pellerius* 




OBSERVATIOUS LOCALEê 



De Loreto à Anco- 
na, on a beaucoup à 
moater & à defcendre* 



Pays plat juiqu'à 1» 
montagne de Pefaro, le 
long de la mer Adria- 
tique. 

Entre Céfcna & Sa- 
vignano, à 3 milles dô 
Cefena, on paflc le 
Rubicon (à prcfent le 
Pijatello) large de 20 
pieds, parce qu'on eft 
jrcs de la fource, au 
ieu qu'à Ravennc il 
eft dans tout* fa lar* 
gcur. 



I 



lUMÀlb<Drfcs. 
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ÂNCONÀ» port die mer slSlA commerçant, dbnt la &,tuâ« 
tion efl fur le penchant d'unk colline/ & s'étend jufqa'inii 
bord de la mer. 11 y a fur le môle un arc de Trajan, en 
jftarbre blanc> ^ès-bien confervé : lé pôrf eft beau Se cc^în^ 
modei ^ ^ 

Entre Sinigaçlîa & Fano on eiitre dans le Duché d'Urbin; 
Ique l'on quitta a la Catolka, poter entrer dans la Rolhagne. 

Pris de I^efaro ôii voit fur le (bmmet d'Une îxiontàgne là 
petite République de San-Mariiio; 



l^ouir ia defcriptioii dé Boîoj^nè» vôy^ p^, 73. 
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àBarigazzo 
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àTîcve-Pclâgô 
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à Bôfco-lungQ 
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Pretôrc i^O» d» 


àFiàhoaifi- 1 
natica J 
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ToTcanc^ 








à ^. Marcel 


t 








â le Piallre 
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à A>/« 
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àBorgo-bug-l 
giano / 
à Lucca 


11 
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Voyea le Sopplê- 
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LircQjrEs eft une ville d^enviitm 35>oo0 âmes» fimee 
dans une plaine agréable, bornée prefqiie de (ous côtçs par 
des montagnes couvertes de cbâtaigtiders. Set remparts re« 
vêtus de briques^ bien entretenus, & garnis d'une ii<Mnbredèf 
artillerie toute de bronze, jplautés d'arbres, & fur leiquds oft 
peut faire le tour de la ville en moins d'une heore, font ce 
q^u'elie offre de jplns remarquaft>]e. On y montre an arTenal 
qui contient^ dit*on, des armies pour 25,000 hommes* 

PisB, belle Se aifetc grande ville, avec nae univei^i 
célèbre ; autrefois puiÎTante république. Se très-iloriflknte» 
aujourd'hui très-dépeuplée, fiir-tout depuis que les Grands 
Ducs de Tofcane ont bfiti Livourne : on y compte à peint» 
15 a 18,000 âmes. UArno, fur lequel font pluiiears beaux 
ponts, la traverfe en longueur ; les quais de Pife font les 
plus beaux que je connoiife en aucune ville de l'Europe. Lar 
cathédrale eft magnifique. Se accompagnée, comme celle de 
Florence, d'un baptiilere Se d'un campanile (clocher) qui en 
font détachés. Ce campaniU eft une tour ronde, haute de 
190 pieds, toute de marbre, ornée à l'extérieur de colon* 
nades tournantes, au nombre de fept l'une au-deiTus de l'aii* 
tre, qui vont jufqu'aux trpis c[uarts environ de (à hauteur t 
refoauer éft tellement- adouci, qu'oc» y pourvoit monter i 
cheval : mais ce que cette tour a de plus remarquable; c'eft 

Qu'elle penche d'environ trei^i^e pieois, en jettant % plomb 
u fommet. 

Les bains de Pife font à quatre milles du p^re de Jb^ 
ville, ou trois quarts d*htare de chemin en pqfte. 

Il t| 
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Pc BoLOGttX 
à 

Vint SE. 



Poilei. 



ITift. 

tn mil. 

Àngl. 



DcBologna"^ 
àSanGiorgîoi 
à Cento 
m San Carlo 

âLFERRARA(tf) 

àRovigo 



If 

I 
I 

»f 

z 



(a) Aoz^ trois 
KtWûres. 

On peut «lier à 
Venife par eau, 
en f* embarquant 
à Francolînoy à 5 
itiilles de Frrrare : 
on fait fon accord 
à Fcrrare av w dea 
mariniers qui trous 
foarniÛêht une 
Ptota pour réqui- 
page & les. gens J 
a 7 fequîns , Sa 

Yous-mêmc, v ro ; 
«u Ti fequins'au [ 
p'i,»} le voyage eft 
dVnviron^20f heu- 
res pour foire 80 
mlïles. Il foutre-' 
marquer, que tôm- 
flic on quitte la, 
pofte "à iFrancoH- 1 
Mio, on jeft obligé L 
4e payer polie •& ' 
demie » fuivant 
Us règles établies '^ 
dani prefque 'tous » 
tt pays pour favo-; 
rfer les p<^ei* 

^a route par tau 
it JPcrrstfe a V*- 



Temps 

en 
roote. 



Obiirtatioki locale» 



9 

8 

9 
18 



h. min. 

« 45 



4 20 



Avant d'arriver à 
Cento, on pafle le ^«m^ 
30 en batean. 
10 Pays plat, tasLréoL^ 
I 50 geuxy mal cidtivé. 



Apres avoir quitté 
Ferrare, à 5 milles dm 
cette ville, on paffe 1« 
Po, quieft fort large,* 
en bateau ; & à 9 milles * 
du«,àPafib-Rofettî/ 
im ps^e en bateau le^ 
canal Bianco» A 3 mil- 
les de Rovigp, on pa& 
VAdigi. Joli pays. 
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Cento eft le lieu de la n^flaiifce de Guercino, où l'oa voU 
^n plus beau ublea^. 

jPe^riiars» "belle Jtrille ; il y a une place magnifique & 
jiiné bonne citadelle*— Un palais q^e Pon apjpelle le palaû 
des DiamoMJ^ parce q^oe ^si pieires de la façade en ibnt 
taillées en jEâfrettes ; c'eft on t^rès-heau bâtiment qui appar- 
itenoit a^treloû à la Maifon i'Eâ, & eft à préfent au Mai^uft 
/7/Î&Z.— Le palais du Mixqpis Fn^Iapid/it, autrefois Gouver- 
neur de Milan. — Jriofie, né U mort à Ferrare, a ^3l0oa^ 
iiïea» aux fi^édiâins* * ' . 
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I^oftcsk 


eiimp» 
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^ yiNisi^ 




An_gl. 


route* 








ih. min. 


i Monfelice 


2 


ï5 


2 20 De Padoue à Vcnifc 


àPADOUA(^) 


I • 


12 


2 on va prefque toujcHirs 


âlDûIo 


ï i' 


10 


t 45 !é long de là ^rétta* 


àFufina 


I î 


9 


1 20.Terréin trëe^fertile. 


àVENBZIAfr) 




? , 


I 15 


De Fufina à Venife 




13 i 


102 : 


19 ij 


on va en gonéde fm 
ï2 livres. 


iMft^tfWle 










^4-, df 6 pir «1 










4S4ii»l 490^ r-i«- 










^, 4c par un îju- 










tre CM|) dans U 










les Lagunes* A 25 










milles 4e Venife 










on troave Chw»' 










SM, à 10 milles 










MalamKCOy âe plu? 








* 


iSeurs autres pe- 
tites îles des La- 


















gunes, avant que 










d'arriver à la çtt 










pitale. 










^•^, Qnn*el| 










jamais en pleine 










mer dans toute 










cette route. 










(^) A r Aigle 










d'or, bonne an^ 








1 


berge. 










(c) Q\it%Bmi 










Daryy près le Ri- 










alto 5 Petrillof a« 










Lion blanc ; auK 










t^ois KoiS| ftç. 
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Paboue., grande ville xrial peuplée. L'Univerfité a été 
bâtie par PaSeuHo. L^^églife de Saint Antoine» patron de 
cette ville, efl; grande Zc beHe. On fait voir ici lue jnaifim 
^ae l'on nonune la sanifon db Tité-Live, où il y a plofieurs 
nfcriptiont ancienne^— Eglife de Sauta Jufiinom 

Venise^ r«ne des pks (eUes villes du monde, & cer-> 
f ainement Ja plus fin^lière i>ar {2l fitoation. . On y compte 
i8«,ooo habitans. £lle efl toute bâtie ikr pilotis, au cen«> 
tre des Lagunes. Ili .^'y f^t un commerce très-floriCant* 
lat& beautés principalb de Venife ibnt la place Saint Marc» 
ic tous les batimens dyi r«nvironnent ; \% vtie du haut de la 




I par Fdlladi^t JSanfo^n 
t'arfenal de mer, la œrderid, les galères, lek quatre chevaux 
de bronze dcx-éi au-deifiis do portail de S. Marc, qui ftu-enc 
donnés à Néron par '^iridatle, traiifportés il Conitantinople 
par Conilantifi, & «pportïs à Venife par les Vénitiens, 
lorT^'ils pillèrent Cbnflantjinoplel On doit voir auffi les 
cglifes de ^n Giorgiâ, le Zételie, Santa Maria deQa Carità, 
il Redentoret toutes àkPaUiàiio^ Il faut tâcher de fe trouver 
à Venife à l'Afeenfioa, poujr y voit ta cérémonie des épou- 
failles de la mer par le Dogie. Rten de pliis agréable que 
la galère U les Peott^ de Gala de< Miniârts étrangers qui 
accompagnent le Btuentamt au i^ido le matin, 8c vont k 
foir, en parade, a« cours de la Zmca* 

Pour la oomnwditl des alnateiuls d'aidiitedure, voici en 
peu de mots les principaux Idificea des trois grands maîtres, 
FaUadiê, Sanfi^ino ^ Scan^exzi, auxquels on peut ajouter 
San-Micbieli* On véit à Venife les églifes de S, Gicrgia 
Maggiore^ il Redentowe, le Zitille^ Santa Luçta^ le palais 
Tiefolo, vis-à-vis Grimant ^ & cehii de BaI6i, près le Rh 
Fc/carJ, tous onvrage^ dé P^ t.L^ KiO* Le Rrœuratù Nuove^ 

H iv 
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la Zecca, la Librerta\ les palais Cormtro, grand canal» près 
Çt. Maurice^ Delfino, riva di Blaggio» les églîfes $. Frmr* 
cefco délia Figna, S. Martine, près l'arfenal ; S. Gemimam, 
place St. Marc ; le Sêpukn du Doge Venier» à ^. Saha^ 
dori la ^c^o^a di S. Qiontanni degli Schio*uanm, les Incurahlet, 
'&c« de Sansovino. Le troifième ordre 4es Procùratii 
ifuove^ le npfte de la Liinria di S. Marco, le Mufeum, Se le. 
snomùnent da Doge Nicolo da Fonte dans l'églife <le ^. Maria 
dilla Carità de Scamozzi. Les palais Grimani dans le 
grand canal, près St. Luc, & Cornaro, à S. Paoloj, de S* 
MïCHisLi ; Se enfin les églifes des ^ro/js/ & de la Salute^ 
|k les palais P^r^ & Rtxxonko, de Balta/ar Lengbenaé 
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à 

MltAK* ♦ 

De Venise 

IFvtftm. 
-alDola 

à VrCEïrzA 

ityEK09A(S) 

â Caftet ntioTO 

al Ponte £ ) 
San Marco / 

àBRB8CIA(r) 

A l'Ofpiu- 

letto 
à PtJaxxuok 
à Cavernago 

àBERGAMO 

a VapnOy »« 'l 

la Canonica / 

al Colomba- 1 

loto / 



(«)Araoberge 
du Chaptau rou- 
ge. 

(Jb) Aux Jeux 
Tours» bonne au- 
1>erge. 

(c) A la Tour. 

{d) Au Pht'nîx, 
ou à 1 ' auberge 
royale* 



Poftes. 



} 



{ 



i 



huinin«l 



QBStav/kTIONS LOCAIXt 



11 1 2 



lO 



30 



Le' pa^rs cOflUfti i nri è 
htï à deveoit '^^« 
Il e<t ^igs-agi&biir 4c 
30 très - ficrtae» Jfjprtî- 
chrit o'ëttelfent vmi as 
beancoop de ibuflém 
bhncs. 

te Veronefe cff t» 
âts payy tes pte fer- 
tiles d'Italie ; abondant 
en bleds, vin» fruits» 
haile» bétail, &c. 

De Caâel-nuovo à 
BreCcia» la route étoit 
extrêmement mauvaise 
8c raboteiife en 1778. 
Elle étoit fort bonne 
de Bergame à Milan. 

De Bergamo à Vaprio 
on pafTe vAÂda en bar- 
que à la Canonica» où 
eft une douane rigoa- 
reufe. 

Le Bergamaique eft 
on payj très-peuplé te 
fertile. Les babitans y 
ibnt fort iodaflrieiix. 
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VicENZA> ville très-agréablement fituée; Les envinmf 
font les plus rians qa'on pnifTe imaginer. C'eft la patrie de 
Palladio^ dont on voit ici plnfîeurs beaux ouvrages ; entre 
autres la Mai(bn de ville, le Théâtre Olympien, fur le clan 
& les proportions de VitruVe, Se le modèle des anciens 
théâtres, La Rotonda, Villa du Comte Capra, celle du 
Comte Chiericato, le palais Capitaniato^ le palais Triffin». 
On voit auili le palais délia Ragione, des Comtes Vahnarana^ 
di Tienf, CaldognOf Sec. l'arc du champ de Mars, le champ 
de Mars, Se Santa Maria del MonU, d'où Ton a une très- 
jolie vue de la campagne. 

Vbronb, joliment fituée fur VJdi^e qui la traverfe; la 
Maiibn de ville eft on bâtiment magnifique. Il y a plu£eurs 
beaux reftes de l'antiquité, entre autres Vauphitbiâtre qui 
eft parfaitement confervé. Se dont on ^t encore ufage. 
Lorique l'Empereur vint à Vérone en 1769, pn le lui fit 
voir rempli. Se l'on compte qu'il y avoit 22,000 peribnnes. 
A S, Cel/o eil un portrait de m Famille Sainte, par Raphaël: 
l'églife San Giorn'o,-^A San Bernardino on voit la chapelle 
de la Êunille PeSegrini, par Micbiel San-Mickielh qui efl un 
des plus jolis morceaux d'architcébire en Italie. Cet archi* 
teâe étoit égal à Palladio, Se cependant eft à peine connu. 
Il y a encore d'autres ouvrages d'architeôure à Vérone, par 
Michiel San-Micbieli^ entre aptres la Porte Stupa, Se les pa- 
lais Canojfa, Ferzi, Bivilacfua, Pompei l!f PeUegrini. 

Brescia eft grande Se bien peuplée, avec une bonne 
citadelle, mais il n'v a rien Àe remarquable | elle eft fituée 
dans une plaine agreal^le fur le Garxa. 
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(*) Au Puîts, ou 
aux trois Rois ; 
mais la meilleure 
et toutes eft TAu* 
kergc royale* 
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Milan ell la plus grande ville d'Italie après Rome; on 
y compte environ I40^ooa.habitans. La cathédrale, d'tin 
goût gothique, n'cft pas encore achevée, quoiqu'il y ait 
plus dç trois ilècles qu'çUe foit commencée. Les ornemens 
en ibnt parfaitement bien finis. , On y voit la chapelle de 
St. Charles Boromée, tout en argent cifelé ; & le corps de 
St. Charles dans un fépulcre de cryftal de roche, monté en 
argent, le tout d'une magnificence extrême. Du haut de» 
tours, on découvre une vue extrêmement ^tendue de la belle 
& îmmenfe plaine de la Lombardie Se des- Alpes. Il y a à 
Milan une belle bibliothèque publique, appellee Amhrotfienne^ 
A Santa Maria del Grazie fe voit le beau tableau de la Çene, 
par Lfonard de Vinci. Une partie des ruines du temple 
ôt^ Hercule, bâti l'an 286; par Maximien, îbrme le portique 
de l'églife de St. Laurent^ Porta Ticinefe. A ^ milles à» 
^ilan, ell l'écho Sinwneta qui répète jul'qu'à 40 fois. 
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De Milan 
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TuRlNé 
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DÎT 
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Angl. 



Temps 
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route. 



ObSCITATXONS tOCALXt 



De MiLAK > 
i San Pietro i 

roimo 3 

àBttfialora 
à Nova R A (a) 

àVERCELLI 

à S. Germano 
à Ziano 
à Cbi'va/co {jc) 
à Settimo 
à Turin {d) 



(.«) Avx troit 
Rois, auberge mé< 
diocre. 

(^) Aux ttois 
JLois, bonne au- 
berge* 

{c) Aux trois 
Roiiy hors de la 
vUle» du cité de 
Turin. 

W A r Auber. 
ft lojaU» 



I 



lO 



9 

lO 



9 
»4 

»3 

7 
8 

93 



h. min. 



I 2J 
I 25 

* 'S 

* ^5 



On pa(fe en bafeeaa 
k 7V/$iv> qui eft ^uel* 
luelbis tort enfle âr 



»5 

il 
IS 10 



Lcîle à paâèr. 
Novare, petite ▼ilkf 
d'an mille 5r demi àm 
^^ tour far les remparts* 
20 Avant d ^arriver il 
VercelH, en pafie la 
Sefia 8 gué, ou en 
b^au loriqo'elle eH 
enflée. 

Tonte cette par^e d« 
la Lombardie eft une 
plaine très -riche ie 
très-fertile. 

A 8 milles de Chi- 
vafco on paiTe le Doriar» 
Balua fur un pont vo- 
lant ; i un mille plus 
loin, le Mokni fur ua 
pont fixe , à moins 
qu'il ne foit débordé. 
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Le nottveaH théâtre eft fort commode & fort beau ; roI>- 
i^ryatoîre çft.run de»jmieux entretenus qu'il y ait en Ënrope. 
Le palaî& de l'Archiduc eft élégamment orné & meoblé j Se 
û iklle du ba), fur-tout, eft une 4e8 fias belle» en Europe. 



TtrRiir^ l'ine de^ pli» jotiè» ville» de PEurope, hUik 
biitie ; iés rue» font trè»4Meif percées : celle du PS, tirée an 
cordeau, avec dqs portiques, a 400 toîiès de longueur. On 
j compte environ 80,000 âmes. Cette ville eft au pied dee 
êipc&^ da«s une plaine charmante arrofee par le Pô» Lit 
«itadelle eil la mieux fortifiée de l'Europe ; l^s fortification» 
ie la. ville font très-régulière» Se trè^-bonnes; les mines 8t 
ks fouterrain» font fort avancé» dans la campagne. Turin 
a $ milles de tour fur le rempart ; le palais âr Tes bâtimeni 
48i le joignent font d'une architeéUire fimple.& noble. L» 
galerie d» jpalais coxttient uo choix de tableaux des plu» 

§raods Maures, qui ne le cède à aucune cplleâion. Le 
léâtre eft un des plus grands 8c de» plus bea^x qu'il y ait 
fn Europe; il a 96 pieds angloi»de large, ddnt 36 derrière 
lescouliâcs, & 126 de longueur» Cette ville, qui efl plate, 
efl entretenue dans une grande propreté, parle moyen de» 
eaux qu'on y fait couler, quand on veut la nettoyer. Il 
faut voir l'Univerfité, la Bibliothèque ; 8t au;ic environs, U 
Vênirii, Montcaflitr, b Suferga, la Vign€4nl^t^, les Ca* 
pucins. 
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h* min. 




DeMiLÀN 1 
à Serono J 








À VaPéfé eft libé 




i5 


3 


très -jolie maifon dé 


à Tradate 




8 


ï 45 


plaîfance de rArcM- 


àVan-fc(«) 




9 


2 duc Ferdinand; . * 


à Lavcno 




14 


3 30 Ceux qui vont dé Mî- 


à VlfoU^Btlla 
à VI/ola-Madri 




5 


I i5lan à Turin, peUvent 




I 


15 s'embarquer à Lavcnd 


à Laveno 




S 


1 


pour Arona, & voir les 
lies Boromêa, en paA 


à Varcfe 




H 


3 


àCoMO 

àMlLAK 




.25 


5 So 
7 


faiu lé Lac-majeùr. Il 
n'y a que lô inîiîcé de 
l'Ifola-Bellaà Arona ; 




III , 


28 15 








& de là à Novara, 24' 


(tf) A l'Etoile; 








milles 'dé bons' che- 
thins ; au lieu qu'on 
à plus dé 40 thilles à 




* 














faire pour aller da 










Laveno à Novara par 










Varefe &'Sefto; & le 
T^fin, qui eft fouvent^ 
enflé, àpaffer; 


' 
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. . . / .• . 
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Les lues Saromees, à co milles de Mi l a n, méritent bien 
qu'on aille les voir ; elles font iituées dans le Lac-majear, 
& font d'un agrément qui peut aider à comprendre tout ce 
que les Poètes chantent des Ifles de Calypfo & d'Armide. 
iJ Ifola-Meuire eft la plus grande & la plus champêtre ; 
VI/ola-Btlla eft petite, mais très-omée : le château en eil 
magnifique & commode ; & les jardins & les terraffes, cou^ 
vertes d'orangers & de citronniers, forment un effet très- 
agréablej fur-tout à l'abord de l'Ifle, du côté des terraiTes. 

Le lac de Corne eil le plus agréable de tous ceux ^ui font 
iau pied des Alpes> en Lombardie. A environ i6 milles de 
la ville de Come, fur ce lac, eft la fontaine dont Pline dit 
qu'elle a un flux & reflux comme la mer. 
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De Turin 

à 
Genève. 
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len mil. 
I Angh 



Temps 

en 
route. 



Observations LocALZt 



De Turin (tf) "l 
à Rivoli J 
à S. Amhroife 
à la Zaco- 1 
niere i 

à la Novaleze 

■ à laGran- 
dé-*Croix 

à rnépi- 

tal 
aux peti- ' 
tes Ta- 
.^ venies 
a Lannebourg 
à Bramens 
à Villarodin 
à Modane 
à S. André 
à S. Michel 
à St, Jean de 
Maurienne 

à la Chambre 
à Erpierre 



(tf) A TAu 
berge royale. A 
r Hôtel d'Angle- 
toire. 

{h) A S. Geor. 
ge, bonne auber- 

<«• 

• On peut y 
•oucher. 



I I 



I i 



I 



I i 



.1 

I 
I 
I 



8f 



6 
h 

II 

i 
S 

8 

|i 

3 é 

8 
8 



i. mm, 
4 30 

4 30 

2 

2 10 

37 



2 30 
I I 
I 

1 10 

2 50 

2 10 

2 
2 



On trouve on beau 
chemin plat jufqu'à 
Suze ; mais on quitte 
la plaine à Rivoli» & 
la vallée va toujours fe 
rétréciflant. 

On commence à mon- 
ter en porteurs à la No- 
valeze. 

L'Hôpital eft au fbm- ' 
met du Mont-Ceois : 
on s'arrête près de là^ 
à un cabaret, pour re- 
Ter les porteurs. 
A Lannebourg oa 
reprend fa chaife» fi les 
neiges le permettent. 

Lorfque la montagne 
eft couverte de neige, 
on defcendj fur un traî- 
neau> en 10 ou 12 mi-. 
nutes, à Lannebourg ; 
c'eft ce que l'on appelle 
fe faire ramajfer: on cft 
2 heures à la monter. 
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De Turin à Lyon, on va prefque auffi vite avec les voi- 
turiers qu'en pofte ; fur-tout fi l'on a befoin de plus de cinq 
ou fix chevaux, car on n'en trouve pas davantage à chaque 
pofte. Mais û l'on a moins de fix chevaux, on peut aller 
en pofte ; on oft moins de temps for la route, on choifit les 
auberges où l'on veut s'arrêter ; Se quoiqu'il en coûte peut- 
être davantage que par les voituriers, on parcourt les Alpes 
plus vite Se plus agréablement. 

En partant de Turin pour Lyon, il eft mieux d'aller dîner 
a Saint Àntonin, à 4 milles au-delà de Saint Ambroife ; il 
y a une très-bonne auberge, aux trois Couronnes, & les en- 
virons en font charmana. 

De la vaUée de Suze, fe voit la Roche-Melon, la plus 
haute montagne de cette partie des Alpes, d'où fe découvre 
Milan Se prefque toute la Lombardie. 

Dé Suze à la Novaleze, on a une montée & une defcente 
. fort rudes, près du fameux fort de /a Brunette ; & de là on 
va toujours en montant. 

De la Novaleze à Lannebourg, on pafïè le Mont-Cenîs 
ien porteurs, ou fur des mulets ; il y a à préfent des chaifcs 
couvertes de toile cirée. Les règlemens pour le paffage de 
la montagne font fi bien établis, que l'on ne peut point en 
împofer aux étrangers, qui ont la reffource de s'adrefler au 
Syndic de Lannebourg ou de la Novaleze, & d'examiner les 
difFérens règlemens* 

En allant de la Novaleze, au haut du Mont-Cenîs, on 
Voit de très -belles cafcades formées par le torrent de Cents, 
qui fort du lac de ce nom. Se va fe jetter dans la Doria, à 
Suze. ' 

Entre Bramens Se Villarodin, on paffe près des plus hauts 
précipices, parmi des montagnes couvertes de pins, de la- 
rix. Sec. 

De Bramens à Saint André, fe voient les montagnes les 
plus hautes des Alpes qui fe trouvent fur cette route : la plus 
hautes de toutes les Alpes, eft le Mont-Blanc, qui touche au 
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à Mal-Ta- 
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à Montmé 
lian 

à Chambe- \ 

RY» / 

àAix-les-Bains 
à Remilly 
à Frangy 
à Genève (</) 



(0 A la Pofte, 

Wonne auberge. 

• Saint Jean- 
Captiile. 

{d) Aux Balan- 
ces, trca- bonne 
9ttberj;e. 
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A Aîguebelle, le» 
Alpes commencent à 
bailler ; les environs 
de ce lieu font char« 
mans. A un mille &c 
demi, avant d'arriver 

Montmélian, eft le 
village de Planefe» où 
l'on feroit alTez mal 
couché, mais où l'on 
peut dîner plus agréa- 
blement qu'àMontmé- 
lian» à caufe des jolie* 
promenades qui con- 
duifent au château du 
Comte de S, Pierre, & 
de la vue magnifique 
qu'offrent les monta- 
gnes voifines , dont 
quelques-unes ibnt or- 
nées de bois charmans^ 
d'autres couvertes d» 
neige^ & forment un 
contraHe parfait avec 
une vajlée fertile, ar- 
rofée par l'Ifere, & des 
rochers arides qui vont 
fe perdre dans les nues« 
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pays d* Aofte, au Valais, & au Faucîgny ; elle a été mefuréç 
par M. du Luc y & eft 2400 toifes (ou 3 milles, moins 75 
toifes). Le Mont-Blanc ne fe voit point d'aucune partie de 
la route de Chambery à Turin, excepté de deffus le Pont 
de Montmélian. 

Saint Jean de Maurienne eft la plus grande ville de cette 
route, après Cambery ; c'étoit autrefois la réiidence des 
Comtes de ce pays : fa iltuation efl au milieu à^% plus 
grandes Alpes, & dans une vallée afTez large, quoique 
moins que celles de Chambery & de la Chambre. 

A 2 ou 3 milles au-delà d'Aiguebelle, eft une jolie maifon 
de plaifance de TEvêque de St. Jean de Maurienne, iituée 
fur la' pointe d'une colline, près de l'Arc. 

A environ 3 milles de Montmélian, & 7 de Chambery, 
fur la gauche, eft fitué avantageufement, fur une éminence, 
le château des Marches ^ appartenant au Marquis de Belle- 
gai;d€. 

De Lannebourg à Montmélian, on va prefqoe toujours à 
côté de V Arche ^ rivière qui prend fa fource au mont Iferan, 
& fe jette dans Vlfere^ près de Montmélian. 

Chambery, ville affez mal bâtie, mais agréablement 
iituée dans une vallée large & charmante, où fe voit la plus 
grande variété d'objets qu'une belle campagne & les Alpes 
puiiTent préfenter à la vue ; plaines, éminences, collines, 
rochers, montagnes, bois, vignobles, prairies, terres labou- 
rables, maifons de campagne, châteaux, couvens, villages, 
& une aflez grande ville ; enfin la perfpedlive la plus com- 
plette qui puifTe s'imaginer. 

Genève, très-bien fituée fur le bord du lac de ce nom, 
dont elle embrafle une des extrémités, eft bâtie fur plufieurs 
hauteurs, ce qui la rend très-inégale : les environs en font 
charmans ; elle eft affez bien fortifiée, en partie par M. de 
la Rogue : mais elle eft commandée par une hauteur voifme ; 
elle contient 25 à 30,000 âmes. 

I iij 
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Aux Echelles, on 
fort des Alpes ; mai? 
de là au Pont-Beau- 
voifîn, on va le long 
d'un précipice heu - 
reufement muni depuis 
peu de garde foux. 

Près des Echelles , 
eft le fameux chemin 
appelle de la Grotte^ 
fait par Charles-Em- 
manuel II, en 1670 : 
on y vdit une fort belle 
infcription fur cette 
entreprife. 

De la Tour-du-Pin 
à Lyon, le chemin eft 
fort beau & prefquc 
toujours plat. 
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Pont-Beauvoifin efl la première ville de France ; le che- 
min de là à Lyon efi fort unî> il y a peu à monter & à def-r 
4Pendre. 
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à Lanbrugh 
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à Lawenburg 



(-) A la *re'te 
noire, bonne au- 
berge. 

{h) Au Lion 
d'or. 

(tf ) Ily a deux 
boanes auberges, 
le Faucon & la 
Couronne. 

(</) La Tour 
rouge. 

(*) Aux trois 
Rois y excellente 
auberge« 



Pofles, 



Il n'y a 
point de 
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SuifTe : oi 
prend, des 
chevaux 
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On voyage ici far 
les bords du lac de 
Genève. 



40 
SOpell 



C'eft ici le pays ap* 
_ lié la Côte, tfè«-fer* 
tile en tout. 



4 50 
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De Moudon à Payera 
on paiTe le Mont-Jura, 
fans quitter fa chaife. 

Entre Morat k Berne 
on dîne à Gumen> à 3 
lieues de Berne. 

Avant d'arriver à So- 
leure, on monte une 
haute montagne. 

Les chemins font 
mauvais, & les poftiI« 
Ions vous font attendre 
trois quarts d'heure, 
avant que de vous don* 
ner des chevaux. 
Tout ce pays eft coupé 
de bois & de collines. 



Digitized 



by Google 



d'une partie de Ib'EvROFE. 1^7 

" ■^ il .■■■■!■ ■ ■■■■ I II. I ■! I. .ip, 

R E M A R Q^U E S. 



Verfoy eft un établîfTement que la France a eu de£êin dm 
faire 'pour y attirer le commerce de Genève j maisi en 1770 
a n'y avoit pas une rue de finie.. 

Depuis Genève jufqu'à Basle^ oh trouve de beaux 
chemins, de bonnes auberges : des gens qui ont l'aîr con- 
tent, pas une perfonne en guenilles, pas une maiibn de* 
Jabrée. 

Lausanne eft la capitale du pays de Vaud ; les édifices 
publics y font aflez beaux : elle cSt à demi-lieue du lac de 
Genève. 

Berne, bien bâtie, propre^ bien pavée, fortifiée; let 
^es ont des arcades. 

Bas LE efl fituée dans un terrein fertile & agréable, for 
le Rhin, Elle eft commerçante, riche. Se bien peuplée. 

Pour arriver à Lauchingen, on pafTe la rivière fTatfa à 
gué, n'y ayant ni pont ni bateau. Nous y paftâmes dam 
une nuit fort obfcure, au hafard de périr, pour avoir ignoré^ 
le matin en partant, cette circonilance. 

Un mille avant que d^arriver àScHAFFOuss, on prend i 
droite pour aller voir la fameufe cafcade formée par fa chute 
du Rhin, qui efl la plus confidérable en Europe. 
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ScHAFFOusE efl une belle 8c forte ville de la SoiHè. 21 
y a deux beaux temples, une horloge curieufe, & un bea« 
Dont fur le Rhin. 
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Ulm> vîlle impériale» litaée &r le Danube, riche 8c bien 
peuplée. La maifon de ville efl un beau bâtiment.-— L'égli^ 
de Notre-Dame efl très-grande 6c bien bâtie. 

AuGSBOURG, belle &: fameufe ville» environnée de belle» 
plaines ; elle t& très -bien policée : l'Hôtel-de-ville efl ma* 
gnifique» la façade fur- tout. Au fécond étage efl une falle 
tort fpacieufe, dont le plafond n'efl ni voûté ni ibutenu de 
piliers. Les habitans font moitié Luthériens, Se moitié 
Catholiques Romains. C'efl la patrie du célèbre Brucktr, 
que j'y ai vu en 1770. 

Munich» ville grande & bien batîe : le palais de TEiec- 
teur efl magnifique, ainfi que le théâtre de la Cour, qui eit 
ouvert gratis pour la NoblefTe & les Etrangers. Les rucj 
font belles. Cette ville efl fituée fur Tlfer. 
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Bra UN AU ell une ville très>bien fortifiée, fur le bord de 
rinn. 



LiNTZ ef!: une afTez belle ville, capitale de la hante 
Autriche* Il y a quelques beaux édifices, beaucoup de 
NobleiTe, & un commerce intérieur confidérable.— Elle c& 
fituée fur le Danube. ^ 



Melck efl un couYent fuperbe de Bénédi^ins; la façade 
I du bâtiment a plus de 80 fenêtres. 
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, Vienne; fittiée ad confluent da Danube & de la Vienne^ 
belle 8c bien fortifiée : la tille n'a qoe 3 milles de tour ; 
inais avec le^ fauxbourgs» ^lle fait nn tout confidérabIe> U 
bontient 216,000 âmes. Lts plus beaux édifices publics 
font le palaijsi; la cadiédralé de Saint Etienne^ Se le clocher; 
le vafê de la bîbliotKèque, êc l'adènal qui peut fournir des 
armes à ido,ooo hbitime^, & trois remontés d'artillerie, 
fans compter d'aittrds arfenaux dans les Etàtd de la Maifbn 
d'Autriche. Lés chriofitâs font la galerie impériale des 
tableaux, le ti'éfori les pierres gravées, les diamans, les 
beaux tableaux du Correge danâ le tréfor, te cabinet des 
médailles antiques Se modernes, le recueil dé toutes les 
monnoiés dvl mondé» le cabinet d'hiftoîi^ naturelle. -^Le 
cabinet Se la bibliothèque des JéAiites.—- Lé cabinet de mé- 
daillés de feu M. France.^^Le cabinet, les tableaux, la 
maifon du Prince Lichtenfteini le manège, à double galerie, 
d'ordre compofe. Camée d'Alexan£e, par Pyrgouhs , 
donné par rÊleéteur de Mayenée à ibn neveu, le Comte 
de Schoenbrun : le Pratfri promenade ; les jardins de 
Schoenburn, 

La plus belle fêté que j'aie jamais vue, c'eft celle que 
l'Impératrice donna à Vienne, au temps de la réunion de 
toute fa famillCé Le Gfand-Duc étoit venu la voir; le 
Prince Charles recevoit 1^ Archiduc Maximilien Coadjuteur 
de l'Ordre Teutonique. L'Impératrice donna un bal maf- 
^ué publie, au Beheder, msiifon du Prince Eueène, à la* 
ànelle on avoit ajoqté unb galerie de 400 pieds, éclairée 
de 7,200 bqugies : la façade du dehors de cette galerie 
ctoit illuminée par- 230,000 lampions; il y avoit 18,000 
bougies dans l'intérieur du palais. La compagnie étoit au 
nombre de 2»ooo perfonnes : tout s'y paffa ians le moindre 
défordre. Il y avoit un ibuper ordonné pour 10,000 per- 
ibiined: médecins, chirur^ens, fages-^femmes, lits tout prêts 
iu cas d'accidens. 

Je ne puis quîct^^r Vienne &Q9 dire que c'eft ime des 
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Cours de PEurope où la (bcî^té eft fur le m<i|lèur pied : I9 
Cour y eft très-affable ; la' NoUéiTe, les^^^noes for-tout y 
font l'accueil le plus civil aux étrangers. I^es Minijdres y 
tiennent un très-grand état (je miiSûn, U font, OU ne pje.u( 
aitiicux^ les honneurs du pays. 
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Prcsbourg cft fltr lê 
Danube, dans un pays 
abondant en vin ^ ea 
bétail. 
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pRESBOunG^ capkftie de la liante Hongrie^ for le Dâ« 
nube^ avec un très -beau château, dans une iituatiofi fort 
éleyée, qui fert de réïidence à PArchiducheffe Marie-Chrif- 
tine Se à fon mari le Prince Albert de Saxe^ Duc àe Tef- 
chen, qui y tiennent une Cour brillante Se npmbreufê. Le 
Danube eft très-large Se très-rapide vils-à-vis de cette ville ; 
4>n le pailê fur un beau pont de bateaux en été ; mais quand 
J'biver approche, on retire le pont,, & l'on fait ufage d'un 
pont volant, compofe de deux bateaux fort Urges joints 
ienfemble, lequel je gfifle le long d'une cord(S tendue àsw (i 
}ar^eur dû Danub^^ 4 forme un pont trçsrsi^. 
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. Sjfirhax tfi ]a maîibii 4e pl^nkre di^ Prince Efterhafi,' 
i*iin des plus grands Sejgatiurs de l'Ëuropp, qui ne font pa^ 
Souverains. Il a W camp de ?90 llommês devant Ton châ* 
4eda> ttne' troitpe de çomçdieti3 alleihands^ uh opéra italien, 
une bande de mufi^e toujours ^ fés gages. Il donna un' 
f>2d Se un ibuper à' rïmpératrice^ à Kitfée, près de Près* 
bpurg; le zi' Juillet* 177.0,' ou cin(]^ante de Tes gardes 
fçrvoient ep uniformes ..bi<)dés, magnifiques. Le cbâteail 
ii^EjierhaXi OU de Sieplack, eft fupbrbe ;. & les jardins OU 
pro^enadesj dan^ U bois, jbnt extrêmement agréables. 
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De VIENNE 

à Enzerf- 

dorf 
^ Stokerau 
à Malbern 
à Holabrunti 
à Ie%el%dorf 
à Znaym 
\ ÎPreynerfdorf 
a Budwitz 
à Schlettau 
à Siat2nem 

à Teutfchbrod 
à Steînfdprf 
^ lenlchau 
^ Czailau 
a jfius//» 
à Planiai^ 
a Bœmifchbrod 
à Biegowitz 

j|FftAGUE 



20 



Dift. 

en mil 

Angl* 



Temps L . . 
en Obskava'Mons locale^ 
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xo 
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io 
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10 
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8 

4 

12 

9 

9 

10 

II 



^03 



La routp de Vienne 
} 15 à Prague efl fort belle, 
cpmpie le font tous les 
40 chemins des Etats de 
la IVlaiibn d'Autriche. 
30 La partie de la M07 
1 5 ravie & de la Bohème 
2. 4^qoe l'on traverfe ici, 
ojFre un pays Bien pul- 
Sptive, deë t>eptês côl- 
2 linès, des vallons fèr- 
2 45 tîles y dès bois , de| 
I 4o|terTe8 labourées. 

Les villes fonts bien 
bâties, fur-tout îglaw« 
& paroiifent fort peu^ 
SOjplees. 

30 ^ On cultive beaucoup 
25 de lin en Moravie, ce 
25 qui donne un joli coup^ 
4Qd'œil à la campàgrte| 
lorfqu'il eft en ficuf, 
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La Moravie à tUre de. Mzrgvàûit, 8c, tû annexée à la 
Bohème, Ces deux contrées ibnt très-fértiles Se très-bien 
cultivées : il y croît dn bled, du houbion, dont on fait 
d'excellente bierre» fur-^tout en Bohème. . Ce royaume pro- 
duit auffi du fafrati; il s'y trouve det mines d'argent, 
d'étain^ & de ploînb ; des diiÉmans, & quelques pierret 
pfêcieufes très-dures 8c tr^s-eftimées, telles que le grenat 
qui eft plus dur que le grenat fyrien. 

La langue efclavonne fe parle en Moravie» en Bohème ; 
elle a un mélange d'Allemand. 

Le gibier eil tellement abondant en Bohème» que dans 
xine chaiïè que fit l'Empereur François I» fur une des terres 
idu Prince CoUoredo, «A 17S3> vinçt- trois chaffeun, en 
dix -huit jours» tuèreKt f7*f5o pièces de gibier, dont 
18,243 lièvres, 19,54$ perdrix, 9,499 faifans, &c. Il f 
eut 1 16,209 coups de tires* Je tiens cette note du Prince 
Holloredtk même. 

A Kolin, s'eft donnée la bataille par laquelle lé Mare* 
chai Daun délivra Prague, Se obligea le Roi de Pruilb à & 
retirer. 

% pRAGUJE, Jbellc & grande ville: il y a beaucoup d'é<fi- 
£ces magnifiques, entre autres le palais des Rois, la mai- 
son dé vill^, les hôtels LfibkcwitK, T/chernin, &c. Ce 
dernier a nu peu 4.C l'apparence du palais du Roi de Na- 
pies. L'IJnri'erftté, ^ndée en 1347, eft très-célèbre ; il y 
a 6,000 étudians ; on y en comptoit 30,000 dans le fei- 
zième fiècle : le coUège des Téfuites cSt très-beau. Le pont 
eft un des plus beajix du moi|,de ^ il a 1700 pieds de long^ 
& 24 arches, fur la Mulde pu Mpldau, qui fe jette dan^ 
r£lbe. La vïtillp vÙle eil lur une montagne. Se la ville 
neuve efl dans la plaine. Cette dernière a beaucoup foufl 
^ert par le fiège que le Roi ^e Pruffe mit devant Prague, 
^n 1744. Environ 80,000 fUBfs» * 
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De Pkaguc 
à 

LZIPSICK. 



\ Turskkw / 
àWdbem 
à fiudin 

à Feterfwald 

i Ziehft 

à Meissen 

4 Wcrmfdoff 
^ Wwtzen 



{a ) Bonne au- 
kcrge- 

f^llente 'aîibêrge. 

(«) AâÎM i)OAnc 
•ttberee« 



Poftôs. 



• Angl. route. 



>6f 



Dtft. 



-t 



10 

14 
i6 

lO 
LO 
I 
I 

H 

IQ 

ï5 



3[6Ô 



Temps 



QftriËft VALIONS LOCALES 



T home eft xjioins ifianlf 
a 45<^e de ra.^tre çptç #c 
5 2Q|Pr^gW ; eJl? eft j^9i 

1 tapûis p«iplée: oa j 
4 2Q vcit peu de yilla^es ^ 

3 3o| Mawmi çbçmins fur 
5, I5:cçttiç'iwtç de l^Ypiitz 

j çahëte Jor un txès-man- 
. 3 aj vais ch^nw fe le côtç 

2 9p,d'ap^iQ9i^a|Lnc«ayaa$ 

3 ûoi'-5/i^<f ^ dirpitç:: 
■^ D/Aufig à PeterC 

. ^yald oh pafife une hàut^ 
montages & lufl^^? 
Drefde, on ne va guère 

A Stauchitz, mauvais 

chemins : pays de Jbled. 

A un j^iiUe de Wurt- 

] zen on pa^ïe la UMaw 

en hâtcau. 

A ùx environs deLeip 
i5ck, lepaysjcftfjat fr 
biencaltivé. 
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DiiBSDB^ belle & grande ville, capitale de VEle&onlt 
-fk Saxe» liiii TBlbe^ cS& la divile en deux villes. Il y a un 
pont de 1920 pieds de long, beaucoup d'édifices magnî;** 
^fieit, entre autret le palais de r£leâ6iir, le Zininger, Iç 
palais Indien 5 celui du ConUe Brpkl. On voit entre autres 
choies remarquables le tréfor, la bibliothèqiie, k cabinet 
^'hiiioire fiaturelW, & fur-tout la galerie des tableaux. Tune 
des plus belles coUeâions en Europe. Au Gres-Garten, ^ 
un mille de la ville, eft la galerie des ihitues, où fe trouveat 
jde très - beaux fragmens, entre autres |p9 de Lyjtppf* On 
vo y oit encore en 1771 des traces du ravage qu'avoit caufé 
Je ûège de 1751, par le Roi de Pmfle, à cçtte ville, X)n 
y compte environ 130^000 âmes. 

Meissen» bien fîtiué dams un p|ys agréable, rempli ^ 
vignobles. C'eJi ici que fe fabrique à préfent la belle por« 
celaine de Saxe. Il y a plus de 700 ouvriers, quoique le 
Koi de pruiTe ait Tait tranfporter les meilleurs à £erlin| 
iorfqu'il étoit maître 4e TElcâorat. 

Leifsick, rich^e & grande ville, avec une Univerfité 
célèbre, fondée en i/^^g. C'jeft la patrie du célèbre Leihnitz» 
yi s*y fait un grand commence, & s*y tient, des foires cé- 
lèbres. EUc fc gouverne par fcs propres loix, mais dépend 
de l'Eleâeur de Saxe. £llè efl dans une plaine entre la 
paale Se la Mpldaw, au confluent de pluAeurs petites ri. 
yières. On y voit une font belle églife ; celle de Sdin| 
I^icholas. Vers la Saint Michel, il fe vend à Leipiick pour 
plus de 8o>Q0O livres d'alouettes. ' On voit une quantité 

Îrodigieufe de roffignols au bois deiRofendhàll, près de cettf 
ijle. On y compte enviroù 120,000 ames^ 
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"DcLsipiiCK 

BXXLXN* 



Poftes. 



Dm. 
en mH. 

Angl. 



Temps 

en 
route. 



OBttKTATIOKS LOCALXf 



SICC 

à Duben 
ù}Fittemberg{a) 
à Trevcn- \ 
brîczcn j 
a Beelitz 

iPOTZDAM(i) 



(a), Bonne au 
berge. 

( h ) Belles au- 
berges, mais maiif 



t 

I 
1 

2 



lO 



zt 

20 



M4 



1^ mm. 

5 H 
s '5 

6 



On pafïe VElhe en 
bateau^ près de Wit- 
temberg. 

Pays plat, beaacoap 
de boU & de fables. 



^ 45 
3 30 



Chemins peTanf ^ 
fablpnue}»^ 
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'WirtEMtÊ^G eft une petite ville^ mais qui eH devenue 
fameufe par le fejoui' de Luther & de Mdanchthon. Ce ,fatr 
là où Luther condmença la Réformatton : on voit Ton ^ont^ 
beau dans l'églife du château^ fous un^ dés carreaux dé 
marbre. On y voit anffi celui de MeUnçhthon. 

Pot z DAM, ville où réfide le Roî de Prufle, la plus 
grande partie de Tannée : le feu Roi, Se celui-ci fur-tout, 
y ont élevé des bâ.timens magnifiques. Parmi les plus re^ 
marquables, font le château royai, Pégl^e de la garnifoU;, 
le fameux château de Sans^Sauci^ où le préfent Roi a déployé 
la plus grande magnificence, $c a fait une fuperbe coUeifkioa 
de tableaux ; le nouveau château, à j millets de Potzdam^ 
L*églife françoife eft imitée du Panthéon. Le Roi s'eft plu 
à imiter quelques-uns des monumens célèbres de l'antiquité 
à Rome, comme le Colifée, la BafiliqUe d'Antonin, &c. 
La porte de Brandebourg eil d'une fort belle architeûure% 
11 y a aaiii une imitation du Banquetting Houfe de Whitfh^^ 

Berlin, grande & belle ville, far la Sprce, qui toiribe 
dans l'Elbe. Le palais eft magnifique, & la façade en cft 
d^une belle architeâure. Ji y a une belle bibliothèque, uti 
riche cabinet de raretés & de médailles, une Académie cies 
fcienccs, un obfervatoire, & une falie d'opéra bien bâtie ; 
l'arfènal efl un très-beau bâtiment quarre. Le palais du 
prince Henri, U l'églife catholique, iemblable au Panthéon ; 
la belle ftatue de bronze^ du grand Electeur, par Sch/uter ; 
les rues Unterkinden, Fréderic-StraJ/èf font longues, droites. 
Se belles. La manufacture de porcelaine de Berlin ell plui 
liKîlle que celle dej^efde. 
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De Berlin 
à BrvtIswich 

&HAWOTgR. 

!De Berlin ^ 

à POTZDÀM / 

& Groflcn- 

Creutz 
à Brandb- 

irouRO 
i Zeifar 
à Hohenzîas 
'à Magde- 

irURG(<l) 

i, Arfchlem 
*à Helmftadt 

àBRUNS\riCH 

-à Peine 
-à Seîhde 

-àHÀNOV^R(^) 



PnLdèy boane àu< 

Wrge. 

, (^) A là Ville 
.■4e Londres^ bonne 



Pofte». 



*i 



:| 



Dift. 
en mil* 
Ang1._ 
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10 

21 

2d 
16 

25 

12 

H 
193 



5 30 



Teipps , . 

on CiiB9«ftVATlONI LOCALZC 



Le dieixiin de Berlin 
à Helmftadt pat Potz- 
dam, efl dans une vafte 
pkine très-mal cuhi- 
î'ée, dont les chemisei 
ne font pas faits, ou lé 
font mali & doivent 
être prefque imprati- 
cables en hiver. 11 y i 
peu de? commerce, Se 
le peuple y eft fort 
pauvre. 

Avant que d'arrivcf i 
Maçdebourg, on paile 
VE/Se fur quatre ou 
30 cinq ponts; 

Chemins extrême- 
ment mauvais, fur toi^ 
en hiver. 

On vient de Mag- 
debourg à Helmftadt 
avec les mêmes che- 
vaux, très -mal. 

DeHelmftadtàBriînf- 
wîch, les chemins font 
afFez . bons ; la campa-' 
gne jolie, bien culti* 
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larges. ^i^^KAtexn'div^aè éft ip siici^nMtiin^t gothi^iiê^ 
*')|btf gmMtjfiftqaflyz lie9iic)dins}Vi]|térieiH'. Belle place ia 

ïàfi^dé'*' Beâipatlais du Prbce' Ferdinahd-r-Çaèibet àe 
rtfaribfitéff ftkoreillës,: foflileè, &é. joû^eft lUi vafe ^dque^ 

^*itffl«'6il)Ex^^«f>erbe,| travaillé <en bamét, ippfîlUe ya^ di9 

Mànfdiftv* en en a me eflsinpeé 

Hanover/ belle &fbhe vîHe/dans une plaine agréable/ 
far la Leyne, qui la Idîvife < in deux parties» £Ue efl propre^ 
bien pavée, & contient en riron jo,ooo aihes. . On y voit 
é'afiez beaux édifice^» etïtri : autres le palais, le théâtre» i* 
maifon du Général Walmc den. JLa bibliothèque contient 
environ 50,000 voluines » elle poisède une: quantité phxfi- 
gieufe de manufcritsj du célèbre lLeibnitz,^qui n'ont /point 
encore été publiés rjce que j'y ai vu, foi-merbit 'tfois ô» 
^atre volumes in folio. Aux environs, font les^ belles inai« 
ions de plaifance de nirnubau/eu k MontbMlant. 
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OBftXtVATIONS LOCALES 


Cologne* 




AixgK 


route. 


' . . 








h. min. 




Dei^ANO^ 1 








En fortant de Leefè, 


VER > 


1 f 


19 


4 4o|6il paffe le fTe/er ed 


àHagenburgj 








bateair, vis.^à-vîs Stol- 


àLeefe 


I 


iz 


3 


zenaw. 
Beanx chemins jvC'^ 


kDiefffuiny{a) 


a 


20 


s 


^u'à Diepen-dW. 


à Boomte 


2 ^ 


2^2 


s 30 


Landes^ bois^ terreau 


à OsNÀ- 1 
bruck(^) j 


»t 






labourées^ 


15 


3 »5 


Pays cultive, bonf 
chemins. 


à Lengcrke 


I 


id 


3 


âMuNSTER(f) 


2 


20 


625 


Landes Se bois. 


à Du!me» . 


i 


20 


6 jo 


Bonne route, . qnpi* 


iDorpnicO 


I f 


»5 


qne fabloftâeiife'. . 


à Daysbtrrg 


• 2 


21 ^ 


*6 50 


La campagne e^af- 


àDussEL- 1 


'i 


lis 




hz bien cultivée ici/ 


I>ORF . J 


5 


Près de Duy^org 


à Dormagea . 


f 


vt 
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t& le Ueu où Varus & 


à Cologne 


I 


II . 


5' 


fes légions périrentpar 




20 


2^i 


59 40 


les armes d' Arminii»^ 


(a) Mâovaife 






. 


^ . . 


rfàtergc , Se la 


' 






. 


feul^. 
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(i) Atf Keîfcr, 






' 




Vonoe auberge. 










( f ) A la Coo- 








- 


lonne, boQue au- 








' 


berge. 










(<0 A la Pofte, 










j^ttaç auberge. 
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OsNABRucK, mal bâti, mais jolimeàt fitué. Environ 
io à 12 milh ames^ 

Munster, ville riche, forte, contient giviron 20,000 
âmes. Belle maifon du Baron Vorhelm. 



DussELDORF, ville forte, furJLeDuflel, au confluent du 
Rhin, très-jolimçnt bâtie, appartient à TEledeur Palatin ; 
elle contient environ 10,000 âmes. La' galerie des tableaux 
efl une des plus belles coUedîons qu'il y ait en Europe. 

CoLOGNEi grande, riche & célèbre ville d'Allemagne, 
capitale de TÉledorat dé ce nom, fondée par Agrippine, 
appellée la Rome alUmande, peut-être à caufe du grand nom-^ 
brede fes églifes, car ce ne peut certainement pas être pour 
la beauté. A la cathédrale de Saint Pierre, eil le tombeau 
fuppofe des Trois Rois, dont on fait voir les crânes : quoi qu'ij 
en foit, ce tombeau eft an des plus beaux ouvrages en or & 
en argent qui exiilent. Il eft haut de 9 pieds ; fa partie 
fupérieure eft en or, & Pinférieure en argent. Il eft garni 
de pierres précîeufes, de camées & pierres gravées en creux 
antiques, dont quelques-unes font fort belles. 
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De Cologne 

à 
' t^mxcHT. 



Poftes. 



put. 

eAti^U. 



Temps 
en 



OBS«*?ATiaN8 LOCALES 



1 

■:-l 

E(a)S 



De CoLo- 

GNE à 

Berchem 

à JULIERS 

i Aix-L 
Cha 

PELLE 

«ForoR 
i Liège 
à S. Tron 

à Louvaîn 
à Malines 
à Anvers (^) 
9 Sundert 
àBREDA (r) 



à Donge 
àCapel 
àDuiTel 
Paflagedelàl^ 
Meufe 

â GORCUM 

à Mcer- 
kirchc 



(tf) Chet Du- 
Hichy vis-^vis les 
Vaîns. 

(b) A la Ville 
de Bruxelles, bon' 
A€ auberge. 

{e) Au Prince 



II 



2 

2 

2 

3. 

2 



H i 



Lhuu» 
2 

2 



I I 



10 

18 

17 
24 
12 
10 
12 

15 
28 
10 



6 
6 
6 



»min. 



Pays fertile en grains 
S^&en vins, dont il fe 
fait un grand com''* 
merce. 

Très -mauvais chef- 
mins aux environs 
d'Aix-la-Chapelle. 



2 
2 

3 50 



S 

40 

20 

50 

45 
20 



50 
30 



Très-beaux chemina 
pavés^, avec des allies 
a* arbres. 

Pays plat, riche Se 
bien cultivé. 

Pays plat, peu cul- 
îvé, un pea mare- 
tageux^ 



1 J5 

I 2< 

1 2^ 

2 35 

I '5 



A 2_5 minâtes de 
olchemin de Capel^ oa 
pafib en baeefKr lar 
vitilU Mtujè. 

DufTel, pays ptat, 
marécageux. 

On perd beaucoup de 
temps à entrer les équi- 
pagee dans le bateau. 
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ULJERS^ ancienne ^ fblte rîlle^ avec une bonne cità« 
Hy a im joli pott de bois avec une belle rantpe de fer. 

Aix-LA-CHAPELtE> ^ailde Se beUe ville impériale 
dans le Cercle de Weflphahe^ fitcrée dans un fond environné 
de montagnes. Les bains> Thotel-de- ville» la cathédrale» 
ou Ton fait voir les Regalia de Charlemagne^ ion épéei 
fon baudrier, &c. fon Nouveau Teftament: ces trois chofea 
Servent au couronnement des Empereurs. 

Anvers, grande, belle k autrefois Tune des plus riches 
villes du mondé & des plus commerçantes, fiir l'Ëfcaut, qui 
«il très-large ici. Les édifices publics font d'une grande 
beauté, les rues font propres & larges ; la cathédrale eft ua 
ouvrage achevé, la toUr en eil admirablement bien travail-* 
lée : on y voit deux beaux tableaux de Rubensy TAiFomptioa 
& la Deé:ente de la Croix ; la magnifique chapelle de la 
confrairie du Saint Sacrement; l'hôtel-de-ville, dont la 
façade eft de 250 pieds, & Tavant-Corps décoré de cinq 
ordres l'un fur Tautre. La place de Mer y la maifon du 
Baron Fraula, les Jéfiites, la façade eft de Rubens ; l'in- 
térieur eft fort orne & avec de beaux tableaux.— Les Auguf* 
tins ; le tableau du grand autel, de Rubens^ Se l'extafe de 
Saint Auguftin, Se un Crucifix de Fan-DjcÂ, Les Carmes 
déchauiles : tableaux de Rubens ; Saint Jacques ; tableau du 
grand autel, par Rnbens^ Colleâions de tableaux de 
M. Fan-Scorehy de MÎadame Bojffcheert, où eft l'enlèvement 
des Sabines> de Rubens^ k <pielque$-uns de Van-Dyck Se de 
BrugheL L'Abbaye de St. Michel, bâtiment vafte. Mo- 
nument de Marie, Reine d'Ecoffe, à Saint André. Cabi- 
net de M. Fan-Langresé Vojrez p. 15. 

Breda; palais du Prince d'Orange, Seigneur de la 
ville, qui eft très -bien fortifiée ; elle eft fur le Merch, dans 
une plaine très^fertile, & eft très-propre Se très-bien bâtie. 

L ij 
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De COLOGNK 

à 
Utrecht. 



'P^oft48. 



Dift. 

èq^ mil. 
Angl. 



Temps 
route. 



OssiRVATIONS L0CALX8 



à Viançm 
PafTage du 1 
^ Leck ] 

à Utrecht 



10 
t 

6 



14 i 234 



h. min 

I 

ï 



On eu 10 minutes à 
pafTer IeZ^r>ê en bateau* 



47 20 
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Utrecht, grande & belle ville, avec une Unîverfité 
fameufe, particulièrement pour le Droit; fitaée fur l'ancien 
canal du Rhin. Elle eft célèbre par le projet de l'union des 
fept Provinces qui y fut %né, & par la Paix de 17 13 qui 
s'y conclut: — L'hôtel de-ville. — La tour de Saint Martin a 
460 marches, environ 360 pieds de hauteur : du fommet on 
découvre Amfterdam, & quinze autres villes confidérables. 
XjC majl, de 7 rangs d'arbres, eft fort beau. 



Digitized 



by'Google 



i66 



IrtNikAiRB 



D*Utrecht 
à 

Amsterdam. 



Poftcs. 



Dift. 
enmill 



Temps 

en 
route. 



Observations LOCAL Et 



p'Utrechti 
à Montibrt J 
fi Oudeutjatçr 



î. Gouda 

à ROTBRDAM 

à Delpt 
àL A Ha vb(<i) 



PcI^aHaye 

^ Leyden 
^ Alphen 
^ Amster- 

PAM {b) 



} 



4 
4 



1$ 



Par caq, 



;! 



D'Amster- 
dam 

^ Buykiloot 
^Brock 
è ToUhuys 
P*Amstei^- 1 
PAM J 



J[«) Ches Be- 
noit , au vicifE 
Poelen. 

(A)Chc«Thîe. 
bault , Warmoes^ 



lO 

6 



4i 

12 

9 
5 



46J 



8 58 



9 
7i 
18 



34 I 



3 
4 



h. min. 

g Leterrrincftprefquc 

jpar-tout humide êç 

i I o marécageux: on y sème 

peu de grains. Tout 

entre-coupé de canaux, 

50 On pafle içiVTffèl 

2 1 5 fur un pont. 

I 40 Çaippagnç agréablç 
5{ & bien cultivée. 

A ^ milles de la 
Haye efl Ruyfwick. 

Pays très-plat: Ic3 
eaux y font quelquefois 
plus hautes que le ter* 
rein. 

Par eau, dans un 
jyaçht cpramode. On 
~ipeut aller en 6 heure? 
— ^!par terre. 

De Buykflopt on voit 
I gSaarfdam. 

j De Brock, on revient 

I 1 o ft l'on veut, par terre 

r r'à Amfterdam : c'eft le 

{plus court. 
12 On paffe Peau de 

3 23 ToUhuys àAniilerdaffi. 



4 

3 

6 30 



ï3 
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Oudewatcr «ft une jolie petite ville fortifié*. 

Gouda^ fur rYflel, remarquable par fa belle églife^ où 
font les plus belles vitres peintes qu'i^ y ait en Europe. 

RoTERDAM, ville riche & forte, avec uA très-beai; pôrV 
L'hôtel-de-villc, la ;inaifon de Banque, celles des Compaq 
gnies des Indes^ & les arfenaux font des bâtimens magnii<- 
Sques. Elle eft traverfée par fept canaux ; des vaiffeaux de 
300 tonneaux viennent jufqjfl'a,u centre de la ville. C'eft Ip 
patrie à*£ra/hte, dont on voit la flatue de bronze dans le 
imarché. Il y a beaucoup de tombeaux des Amiraux 4e 
Hollande dans la grande e^life. On l'appelle le petit Lon^ 
jdrj^s, à caufe de la quantité d'Anglois qui y font établis. 

D E L F T, belle ville. L'hôtel-de-ville, magnifiq^fie^ 
Environ 22 mille âmes. Patrie de Grotius. 

Le Y D EN, ^elle & grande ville, fitu^ée fur le vieux canal 
du Rhin, dans une belle plaine .-^-Célèbre Univerfité.— Hp- 
^-de ville, où fe voit le fameux tableau du Jugement der- 
nier, par Jean de Leyden.'^Le Jardin botaniijue.»— Lç Ca- 
binet d'hiâoire naturelle. 

Brock, village ftngidier par l'excès de la propreté qui y 
règne. Les maiibns peintes en dehors, les tuiles des toits 
peintes & verniiTées, les ^rues auffi propres que Tintérieur 
des maiibns. 

Amsterdam, l'une des plus ricl^es ^ des plus flori^ante$ 
villes du monde. Beaji port. La ville, bien coupée de 
canaux, avec des quais bordés d'arbres. Maifon de ville^ 
fjtâtiment quarré mperbe, dians lequel font de très- beaux 
tableaux de Rembrandt y de Fan-Dyck 3c de fFiïz. La grande 
falle eft très-belle. -—La Bourfe eft encore un des plus beaux 
omemens de la ville. Le pont fur l'Amftjpl, beau morceau 
jj'architeûure ; l'Amirauté, la Synagogue. Il entre 2,000 
vaifteaux par an dans le port. On y compte 250,000 habi- 
tans. Le tableau de Rembrandt y dans l'hôtel-de-ville, e^ 
fu^j^ pièce de ni^it^ de za pieds dç haiit 5; 15 de large. 
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D^AmStiroam 

à 

Bruxelles* 



Poftes. 



Dift. 
en mi}. 
Angl» 



Temps 

en 
route. 



Observations locales 



D'AmsterO 

DAM > 

àHARLEM(*»)j 

ii Leyoen 
slLa Haye 
â Delft 

à ROTEKJ)AM 

à Nieuwehr- 

kerk 
PaiTage de 
^ l'Yffel 
à Krimpen 
paflage du \ 
^ Leck J 
à Ablafferdam 
à Wuyiendham 

àGORCUM(^) 

PafTage de la i 
Meufe / 

à Duflel 

à Capel 

à DoDge 

à Breoa 

à Etten 

à Rofendall 

àBERG-Op-1 
Zoom(0 ^ 

àHoogerkeyuc 

à Putten 



[a) Au Lion 
d'or. 

{b) AuDoelen. 

(c) A la Cour 
de HolUi}de. 



3 



•ri 



12 

)o 
5 
9 

S 



2A 



3 

lO 

9 



12 

6 

7 
6 

9 
9 

I 



h« min. 



On va par terre à 
4 Harlem. 
3 De La Haye à Rot»- 

I dam» campagne chaç* 
1 3q mante. 



25 

25 

35 

30 
45 
45 



I 30 



Le Z^ûè eft un bra^ 
du Rhin. 



25 



Ce paiTage n'eil que 
de 20 minutesj mai^ 
on attead. 

Un peu avant d'ar- 

4° river à Capel, on pafle 

45 la 'vieille meufe : court 

^'trajet de c minutes. 

55 



' 'S Pays de bruyères ie 

} >5plat. 
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Harlem, grande ville d'eaviron 36,000 amcs. On y 
réclame l'honneur de Tinvention de l'Imprimerie, par Lau^ 
rent Cofter^ en 1 440, & du premier tableau peint à Phuile, 
par Jean Eyert, en '143.7.- Il s'y fait un grand commerce de 
Heurs. J'ai vu, le 20 mai 1771, une jacinthe, dont It pro- 
priétaire avoit refufé 10 mille francs. 

La Haye, village magnifique des Provinces -Unies, le 
centre du. Gouvernement de la République de Hollande, la 
réfîdence du Prince d'Orange Se des Etats-Généraux, com- 
parable aux plus belles villes de l'Europe, En 1768, on y 
tomptoit 40,000 amps. Le palais du Prince, & autres 
lîeaux édifices. Le cabinet d'hiftoire naturelle du Prince 
d'Orange contient des curioiités très-rares des Indes, iûr- 
tout en oifeaux & en papillons. Le Bois des Rofflgnols, près 
de la ville, eft une promenade charmante — Belle maifon du 
Comte de Bentink, à un mille de là. Scheyding, port de 
pêcheurs à 2 milles. Cabinet de médailles & de pierres 
gravées du Prince, où font des coins de grand bronze 
|romain. 

Berg-Op-Zoom, ville forte du Brab^nt hollandois, 
petite, mais jolie, très-bien fortifiée. On voit les fouter- 
xains, la galerie par où les François entrèrent par furprife, 
/en 1747 ; les ravtlins de la Pucelle & de Cohorn , oùétoient 
îes brèches faites avant Taffaut, & le fort d'Edcn entre les 
ideiix, qui ne fut pris qu'après la ville. 
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D*AMtTBftBAM 

à 

BftV»LI.Bf« 



PoAcs. 



Dîft. 
m nul. 

Ang] 



Temps 

en 
route. 



Observations locale^ 



àCapeUen 
à Akvxri 
iMaiims 



;4) A h Cwr 



I 

2 
2 






.1 



h* miii' 
I 30 

z 25 
3 to 



184 f 



40 15 



Beau paye plat« bien 
cultivé. 

Beau pays plat^ bien 
cultivé, fur l'Efcant. 

De Malines à Bnt- 
xelles^ le chemin de 
Wilvorden eft pagni* 
fique. 
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Bruxelles, capitale du Brabant k des Pays-Bas autri- 
chiens, belle, riche & |;rande ville, partie for une éminence, 
8c partie dans une plaine agréable 8c fertile, fur la Senne. 
L'hôtel-de-ville eil le plus joli bâtiment gothique ijui ië 
puifle voir ; la tour en. éft d'un travail achevé ; la place de 
rhôtel*de-ville eil fort ornée, mais d'un très-mauvais goût. 
On y voit, entre autres preuves, une ilatue équeftre &■ le 
haut d'une maifon. Il y a un fort beau cours, appelle VAHU 
verte. — Sainte Gudule eft une belle églife. — Belles tapifferies 
dans les appartemens de l'hôtel-de-ville.«— Le Cabinet 
d'hiibire naturelle 8c de cunofités du Prince Charles mérite 
d'être vu, ainfi que fa petite ménagerie. On y faifoit voir 
un lapin qui couvroit une poule, dont on ^roduifoit même 
des petits ; mais c'eft une impoÂure du jardinier, k les pou- 
lets qu'il fait voir, font une efpèce particulière dont la plume, 
au premier coup-d'œil, a l'apparence du poil d'un lapin 
blanc. Il a de très -beaux tableaux dans les cabinets de 
M. Dannoort 8c du Chevalier Ferhulfi,- — Près de Bruxelles 
(bH l'Abbaye de Turvuren, lieu de plaifance du Prince 
Charles. £n y allant, on traverfe la belle forêt de Sogne» 
laquelle eft ^n coupe réglée, qui rapporte un million par an 
_^ l'Empereur. On com|>te environ 50,000 ame9 à firuxelle^^ 
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I T I M t R AI R E 



DéBRUX£LL£5 

Càlaîs. 



Ppftei, 



IDift. 
en mil. 
Angl: 



Temps 
en 

route. 



Observations locales 



DeBauxEL 

LES 

à Louvaîa 
à TWemonf 
a S. Tron {a) 
àTongres 
àMAS- 1 

Tg.IC^T J 

àTongres 

àLlECB 

ft Spa (^) . 

à LlE*GE . 

à S. Tron 
â. Tirlemont 
à Loiivaîn 
^Bruxelles 
à J/cIfe 
à Aloft . 
a Quaàregt 
àGAND (r) 
à Petteghen 
a S. Eloy 
à Court RAY 
à Menin 
à Ypres 
à Rofebrugge 
à Berg {a). 



(a) A la Porte. 
(A)ChezOgilvy. 

{c) A Saint Sé- 
baftien. 

[d) Chez Def- 
(ain. 



I # 



.■]■ 



1.2 
12 

12 

H 

-1 

28 

24 
12 
10 
»7 

9 

8 

9 
6 

i^ 
8 

i 

10 

13 
10 



h. min. 



2 50 

2 



40 

4P 
40 



2 
2 
2 
z 
7 
4 
2 

1 5Qj 

2 45 
I 30 
I 20 

I 43 
I 

I .39 
..53 



Très beau pays plat, 
bien cultivé, abondant 
en bleds, en pâturages. 

Il y a 4e très-beaux 
cben^ins de chauilees^ 



Pays plat, très-bîen 
cultivé, beaux che» 
mins, villes bien bâ- 
ties. ^ 

En fortant de Rofe- 
brugge , après avoir 
paffé VT/er, on entrç 
en France. 
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LouVain n'a rîen ^e remarquable* (jue ïqo, UmveWhé> 
qui eft célèbre : & fon hôtcl-de- ville, édifice gothique, doi^t 
la façade eft belle. 

Mastmcht, ville fbrtci, appartenant aux Hollandeis, 
La maifbn de ville &.les autres édifices publics y font très- 
b«attx« * 



Il ne faut pas négliger^ en pafTaàt par Aloft, d'y voir un 
beau tableau de Ruhens, dans une églife. 

Gand, très-grande ville, qui contient environ 70 mille 
âmes.. Charles V y naquit ; on montre encore fa maifon. 
Il y a beaucoup de beaux édifices publics.— L'Abbaye de Saint 
Pierre, la cathédrale, dont la chaire eft magnifique; un 
beau tableau de Ruiens, dans une des chapelles, &c. Thotel- 
de-ville. 
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It 1 


[ «r É it il 1 ft B 




DeBst7XXLLX8 

Calais. 


foftts. 


Dift. 
en mil. 
Angl.. 


Temps 

en 
route. 


bMlRVAT 


[ONS lOCALXt 








h. mini 






àDuNKBR-1 

a Gravelines 
à Calais (v) 


I 

2 


S 

zo 


3 30 








5^1 


340 


64 I 




(0 A la Tétc 






. 


[ 












• 








1 
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' DéXoNDRES 

Bath&|$ristol 


Pbftès; 


Dift. 
en mil* 
Angï. 


Tenips 
route. 


Çbs»rtatioiï8 locales 


DeLoNDRES-l 

à Hounflow / 

à Salt-Hill 

à Reading 

à Spineham- 1 
land near V 
Newbury y 

à Marlborougb 

aux Devifes 

à Bat H (a) 




II 1 

'7 ï 

'7f 
i8 


h. min. 
I 

2 10 

1 50 

1 46 

2 6 
I 22 

2 


Pays plat, très bien 
cultivé. 

Campagne char- 
mante,vues très-agréa- 
bles. 

Collines Se vallons ; 
pays riant, terrcin fer- 
tile. 


{a) A York- 
Houfe , Princes 
Street. 


107 

6 

II 

12 


12 14 




De Londres 

à 

Baodow» 

deLondres\ 
à llford S 
•à Brentwood 
iBaddow 


Ces 6 milles Coni 
mefurés de Mile End/ 
maïs on compte li 
milles de Bond-fbeet.* 




29 


«^ 
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A deux ou trois ihîlles avant que d'arriver à Hounflow» 
eft Syan, maîfbn de plaifance du Duc de Northumberland» 
$c embellie parce Seigneur avec tout le goifi poffible. Je 
ne connois point de Ueu où l'art Se les ridxefies ibient mieux 
employés; 



f Bat H, ville magnifique^ fameufe par Tes bains chauds^ 
ic le rcndez-vous de la meilleure comjpa?nie de l'Angleterre. 
C'eft une des villes la mieux bâtie de r Europe ; non-feule- 
ment il y a des édifices publics très'-beaux> mais des quar- 
tiers entiers de la ville ont été bâtis- fur un même plan. Le 
Quarré de la Reine, le Cirque, le Cre/ant, feroient des 
ornemens pour Londres, pour Paris ou pour Rome. Les 
falles d'aflemblées font belles & bien réglées : la police eft 
très-bien établie dan^ la ville : les denrées y font à très-bon 
marché ; en forte qu'il eft difficile de trouver dans le monde 
àpe ville qui réunifie plus de commodités Se d'agrémens. 

Près d'Ilford eft Wanft$ad, fuperbe maifon de plaifance 
è/i Lord Tilney. 
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Du Château 
de Belmont 
à Edimbovro. 



Poftes. 



Dift. 

en mil 

Angl. 



Temps 
route. 



Obsxrvations localx» 



I 



De Bel- 
mont 

àPERTH 

à ICinrofs 
àNorth-Fcrryl 
à Queen's- y 
Ferry 

à£Dl M BOURG 



Par eau» 



9 



S« 



h. min 



Belmont eft joliment 
fituê fur une éminence, 
d^ns la plaine de 
Strathmore, quiaiio 
'4jo4iiilk3 jde long« Il y 
a un très-joli bois près 
du château. A 4 milles 
de là eil la tour de 
Banco, bâtie par M» 
de Mackenzie, d'oà- 
fe voit . la montafi^ne 
d' Arthur,près d'Edjm- 
bburg, à 58 milles de 
Belmont*. 



3 15 
2 30 

2' 

45 
I 40 



o 50 
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Be L MON T appartient à M. Stewajrt de Mackenzie, gwde 
du fceau privé d'Ecofle, qui a fort embelli ce féjduT, & re- 
bâti le château.— A environ i-o milles de là, cilV la jnontagne . 
de Dunfinan, fameufe pour avoir été la réfidence de ^or- 
^rf^, qui y avoit bâti une fortereflc, d'où il fut chaffé par . 
Malcolm, (peth'ûh du Roi Duncan qu'il avoîtraflafliné)'. aidé; 
de li^àckuffy Comte de V\îfi,^^Mncâuff pourtiivit Macè^fh^i. 
Êc le-tua p^ès de Belmont, i un endroit appelle /J?d^-iZ?ttf,i: 
du fe voit le tombeau de Macii/^,-^ 200 pas du château.', Z*» 
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Mîj 
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ÎTINtRAlkÉ 


Autre route 




Oîft. 


Temps 




de Belmont 


Poftes. 


ea mil. 


en 


Observations localsI 


à Edxmbqurs, 




Angl. 


route. 


• 








h. min* 




DeBsL. 1 








Pays de bled, très- 


MONT 




20 


4 


Hficn cultivé. 


à Dunkeld ) 








Près de Menzîes- 


àMenzies- f 
Caftcl S 




• M X 




Caftel eft la cafcadc d« 




«7 » 


3 30 


Monefi, lieu chatmant 


à Cricf 




22 


4 30 


& tout-à-fait pitwref. 


à Sterlifrg 
à Falkirk 




20 


4 «5 


que. Ofl y va pîtr un« 




10 


2 


promenade de 2 milles» 


àr Linlithgow 




8 


I 40 


le long d*un ruiflèau, 
entre deux collines cod- 


idtDiMBOURG 




16 f 


3 '5 




113 i 


23 10 


vertes de bois ; le raif-« 






feau coule au fi>nd du 










rallon , qUelquefbia 










tranquillement ; Se fou- 










vent fe précipitant par 










vingt endroits ditfe* 










rens, forme les cafca- 










des les plus agréables. 
Stirling, dans une 












» 






iltuation charmante « 
fur un rocher, d'où l'on 
découvre une plaine 
riche Ss fertile, de 80 
mîllesde circonférence* 
agréablement arroTée, 
êc bornée de tous cotés 




- 






par des coUinei. 






> 
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Di^nkeld^ lieu de refidence des Ducs d'Athol, près du- 
quel eft le bois de Birnham, fameux dans 1^ tragédie dr 
Macbeth. 

Menzîes-CafleU au pied de la montagne de Wheems. A 
cinq milles de la Taymouth^ terre de Milord Breadalbane^ 
dont les beautés naturelles font au-deiTus de toute defcriptiôç. 

Près de Falkirk, fe voit le canal qui doit joindre l'Océan 
avec la mer d'Allemagne^ pajr la ^comm^ication de la riviert 
Çh^de & du firtb de Fertb^ . 
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I&Z, 



Itinéraire 



Werrington, 

par Bath, 

&Tontcs de traverfe 



D'Alk- 

WICK 

àMorpeth 
à 'Nevvcaftlc 
aDuxham 
à Darliiigton 
à North- 1 
, Allcrton j 



\ 



à Rippon 

à Jiarrowgate 

a Leeds 

à Wakcfield 

à Hill-top ' 



à Sheflield 
à Cheilerfield 



à Kendal 
à Derby 



Dift. 
Hi mi}* 
.Angl 



19 

15 

18 

'S 



Auberges. 



Observations locales 



17 
II 

'5 

9 

12 



12 
12 

10 



JKiffg's 
\Arms 
Talbot 
Kwg*s 
Hcad 



r King*s 
1 yfr/Wi 



George 
Old Ângel 

Peacock 
George 



On prend ici la route 

de traverfe, ou bien 

'on va jiîfqu'à Bo- 

roughbridge, & de là 

HarrowgBte ; on 
peut ne prendre la 
route de traverfe qu'à 
Doncafter ou Newark, 
mais le dernier eft plus 
long de 20 milles. 

Cette pofte a de très- 
mauvais chemins, & 
beaucoup à monter Se 
defcendre. 

Ici les chemins de- 
viennent meilleurs. 

Près de Hill-top eft 
Wentworth , château 
de Lord StrafFord ; Se 
à 5 milles de là, Went- 
worth- Houfe, terre de 
Lord Rockingham# 

Charmant pays, bien 
cultivé. 

Vallons & collines ; 
pays fertile. 

Situé délicieufement 
dans une vallée fertile; 
jolie ville bkn bâtie. 
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I T 1 N 


£|ii|^ I i^x 


D^Alnwick 
a Weirington 

par Bath, 
ftroutetde travf rf( 


} 


Dift. 

eh mil. 
AngK 


Auberges. 


OSSXRYATIONS LOCALXf 






«1 




— : — r^ 

Jll Saints, bellç 


a Burton 




II 




éeli(è^ avec un beai^ 
ctochcr. 


â Litch£eld 




'3 


t7«r|:* 


Belle plaine, beaiuc 
chemins. ^ 


• à Birmingham 




i6 


^WtfH 


AlTez bien bâtie, fi-r 
tuée fur le penchant 
d'une colline: on y 
compte 5© mille âmes. 
St.Philippe, belle égli- 
Te, avec un dôme. 


^ Breomfgrovc 




'3 


Crown 


Beaux chemins, vue 
charmante dé la Pro- 
vince de Worcefter, à 
io milles de Birming-^ 
ham. 


à Worcefler 




12 


Hop'poU 

• 


Worcefter, beUevillç 
bien bâtie, belle cathé- 


à Upton 
* 


, 


lO 




drale gothique* 

Avant d'arriver ^ 










Upton, belle vue de là 
vallée d'£vesham. 


à Gloucefter 




i6 




Belle vue de Glou- 
ceUershire; lacapitalç 
eft petite, mal bâtie, 
joliment fituée dan^ 
une grande plaine. 
Mauvais chemin ; 


à FroUcr 




IZ 


Gei»rge 


\ 








on a une montagne fort 
efcarpce à franchir 


















d'ici à Petty-France, 


à Pctty-France 




H 




terre du Duc dç jBeau^ 










fort. 



Digitized 



by Google 



d'une partie de t'EaROPE. 


185 


R E M A R CLU E S. 





Digitized by VjOOQiC 



i86 



Itinéra.ire 



*Î5^Alnwick 

àWERRINGTON, 

par Bath, 

&roat3sciecMverfe 



Dift. 

en mil* 
Angl. 



«Bath 



i WeUs 

à Piper's-ina 
à Bridgewater 

à Taunton 
à Wellington 
à Tiverton 
à Crediton 1 
(Kerton) J 
à Okehampton 
à IVerrington 

De Londres ") 
à Wer- 
rington , 
par Salis 
bury,Dor- j 
, cheller, I 
&c. J 

De Londres \ 
à Wer- ( 
rington, C 
par Bath j 

De Londres 1 
à Alnwick J 



■'} 



15 



20 



Auberges. 



lO 



/ Single 
l Houje 

10 \ George 



19 

H 
12 

18 
20 



44-9 



215 ' 



233 



309 



Ob&SRVATIONS LOCALXt 



A la onzième borne 
de Bath, efl une vue 
magnifique de la Pro- 
vince de Gloucefter, 
& une jolie terre du 
ChcvalierCodrington. 
Beau pays de coUinci 
Se vallons. 

A Wells, eft une 
des plus jolies cathé- 
drales gothiques que 
j'aie vues. 

Belle plaine. 

Chemin de Bridge- 
water, magnifique & 
plat. 

D'ici, il vaut mieux 
prendre le chemin d'E- 
xeter, n*y ayant que 
peu, ou point de cli&« 
vaux à Crediton* 
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Itinéraire 



A D D I T I O N* 

Routes envoyées par TAuteur pendant le 
cours de Timpreffion. 



en 

route. 



De BoKK à 

AlX-LA- 

Cfapkllx. 



Poftes. 



Dift. 
en mil. 
Angl. 



Obssrtatioks locales 



DeBo^K ] 
à Cologne j 
à Dormagaen 
à Duffcidorf 
à Forth 
à Juliers 
àAix 


î 




8 


P'OSTXNDS 




■ 


àTourout(fl)j 


M 


a Roufîelart 


I 


à Lille (c) 


3 




7'^ 


(*)AOftende,à 
la Cour impériale» 

(^) Au Chapeau 
fOuge. 

(c) Hôtel royal, 
91k Hôtel de Bour- 


• 



15 

6 
•4 



12 

4r 



h. min. 



4^ 
20 



^6 55 



Le paflage ordinaiif 
de Douvres à Oftende 
jpfl de 12 à 15 heures. 
Oftende, port ^nç 
& commode ; viUe biea 
fortifiée, bien bâtie. 
30 Beaux chemins pavés* 
2 40 Au fortir de Menîn, 
eil la première bar- 
rière de France. 
En envoyant devant, 
2 20 le Gouverneur permet 
9 30 <ï"^ ^^s portes de h 
ville foientoovertes aux 
perlbnnes dç diflinç* 
tion. 
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De Baslx 
àe Francfort. 



Poftes. 



e« mil. 
Ajigl. 



Temps 

«A 

route. 



OsSZftTATIONS t.«CA^XS| 



DeBASLB 1 
àKaJtehcr- J 

a MiuneiA 
à Krotzingen 
à Freyheurg 
à Ëmmedia- \ 
^ gcn (if) J 
à Kenzîneen 

à Frcifênneim 

à Ofi«n- \ 
bourg (i^) J 

& Appeaweyer 

àBiel 

à Raftadt {c) 

à Carlsrube{d) 

a Graben 

à Waghoazcl 

à Shwetzingen 

à Manheim 

â Heidel- 
berg(0 

à Heppenheîxn 



(^) AlaPofte. 

(3) A la Pofte, 
bonne auberge. 

(r) A la Polie, 
bonne auberge« 

{d) A la PoAe, 
bonne auberge* 

{/) Au Tau 
r^ftUy auberge mé 
4iocrr» 



i 

i 
f 

il 

I 
I 

« f 



h. min 
2 25 

« 35 



45 

30 



BeaiDt chemins iîif 
cette route ; plaines 
fertiles ; montagn» 
richement coavejtsap 
de piiis & de hêtres: 
les auberges pit)pfes Bc 
bonnes ; <les liomBsei 
honnêtes Zc bons« 

Frîbonrg, joKctroc, 

D'ici a Stralbpuijp 
Une pofte* 



20 
5 

5 
30 



Maifbn de plaifance 
des 'Princes de Baden-- 
Baden ; ville neure^ 
bien bâtie. 
Voy. le Supplément. 
Manheim belle vîlte 
j ipj& très-régulière; domse 
rues coupées à anghci 
droits par httit niea< 
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D*irNE PART.- 


de: l^Eu'r* 


De Basle 

à Makueim 

& Francfort. 


Poftes. 


Dift. 

enmil. 
Angl. 


Temps 

en 
rootc. 


Ob-serv^tiows locales 


Darmfiadt t 

(/) S 

àFRANCFORT 


1 i 


> 


b. min. 
4 20 
3 4^ 


Voyez le Supplément. 


(/) AlaPoftc, 
très - bonne au > 
berge. 


22 

I \ 


34 . 

• 




De Florence 

à PiSE. 

De Flo- 1 

RENCE |- 

à la Laftra j 
à l'Ain bro- 1 

à la Scala 
à CafteUdelo 
Bpfco , / 
à; le Fornacette 

àPiSA 


î 


" :• 


6 

2 

2 
I 




De Parme 
à Mantoue. 

De Parme '\ 

à Brefcello 
à Borgo-forte 
à Mantoue 


\ 




5 


i 



K 
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V O Y A G E 

EN ESPAGNE. 



;A V E R T I S S E M E N T ; 

. Sur ut te T art te de V Itinéraire. 

j'ai déjà dit que' je nVi pas été en Efpagnej 
cela rend compte de la différence que Ton trou- 
vera dans la médiode fuivie pour là defcriptio.n 
de la route fuiv^nte; J'ai cependant eflayé^. 
autant qu'il m'a été pcfTible, de l'accommoder 
à /ma pnéthode ; enforte que toute la difFérerice 
cdnfifle en un peu moins dé précifion pour le 
tenrtps employé fiir la route, & T rdicàtion des 
auberges i du refte, les voyageurs ne peuvent' 
que gagner au change, les obfervations de M. 
de Voglie étant remplies de jufleffe & de faga- 
cité. J'y ai joint celles de deux autres voyageurs 
de ma connoiflance, qui ont bien vu ce pays-là 
depuis douze à quinze ans. 

Il cft bon de répét r ici qu'il n'y a de polies 
établies en Efpagne que pour \t% couriers à che- 
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igi Avertissement. 

val, & nullement pour les voitures. Les routësi 
même pour les uns & les autres, font quelque- 
fois différentes, comme j'ai pris foirt de le mar- 
quer. Si l'on veut donc aller plus vite que le paar 
ordinaire des mules, il faut faire fon mà*ché>' 
avant que de partir de Perpignan ou de Bayonne, 
pour avoir des relais entre ces villes & Madrid. 
Le prix des mules efl: fur le pied environ de 15 
livres de France pai' j<5ùV, pôur^ deux mulesj 
une chaifé & un muletier, fans les nourrir. Se 
pouf faire dix lieues par jour j & ainfi du refte 
à proportion. On prend, dans la ville de France 
d'où l'on part, un domeftique qui fâche parler 
le frahçois & l'efpagnol, qui ait fait cette routé, 
qui puifle fervir d'interprète & de forte de mai- 
tre-d'hôteL Cette précaution eft prefque indif- 
penfable ; parce qu'on ne trouve rien à manger 
dans les auberges d'Efpagne, & qu'il faut en- 
voyer quelqu'un devant, pour faire les provifîons 
nécefTaires, dans les villes & villages où l'on 
veut s'arrêien On trouve à Bayonne & à 
Perpignan des lits de voyage, qu'on peut mettre 
fur ie dos d'une mule : à rrioins d'être endurci à 
la fatigue, on ne peut fe paffer d'un lira foi. Si 
Ton a plufieurs mules, & qu'on les nourriffe, o» 
les paie 25 à 30 fols de France par jour, 

Eli 
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En voyageant fans relais, on ne va guère 
qu'au pas, ou au petit trot des mules, que Tun 
des muletiers accompagne toujours, en courant 
tour à tour ; en forte qu'en beau chemin, on 
fait fur ces routes environ 3,000 toifes, ou un 
peii moins de 4 milles d'Angleterre par heure t 
& en général, ce pas eft très-réglé, comrne Tell 
celui des voituriers en Italie & dans les Alpes. 
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Ït IK iRA) RI 



0e Pttf ZGIIAR 

à Madrid. 



I Temps 



DcPeupickan 1 
imBooloa j 

à U Jonquiere 



à Fieaeras 

àBa&ara 

à Girona {a) 

& las Mallorqmnas 



à Oftidric 
à San Sdont 
à la Roca 
à MoBcada 

àBARCELOMA 

ÎMoliodeRey 



à Martorcl 
i Piera 

{/) Foatana d'oro* 







2 
2 

3 

2 
2 
2 



a 
3 



0«»RVATIOXn tOCAL W 



h* min. 
I 50 
I 10 



- - irr-' 



«} Cm 

'^ S 

8 

si 



18 



Du Bovlou à la Jèà^ 
quiere, on pafie k Tîr/ 
en battaû» & l^n c^** 
tre cnfeitè ditos les Pjr- 
rénées. Àuhimtd^one 
de ces tnoatagne», ft 
trouvent deux cabarets, 
& une chaîne qui fépare 
les deux Etats. 

En fortant de Figue- 
ras, on paffc à gué la 
petite rivière de M«- 
^ai & avant d'arriver 
i Bafcara, on pafle en 
bateau une autre pe- 
tite rivière nommée 
Flubia. 

AOilalricilyaune 
aflêz bonne auberge. 

En général, les che- 
mins & les auberges 
de la Catalogne font 
payables, & beaucoup 
mieux que^ dans toute 
autre partie de PEf- 
pagne. 

leau pays, âp bien 
peuplé. 

Entre Fiera &ïgua. 
lada, on pafle deux pe- 
tites rivières à gué. 
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N O M s 
DEâ VILLES. 



R E M A flL Q^U E S. 



FkRPIGt^AN 



Capitale du Rodliîllop, avec àne forte dta- 
ifi}lfi, fituéè ^ troi^ lipues de la jner, fur lé 
T«t, que Toii paffc fur un beau pqni. On y 
j^oit Mfie grande cathédralç gothique. 



ÛiRbÀB 



DiiTtshpii/c 



lARCBLOKS 



On prèiid fes précatit^ons ici^ de lai^ianière 
que je l'ai dit dans P Arertiifement. 

AdTez grande villjb, bien fortifiée. Jolies 
promens&s h^rs de la ville. 



M* jle Comte de Bouflers, grand-père dtî 
celui {fil vit à préfenf, eft mort Gouverneur 
de ceti;e villei en 1750. 

Beljjé k grande vill^, capitale de la Ca- 
taiogn^« avec jun bon port & une citadelle ; 
on y JFait un fort ^rsLr^^ commerce. Cette 
ville a environ 3 milles de circonférence ; les 
rues font étrqites, mais afTez bien pavées 
d'un pavé plat. Elle efl avantageufement 
iituée fur le bord de la mer^ près d'une bellô 
icoUine d'un côté, & d'une plaine fertile & 
bien ^rofée de l'autre. 11 y a de très- 
belles ,maifbns & de beaux édifices publics. 
Le climat y eft pur & fain, le pays fertile^ 
ies denrées à bas prix* Les gros vaifTeaux 
de guerre ne peuvent pas entrer dans le port« 
Il y a une belle place au milieu de la ville, 

N ij 



Digitized 



by Google 



1^6 



ï T* I Né r: A ï H E 



De PiUPlGNAN 

à Madrid, 



Temps, 

employé 

iiur la 

route. 



ObSERTÀTXONS tOCALi;8 



à Igudlada {b) 
a Porcarifes 
à los Mefconcîllos 
à Cer^vera 
à Tarraga 
à Molleruza 
à Lerida 
à Alçaraz 

à Fraga 

à Candarnos 

à Biyaralos 

à Venta de St. Lucia 

à Aguilar 

à la Puebla 

â Zaragoça 



{}) Bonne auberge. 



Ces deux rivières n'en 
font qu ' une , qui {e 
nomme Noya. 



Au fortir d'AlcaraZy 
on entre dans l' Aragon. 

Beau paysj très -bien 
cultivé^ bons chemiii$« 



Pays défert, pauvre 
& mal cultivé. 
BelleplaihcderEbrt» 
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NOMS 
©ES VILLES, 



R E M A R Q^U E S. 



IrfEllIDA 



appelléé la Ramhlày qui fert de promenade.— 
Ciudad'Nue'vay à environ un mille de là, 
ville joliment bâtie. * Il y a à Barcelone une 
manufatture d'armes- à feu & d'acier; une 
autre de couvertures de laine, de mouchoirs ; 
un arfenal, une fonderie de canons. On 
compte environ 140 mille âmes à Barcelone» 

Petite ville, aflez laide, bien fortifiée : 
elle s*étend d'un côté fur une colline, & de 
l'autre dans une vallée, au bord de la Ségre, 
que l'on paffe fur un pont. 



Niij 
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Itinêraikh 



De Zaragojça 
à Madrid. 




Tempis 

employé 

fur la 

route. 



OBSVXYATX05«lOCAlJ(t 

Situation cHarmante 
de Zara^oça^ dans une 
plaine entoUréede mon- 
tagnes, & ornée de vi* 
enes & de plantations 
d'arbres. 

Maynar n'eft q|i'un 
hameau ; é^ de là à 
Daroca^ le pays n'efî 
qu'un défert qui ne 
produit rien que du 
romarin^ du thym^ & 
d'autres ^briffeaux, 
qui fervent de chaut 
fage aux habitans. 

Entre Daroca 8c tJfed, 
on fe trouve fur le fom- 
met d'une montagne^ 
d'où l'on découvre unç 
vue fort étendue. 

Entre Algora & Gra? 
janejos^ eft une fbre^ 
fpacie^e de très^beaux 
:hênes. 

Pays de vignobles^ 
d'oliviers & figuiers. 

De Guàdalajara ^ 
Alcala, on pafle deux 
petites rivières ^ gucj 



J>e ZARAGOtA 1 

à Sta. Fc ] 

à Maria 
à Longare$ 



jL Mayn^jr 



â Daroca 
âUfed 
^ Tortuera 
à Tardanedo 
à Barbacil 
a Aquilarejo 
à Torremocha 
à Àlgora 
i, Grajanejof 



à Torija {a) 

à Guàdalajara (^) 

{a) L^auberge la pKi_ 
propre & la mieux bâtie 
^ur la route. 

{h) Trèa- bonne au 
J)crge, en 1760, tenue 
ilop par un François* 



4f 



2 
2 

+ 
2 

4 
3 
3 
I 

4 
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NOMS 
DES VILLES. 



R E M A R CLU E S, 



Zaraqoça 



Darûca 



Co^dalajara 



Capitale da royauaie d' Aragon^ fur PEbre* 
ùtaèt dans un terroir fertile & abondant : 
c'cft la réâdence d'un Vice-roi. On )r re- 
marque la cathédrale, les églifes des ci-de- 
vant Jéfuites, de Saint Cajetan, &c* ; le 
monument de Saint Angran. Le pont, fur 
l'Ëbre, a 600 pieds, dont une arche de 100 
pieds d'ouverture. Il y a une tour qve lion 
appelle encore la Totir-ttitme, qui a été bâtie 
par les Maures, & à 140 pieds de haut. 

Cette petite ville n'eft pas mal bâtie. Elle 
eil iituée au bas d'une vallée charmante, arro« 
fée Se fertilifec par la petite rivière de Xiloca^ 
Le payfage des environs de la ville eft SigrésL-- 
blement varié par quelques rochers, dont 
quelques-uns font d'une hauteur coniidérable. 

Les habitans de cette partie de la Caftille 
font induilrieux, & le jpays eft aflez bien cul- 
tivé. Les denrées y font à fi bon marché^ 
que dans certains cantons, l'on donne deux 
poulets pour 12 fols. Se la douzaine d'oeufs 
pour un fol. 

Près d'Algora, l'on pailê les montagnes 
d'Ara^n ; & le terreîn d'ailleurs eft telle* 
ment élevé, que l'on aflure que la plut haute 
de ces montagnes eft d'un mille plus haute 
que la plus hauts des Pyrénées. 

Cette ville, o& eft établie une manufàâurt 
royale de draps, contient environ 7,000 âmes. 
A une lieue de Guadalajara, efl le village éi$ 
Fol de Noches, joliment iitué au bout d'uttl 
valléç. Cj^H la jpatiie de Fernand Cortez. 
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Itinérairi 



De Zaragoça 
à Madrid. 



Lieues. 



Temps 

employé 

fur la 



Observation? local^ç 



à Alcala de Henarez 

à Rej^s 

à Madrid {c) 



(r) AlfiFontaoad'oro, 



4 
3 
3 



48 I 



D 'Alcala à Rejas, 
pays fertile, agréable 
8c bien cultivé. 
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NOMS 
CES VILLES. 



R E M A R QJJ E S. 



4lcala 



^ADRID 



Complut um^ ville fameufe autrefois par foiji 
Univerfité qui eft peu fréquentée à préfent. 
Alcala n'a pas 6,000 habitans, de 60,000 
qu'il y avoit autrefois. 

Belle & grande ville, dans laquelle on 
compte 165,000 ameç; capitale de TEfpagne 
& de la nouvelle Caftille, fituée dans une 
plaine fablonneufe, aride & mal cultivée. Les 
rues en font belles, ornées de fontaines de 
marbres & de ftatues ; propres & bien pavées 
depuis l'avènement du préfent Roi au trône ; 
mais elles font mal éclairées en comparaifon 
de Paris &: de Londres. On y remarque une 
Académie fondée par Philippe IV, & une 
bibliothèque publique. La promenade del 
Pradoy qui refîemble aux boulevards de Pa- 
ris, en ce qu'elle eft de même à l'extérieur 
de la ville, & que l'on s'y promène en ca^ 
roffe. Le nouveau palais, qui manque d'or* 
donnance dans le plan, mais où il y a pro- 
fuiion de dorure & de peinture ; le bâtiment 
eft quarré, avec une cour au milieu, autour 
de laquelle ell une galerie qui reffemble à 
un cloître ; la chapelle eft belle & bien dé- 
corée, & il y a de beaux revêtiffemens de 
marbre de la Manche. L'ancien palais dç 
Buen retira, les promenades, quelques églifes, 
le Cirque, la Pla%a mayor, le combat du tau- 
reau, le palais immenTe du Duc de Medina- 
Celi, édifice fans goût. — Il n'y a point de 
il acres à Madrid, mais des caroiTes de remifc 
à 8 ou 9 livres de France par jour, & des 
calèches traînées par un homme, à 20 fols^ 
pu unç Piezzcïja par courfe. 
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Itinérairs 



Pc Zabagoça 

à Madhid. 



Liei»es« 



De Zaraçoça. 

àlaMoela 

i la Vema de I^ 

Ramera 
nimJhmmùf 



a dcttaeeped 

iàBobiexca 

à Ariza 

à Arcos 

à FisesL-caliente 

àSîgoenza 

à TorretBOcha 

à Almairone^ 

à Grajaaqos 



Fo»r la foîte, voyc* 
\m. route fvéccdcau» 



3 
3 
3 

3 
3 
3 

5 

38 



Temps 

employé 
farU 



Observations local»» 



T 



Beau pay$ de mon- 
tagnes, bien cultive, & 
charmans payfagc$. 

Pays riche & bien 
arroie. 

Pays fertile en vins, 
en bleds, en fruits,» 5p 
en oliviers. 

Catalayud cft Tan- 
cienne BilbiHs^ patriç 
de Martial* 

D* Arcos àSiguenza, 
a^ yoit Mcdina-CcU. 
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K M s 
PES VILLES 



R E M A R CLU E S. 



La province d* Aragon eft fertile & bien 
cultivée; les habitans vivent dans la plot 
grande fimplicité & uniformité. Ils ibnt fort 
laborieux, fe lèvent de grand matin, 6c tra« 
vaillent incelTamment tout le long du jour ; 
mais auflitôt que le foleil e(l couché, hommes 
& femmes fe raifembient de tous côtés, pour 
chanter & danfer, avec une ardeur qui les 
ïèroit prendre pour autant de fous par un 
étranger qui les verroit dans le fort de leurs 
^ivertilTemens : & cette coutume eft ii géné- 
rale en Ëfpagne, que s'il étoit poilible d'ap- 
percevoir d'un coup-d'œil tout le royaume, 
^u moment du crépufcule, vous verriez la 
plus grande partie de fes habitans fe tré« 
^»>uilaiit viven^ent an fbn des guitarres, det 
voix, des caftagnettes, fans excepter les vieil- 
lards Se les enrans qui fe mêlent parmi les 
danfeurs, fuivant qu'ils fe fentent aifez d^ 
force pour prendre part )l la joie uoivcrfelle» 
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Itinéraire 



De Ba YONNE 

a Maurid, 
par Zaragoça &V>lencîa, 



DcBayonne 
à 4^^. Jean de Lux, 
à Annoa 

ji Maya 



à Bemieta 
à Lanz 



a PAMFLON A 



à Tafalla 




4 

2 



2 
2 



Temps 

employé 

fur la 



4 3^ 



30 



Observations LOCALXt 



Cette route de Bayon* 
ne à Pampelune eit la 
plus mauvaife, & pref- 
que impraticable pour 
les voitures ; le retour 
par Vittoria eft préfé- 
rable. 

AlafortiedeSt.Jeaa 
de Luz, on entre danf 
lesPyrenées Beaux yal- 
Ions bien cultivés ; vi- 
gnes& vergers; &:(dan« 
les parties qui ne font 
pascultivées; beaucoup 
de bois. 

A Berrueta, mauvaife 
auberge ; ce qui n'efl: 
que trop commun eu 
Éfpagae. 

Vallons cultivés, vil- 
lages fréquens & bien 
bâtis 4 mauvais che- 
mins. 

A Papiplona, on loge 
dans l'auberge qui eH 
fur la grande Place. 

De Pamplona à Ta- 
falla, beau chemin dans 
une vallée bien culti- 

e ; ©n y voit des chê- 
nes verds, des vignes* 
des oliviers. 



Digitized 



by Google 



d'une partie de l'Europe. cl6$ 



NOMS 
DES VILLES. 



RE M A R Q^U E S. 



Les hommes & les femmes de cette partie 
des Pyrénées, font d'une proportion forte, 
bien faits, ont l'air fain, font bien vêtus. 

A un quart de lieue d'Annoa, on trouve 
un ruiffeau qui fert de limites aux deux 
Etats, 



PAMPSLUKE 



Tafaffa 



Panopelune eft fîtuée; dans une grand© val- 
lée, pu plaine entoujéé de montagnes. Elle 
eft biein fortifiée, mais un peu commandée par 
quelques -unes des montagnes. Elle eA aifez 
grande, bien bâtie, & les rues font alignées. 

Petite ville murée avec des créneaux 8c des 
toui^' crénelées. A une demi-lieue de Ta- 
falla, eft une route de détour qui palTe à 
OHté^ Si aloDge un peu le chemin. 



r. 
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Suite de la route 




Temps 

employé 

fur la 




^cBatonns èMadrid, 


Lieues. 


OBSIRVATXOKt ioÇAÇES 


far Zaragoça &Valencîa. 




route; 




à Caporofa 


u) 


6 


A la fortié de Ca- 


à Valtierra 


paroTo^ commence le 








pays appelle la Bar- 








dena f abfoliunent in-» 








culte, fur trois lieae« 
de lortgueur & trente 
de larreur. On y voit 
cependant quelques 














troupeaux de mou« 








tons« 


iTudeh 


i 


3 


A demi-lieue de Tu- 
dela, )Ie pays efl cuU 
tivé, il y a beaucoup 
d'oliviers ; mais de là 
à Malien^ pays ingrat, 
point 0e culture. 


& Malien 


4 


3 45 


Le Royaume de Na- 








varre fie termine àMaU 








rien; delààSarajgoile, 
les chemins ne font pas 
faits. 


i .AIi^gOQ 


,6 


6 


D ' AlagonàSaragofle^ 
plaine eontinuelle, vi- 
gnes 4^ plivîerff; 


à Zahacoça 


t 


3 30 


De Saragoiflè, à ^a 


àja Mucla 


6 


Muela, montagnes à 
droite &àgaudie: de 


à Carinena 


3 


3 








inême jdqu'à Lechon^ 








& peu de culture. 


à Lechon 


5 


5 3® 


De ilà à Calamocha, 


à Calamocha 


3 


3 


landes,pay8 aride; che^ 
mins difficiles & rem* 








plis de pierres. 
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fidiktra 



TuJja 



Pctke viQç affi^ mal bâde. 



iSARAGOiSJi 



VaSe ai&z confideraKIe, for I^Btee, 
tenant dix pâroiiTes & neuf coatreats, La 
tour de la cathédrak cft de briques, Je fisvc 
âevée. 

l;e canal de Todela» coa&menoe bwdbmSm* 
Q^Qt^ n'eft pas cnobre adievé* 



i'oiir cette vîHe, voyiez la première rtmt* 
Ici ron trouve à looer des caledhei à dieiKC 
nulles, pour Valence, à raîfba de 20 plaftres. 

Il faut faire ici fa provîfions dans les 
grandes villes; on ne trouve rien dans les 
villages, on ne connok point fur les roaibei 
d'£fpa|;ne l'afage du beorre & du lait ; uwt 
fe fait a l'huile 8c au lard ; point de iégnnies, 
excepte dans les grandes villes. £n arrivant 
dans une ville ou dans un village, on envoie 
undomeilique au marché, chez le boulanjerp 
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De Madrid 

à Bayonns, 

jMK Valladolid êc Burgos« 



Lieues. 



Temps 

employé 

fur la 

route. 



Observations localsa 



à Tolofa 



à Oyarzun 

à St. Jean de Luz 
^Bavonne 



3 

4 



109 



30 



5 30 

3 

4 



"7 45 



rénées par ane vallée 
fort étroite. 

Environs de Tolofa, 
paylbien cultivé ; vues 
pittoresques Se agréa? 
blés. 

Grand chemin bien 
fait & bien entreteru, 
La rivière deBiaa^^ti 
que l'on pafTe en ba- 
teau« fait les limites de 
la France & de TEfpa- 
ne. De cette rivière i 
St. Jean de Luz, le che« 
min eit mauvais. 
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Itin$ra|île 



De Bayonnk 

1 RONCISVALLES 



I Temps 
, . I employé 

^"""- fuVla 



Observations locales 



De Bayonne 
^ Mondionde 



^ St, Jean-piçd- 1 
de-port J 

àRONCESVALLES 



4 

4 



12 



15 



Belle entrée des Py- 
rénées, vues fuperbes, 
beiaax bois de chênes 
& chataigners. 

Pays montueux, val- 
lées bien cultivées. 

A moitié chemin, on 
trouve la Venta de Ori- 
za, au haut à^^% mon- 
tagnesç 
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St. Jean'pied' 

de-port 
Ronce/valks 
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Capitale de la Baffe Navarre. 

Le village de Roncevaux eft célèbre paf 
la défaite de l'arrière-garde de Tarmée de 
Charlemagne, où fut tué le fameux Roland. 
Il eft fitué au bas des montagnes.* De la 
Fenta de Orifa, on découvre une vue magni- 
fique de ces montagnes. 

Le chemin de Bayonne ici eft dangereux 
pour les équipages. On met ju(qu*à douze 
bœufs à une berline, & Ton court de grands 
rifques: il vaut mieux y aller à cheval* & 
encore mieux fur des mulets. 



• Pour bien juger de ce qu*îl y a de vraî dans ce 
fait rendu fi célèbre par les romanciers, il faut con- 
fulter rhiftoire de Charlemagne par M". Gaillard , 
Tom. II, p. 195. Loup II, Duc de Gafcogne, fut 
celui qui attaqua i'arjnée de Charlemagne à fon retour 
d'Erpagne. 
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VOYAGE DE USBONE A MADRID. 



De LisBONt 
à Madrid. 



LicQCS. 



Observations localks. 



De LisBONB 
à Aldea-Gallega 
à ]a Venta de los 

Pegocns 
à las V entas- nuevas 
à las Ventas-Silveyras 
à Montemor-novo oui 
Montemor de las S 
Mançanas j 

à Arrayolos 
à la Venta del Duque 
à Ellremoz 
à la Venta del Negro 

à ËLVAS 



à une petite rivière 



àBadajos 



à Talavera la real 
àLobon 



à Merida 
à Truxillanos 
à San-Fedro 



Ces trois lieues fe font par 
eau, en traverfant le Toge. 



On y paûe un ruilTeau^i 



On y pafîe un ruîffeau. 

Tout ce chemin, depuis 
Aldea-Gallega, ell affez uni ; 
pays peu peuplé ; terroir fa- . 
blonneux & inculte, fauf au- 
tour des villages. Les pierres 
font prefque toutes de marbre» 

Cette rivière, qu'on paiTe 
à gué, iepare le Portugal de 
TEfpagne. Terrein cultivé, 
8c belle plaine depuis Ëlvas. 

Chemin moins uni; terroir 
moins feitile. On entre à 
Badajos, par un pont de 27 
arches, fur la Guadiana, 

Gros village. 

Vi'Iage où il y a plus de 
ruine, que de roaifons ; la 
GuaJiuna pafle au pied. 

On y entre par un pont de 
61 arches, fur la Guadiana, 
qui paiTe fous 7 OU 8 arches 
feulemeac. 
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Aldea-Gallega eH un village affez grand & peuplé: 
on y foupe. 

Dans toutes ce« veMas, ou auberges, & même dans celles 
des villes, on ne nous fournifToit absolument rien, pas même 
des bois de lit ; & Ton nous faifoit payer, comme fi nous 
cuifions fait la plus grande dépenfe. 

Mqntemor eil une petite ville afTez peuplée ; on nous 
y montra une petite maifon où cft né St. Jean-de-Dieu, 
fondateur de l'Ordre de la Charité. 

Arrayolos eil un village ; il y a une maifon royale 
peu fplendide, êc une belle fontaine. 

£sTRfiM0z, petite ville qui n'a rien de remarquable. 

El VA s, dernière ville de Portugal, aflez bien fortifiée» 
dominée par une citadelle, qui eft à l'oueft de la ville, & 
qui en eft entièrement féparée : la ville une fois prife, je 
dou|e que la citadelle pût tenir long-tems. Il faut ici faire 
grarfde attention à fes meubles, & ne rien laifîer traîner. 
On vilite à Elvas les paquets des voyageurs ; il faut faire 
déclaration des meubles & de l'argent ; on vous donne un 
Alhurdi Se tout cela ne fe fait pas gratuitement. 

Badajos, capitale de l'Ellramadure Efpagnole, eft une 
grande ville, moins peuplée & plus fortifiée qu'Elvas. Jl 
fallut fubir une nouvelle vifite, mais plus polie qu'à Elvas, Se 
gratuite. 

En Efpagne, nous trouvons prefque par-tout des bois de 
lit, de groffes paillafîes, des matelas fort minces, & de lé- 
gères couvertures : on eft plus difpofé à vous fervir; on vous 
donne peu, mais on demande peu. 

Me RIO A, ville fort ancienne; c'eft VEmerita Augufta 
des Romains : elle étoit autrefois la capitale de l'Eftrama- 
dure ; elle eft foit déchue de fon ancienne fplendeur, étant 
prefque déferte. Il y a une vafte place quarrée, afTez belle ; 
on y voit plufieurs reftes d'architefture romaine. De plu- 
ieurs Jawcç^ox trouvés en terre, on en a élevé, vers l'efli 
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De LiSBONE 
à Madrid. 



Lieues. 



Obsekvations locales. 



à Mîajadas 
«IPuertodc SantaCruz 



à Truxillo 

à Jarayzejo 

à las Cafas del Puerto 



à la Venta-nue \ a 
a Aliihiraz 
à Efpadanal 



à Naval-moral 

à Valparaifo 

à la Calçada de 1 

Oropefa J 
à Torralva 
àlaVentadePeral-n 

bancgas J 

i, Talavera de la 1 

Rcyna j 



3 

4 

2 



Petite ville où il y a un 
fort morifque & ruiné. 

Chemin afTez uni depuiâ 
Badajos ; à deux lieues après 
le Puerto de Santa Cruz, il 
commence à être fort rabo- 
teux. 

Chem^i palTable, durant 
trois lieue^. A une lieue de Ja- 
rayzejo, on met pied à terre, 
on détèle les mules: des bœufs 
delcendent les voitures par nn. 
chemin roi de Sl raboteux. On 
pafTe la rivif:re ^#/ Monte fur 
un pont de 9 arclu-b, afîez beau, 
mais étroit. Se les bœufs bif- 
fent les voitures au haut de la 
montagne : chemin inégal. 

Une demi -lieue après la 
Venta-nueva, on paffe le Tage 
fur un affez beau pont, de deux 
belles arches ; on remonte, ce 
le mauvais chemin eft fini. 

Naval-moral eft le premier 
village de la Nouvelle Caf^ 
tilie. 

Peu avant Torralva, noua 
vîmes, fur la droite, une ef- 
pèce de ville qui nous parut 
fortifiée ; c'étoit fans doute 
Oropefa. 

Une dcmî-lieue après Tala- 
vera, nous pafTâmes V^I^^er^ 

Remar<^bsv 
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de la.ville» une cipèce de colonne» furmontée d'ane ftatae 
j>édéflrê : quoique ces morceaux, tous antiques» n'aient point 
été faits pour être réunis» il en réfulte cependant un tout 
qui n'eft pas défagréabk. Sur un morceau in fer i^uf* ^uî 
H>rme comme le piédeflal de la colonne» on 4tt ConcorM^e 
Augufti\ fuf l'autre face» eft une infcription à demi e^acée: 
je n'y ai pu déchîffi^r autre chofe, fi-non qtle c'cft dans le 
feiziéme fîècle que ces morceaux ont été réunis & placés 
comme ils -font à préfent. 

Truxillo» ville afiez grande & afTez bien bâti6; il y 
â de bèllé^ églifes; G'eâ Ta patrie des Piscarres, conque- 
fans du Pérou. 

JXRAYZEjo, pfetité ville où l'on peut remarquer béaa^ 
èoup de réftes d'architcétrire gothique ou morifque ; «ntre 
autres un vieux ïoti ; mais tout cela eft en ruines. Jaray- 
±ejo, par rapport à la population, n'ell plus qu'un village. 

Au fortir de Jarayzejo» le chemin eft aflez mauvais, du- 
rant une lieue & demie ; il devient enfuite déteftable. Il nous 
iallut mettre pied à terre : nous montions, nous defcendions, 
nous étions tantôt au-deffus» tantôt au-dcffous des nuages ; 
nous éprouvions une bruine fenfible» lorfque nous étions dans 
le nuage même : c'étoit une échappée de la Sierra de Gua- 
dalupe (chaîne de montagnes). Cette traverfe fut de plus 
d'une lieue. 



La Calçaba de Oropesa eft une efpèce de petite 
ville ; nous y trouvâmes une auberge en forme» mais iort 
mauvaife : il n'y avoit pas ^ême de lieu pour coucher» il 
fallut aller gîter ailleurs. 

Ta laver A DE LA Reyna eft une ville aflez grande 
& alTez peuplée ; il y a pluiîeurs manufactures d'étoffes da 
foie, d'argent & d'or. Nous y avons vu des tireurs d'or, 
des faifeurs de bas au métier» &c. c'étoient des François 
qui étoient employés à ces manufadures : leur dire^eur^ 

P 
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<4jiir 



De LisBONX 




Observations locales. 



àlaVenudel Alverche 
si Bravo 
à Santa Oialla 
« Maqueda • 
à la Veata del Gallo 
à las Ventas de Re- | 
tamofa J 

à Cafarubios 



al Alama 
al Arroyo-Molinos 
à Moiloles 
à Alcorcon 
à las Ventas de Al- 
corcon 



à Madrid 



r 



he fur un pont .de boîs ; il 
avoit été de pierre, il en rci^ 
toit encore trois arches. 

Le chemin depuis Almaraz 
jufqu'à Madrid, eft afïèz uni. 

Les terres, depuis Badajos» 
ibnt incultes, fi ce n'eâ zû 
voifinage des villes & des vil- 
lages. On ne voit que landes, 
quelques olivier», «des liègea 
& des pierres, dont plufieura 
font -de marbre. A gauche, 
on a toujours une chaîne de 
montagnes couvertes de neige 
(au mois d'Avril) ; c'eft fans 
doute la Sierra de Plaxencia^ 

A moitié chemin , entre 
Alamo Se Arroyo-'Molinos, 
nous paisâmes le Guadarama. 

gué ; il y a un pont de bois 
fort long & fans garde-fous :: 
je doute que des voitures bien 
chargées puiflent paffer en. 
fureté fur ce pont. 

Avant d'entrer à Madrid» 
on pafle le Man^anarts à gué, 
ou fur le beau pont de SI- 
govie. 
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fbupçonné d'envoyer les marchandifes en Portugal, & l'ar- 
gent en France, étoit en 'prifbn depuis 18 mois ; plufieurs 
ouvriers s'étoient retirés. Se les manufadures languiiîbient. 

Au Bra'vo, à Ca/aruhios, Se dans d'autres villages de 
Csiftille, nous avons vu des églifes belles Se richement or- 
nées ; à Moftoles, Tur-tout» ^ y en a une dont tout efl doréj 
jufqu'à la voûte : au haut du retable du grand autel, eil une 
ftatue de la Ste. Vierge» de taille naturelle, magnifiquement 
parée, & ornée d'un nombre prefque infini de pierres pré- 
cicufes. Si ces pierres font fines, (& l'on nous a afluré 

[u'elles l'étoient) ce doit être la plus riche image de la 

te. Vierge, qui foit au monde. 
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SUPPLEMENT 

CONTENANT 
PLUSIEURS NOUVELLES ROUTES. 

\J N grand Seigneur Anglois, qui a beaucoup 
vQyagé, & qui avoit un excellent Odomètre à fa 
chaife, a pris avec foin les mefures fuivantes, 
qu'il a eu U complaifance de me communiquer, 
pour les donner au Public. On y trouvera plu- 
fieurs routes qui ne font point dans mon Itiné- 
raire, mefurée3 en milles & huitièmes de mille : 
on auroit pu les donner en moindres fraâiions, 
mais cela auroit été inptiie^ & il m'a femblé 
que c'ctoit porter affez loii^ la précifion, que de 
marquer les diftances, à cent toife§ près, fuf 
fept ou huit milles. 
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De Calais à Pakis, 


Poftcs. 


Diftance en 
villes aoglo^s 


Temps 
en 


par Amiens* 




&Ses.de-inill*. 


route. 






mill. Ses. 


heur, min; 


De C A L A I S à Hautbuiflbn 


j i 


8 2 


1 28 


à Marquife 




1 '^ 


' s 


^ Boulogne 


« 1 


8 2 


I 18 


à Samers 




9 « 


» il 


à Cormont 




5 » 


4S 


à Montr^uil 


' r 


7 6 


1 30 


à Nam^ont 


S 3 


I 20 


\Bernay 




5 5 


I 6 


à Nouvioa 




■- S 


S» 


à Abbe<ville 


î f 


8 3 


I 35 


à Ailly4ë-hai3t.cloch€r 


» ^ 


^ i 


I 15 


à Flixcourt 




ï S 


à l^cquigny 




6. 2 


I 


à Amiens 




2 ^ 


I 30 


à Hebecourt 




6 I 


50 


âFlert • 




S -4 


55 


à BretMÎl 


I ^ 


2 '^ 


I i-s 


à Wavigny 


. Z 


^ 4 


I 


àSt. Jtift 




4 5 


55 


à Clermonf^ ' • > . 




? 5' 


I 25 


à Lingueville ' ' ' 




6 


50 


%.ChànpiUy 




8 I 


> 30 


à Luzarchç 


6 3 


50 


à Eccfuen ' 


7 » 


I 30 


à St. Deni§ 




6 


ï 


^Paris 


1 


S 


55, 




34 


178 


30 4' 


'•' 


•■> 




' 
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DiAaace en 


Tcmp» 


Pe'PAJRM àTouRS. 


PoftcB. 


milles anglols 


en 






& 8eff.de mflle. 


route» 


- 




miil. Ses. 


heur, min. 


De Paris \ 
à la Croix! de Befny J 


* » 


4 6 


52 


à Longjumearu 




4 4 


55 


à Arpajoq 


7 3 


ï 7 


à. Etrechy 


7 2 


1 10 


à Èftampes 




4 5 


35 


iu Montdefir 




5 4 


45 


À An^rvillc. 




5 4 


52 


à Toury 


î 1 


8 4 


I 50 


à^Artcnay 


, i 


8 1 


I 16 


à'fcercottcs 


I \ 


6 3 


I 25 


àÛRLEANI 




5 6 


I 10 


à Clery 
à l.ailly 




9 3 


1 20 




4 4 


^7 


à St. Laurent 




4 6 


47 


à' Nouant 




3 


25 


à St. Diey 




3 5 


30 


à Blois 




9 7 


ï 45 


à Chouzyr 




5 7 


I 20 


à Veuves 


7 


40. 


au Haut-chantkr 




3 6 


40 


à Amboife 




4 I 


50 


à la FrilUere 




7 3 


55 


^ Tours 


î 1 


7 2 


I 


' 


30 


138 6 


22 34 



F iv 
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De Tours à Poitiers» 



De To u R S aux Carrés 

à Montbafon 

à Sorigny 

g Ste» Catherine 

à ^/^. Maurg 

à Beaavais 

aux Or/w/ 

^ Ingrande 

à ChatflUraut 

aux Barres de Nintré 

à la Tricherie 

à Clan 

au Grand-Pont 

à Poitiers 



Poflcs. 



Diftance en 

milles anglois 

te &e8.de mille. 

milK Ses. 



5 
3 
4 
3 
4 
4 
S 
7 
4 
4 
3 
4 



»S 



I 

2 

4 
7 

7 ï 

62 I 



Temps 

route» , 
heur, min» 



8 38 



t. 
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Diftance en 


^emps 


De PoZTXXJtS à BOVRDXAVZ* 


Pofteft. 


milles anglois 


en 






& Ses.ds mille, 
mill. Ses. 


route. 






heur, mm. 


De Poi T I E R s à Croutelles. 


I 


4 ^ 


3S 


aRufiîgny ' n 
à yivonnç J 


2 


7 2 


' 'S 


aux Minières 


I ^ 
* z 


5 2 


40 


à Coué 




4 6 


37 


à ChaUnay 




6 5 


I 10 


a^K M allons -blanches 




4 7 


40 


à^Kui^c 




7 7 


I 10 


^ux Nègres 
à Maîîfle 




3 5 


40 


î 1 


6 5 


57 


à Touriers 




5 4 


4S 


à Chin-et 




3 1 


30 


à Angoulemb. 




7. 2 


I S 


à Roulet 


I f 


6. 2 


55 


à Petignac 




' 5 ^ 


45 


à Pontabrac 


J 


8 


I 8 


à :Banèezieux. 


à Reignac 
àlaGroUc- 


I f 


4 2 


40. 


T ^ 


4 S 


I 10 


à Chévanceau 


4 2 


40 


h Montlieu " 




4 I 


4a 


à Chcrzac 




4 2 


40 


à Pierrebrune 




3 6 


I 


à Cavignac 




"^ . 


5^ 


à Bois-Marçin 




4 6 


40 


à Cubfac 




5 2 


55 


au Carbon-blanc i 




5 i 


I 


àB09Rl|>£AUX 


î 1 


5 5. 


I '5 


';.:,-./■ . , .■ 


33 


^36 3 


22 2Z 


. i . ' 
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Temps 
C4 



De BouRDSAVx à Bareges. 



Poftc». 



Diftance en 
miilcs angloU 
^ 8es.de mille. 



mill* 8es.'TE( 



De BOURDBAUX 

à Bouf^aut 

à la Prado 

à Cadres 

à Birlâde 

à Barfâc 

a Laneon 

à la Reole 

à la Motte 

à Marmatde 

à Tonneins 

à Aiguillon 

à Port- S te -Marie 

à Lufignan 

à Age M 

à Leir^c 

à Tambouret 

à Leitoure 

à Montadiuo 

à AucH 

à Birnau 

à Mirande 

à Midlan 

à Rabafleins 

â barbes 

i, Lourdets 

à Pierrefltte- 

à6.All£0ES 



} 



2 
2 
'2 

I 

n 

I 
ïi 

•2 

2 

2 

JL 

S9 



4 
3 
3 
4 

5 

10 
12 

7 
7 
6 
6 

S 

7 

10 

II .1 

9 

7 4 
8 

9 

II .5 
12 
12 
12. i 

207 4 



4 

I 
I 
S 
5 
3 
6 

S 
7 



I 40 



36 43 
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D'AucH à Toulouse'^ 




Diflance en 


^ 'Temps 


& de Toulouse 


Poftçs. 


milles anglois 


en 


à Montpellier. 




&Ses.J«inillt. 


rottte. 






mill. Ses. 


heur* min* 


D'AucH à Aubiette 


2- 


10 7 


2 


à Giraont 


I 


4 I 


45 


à rifle- Jourdain 
à l'Eguevin 


. 2 

1 1 


II 4 
8 2 


2 5 

1 40 


à Toulouse 


- 2 


" 3 


2 15 




8 f 


46 I 


8 45 


Be Toulouse à Caftaret 


I f 


6 S 


I 7 


à Baffiege 
à Villefranche 


I 1 


^ ^ 


; '% 


1, 


6 4 


âlaBaftide : 


I f 


7 7 


. I 30 


à Caftélnaudari 


I 


7 


I 


à Alzdhe 


* 1 


12 4 


2 20 


2LQitrcaJfonne 
à Barbeyrac 
à Mons 


2 


10 3 
8 6 

7 ^ 


2 

I 50 

> 9 


à Crufeades 


2 


8 6 


> 43. 


à Narbonne 


2 


8 4 


2 10 


à NiiT^ 


2 


11 I 


1 50; 


à Befziers 


I 


6 


I 


à la Bégude de Jordy 
à Pézenas 


I 


8 2 
6 3 


I 45 
I S 


à Villémagne 

à'Iooupian 

à Fabikîgues 

à Montpellier 


I 
2 
1 1 


8 5 
6 

7 S 
6 3 


' 35 

2 5 

38; 


- •'- 


29 1 


151 7 


28 34. 


% 


Y 


^ 
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De MONTFÏLLIIR à AVI- 




1 


Di (lance en 


Temps 


GNON, 


Polies. 1 


millet angloit 


en 


& d" Avignon à LvoNi 






ft Ses.de mille. 


roate; 








miU. 8«t. 


beiir. min. 


De Montpellier. 1 
à Colombiere J 




1 


8 5 


« 35 


à Lunel 






6 3 


I 40 


à Uchault 




1 


8 1 


I 50 


à NlSMBS 




7 3 


I 10 


à St. Gervafy 






6 2 


' 7 


à Remoulins 






6 2 


' S 


à Avignon 


3, 




16 6 


4 30 




' 10 


f 


59 6 


12 57 


D'Avignon à Orange 


3 


1 


»7 


4 45 


à la Palu 






'î ' 


a 20 


à Pierrelatte 






I 50 


à Donzerre 






8 I 


» SS 


â Montelijnart 


2 




8 6 


Z 3« 


à l'Aine 




\. 


6 (5 


SP 


à rorîoi 




Z 4 


I 4a 


à la PailIa/Tc 




' ' 


! + 


I 35 


à Faïence 




6 4 


I S 


àTaia 






II 2 


* 45 


à St. Vallîcr 




'\: 


8 4 


I 20 


à St. Rambert 




7 S 


? >9 


au Péage de Rouffillon 




7 I 


I 45 


à Auberive 






4 ? 


I 


à Vienne 






8 4 


» 50 


à St. Saphorin d'Ozon 




1 


S * 


I 


i S. Fond 






S I 


2 


i Lyon 






4 4 


I 19 




29 


è 


HS 3 


30 4« 


^ 




1 
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De Lyon à Genxvi, 
Se de Genzve à Baslz. 



De Lyon à Mircbel 

à Montluel 

à Mexîmîeux 

à St. Denys 

à St. Jean-le-Vieux 

à Cerdon 

à St. Martin 

à Nantua 

à St. Germain 

à Chaiillon 

à Avanchy 

à Coulonges 

à St. Genk 

à GSNEVS 



De Genève à Rolhs 
à Laufanm 
à Moudon 
à Palîère 
à Morat 

àfiERNS 

à Soleure 
à Balftel 
à Lichflal 

àBASLS 
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Pe Basle à Schaffhauben, 
& de ScHArrAvsKN 

à KiMPTEN. 


Lieues. 


Diftancc en 
milles angloîs 
& Ses. de raille. 


Temps 

«n 
rouK. 


De Basle à Steîn 
à Brugg 
à Bailen 

à ZuRlGG 

à Eglifaw 

à ScHaffhausen 


I 
2 


mill. Ses. 

17 6 

14 2 
6 2 

H 3 

15 7 
II 


heur. min. 

S 30 

3 50 
2 30 

4- 10 

4 30 
6 






79 4 


26 30 


De SCHAFFHAUSEK "J^ 

à Luganyan j 

à Stockach 

à Diffendorf 

à Altorf 

à Diernall . 

à Weingarten 

à Bcrgatreut 

à Leitkirch 

à Kumerhoifen 

àKEMPTEIi 


Pofies. 

2 

2 

2 
I 
I 
I 

2 

« f 

I 


12 

11 7 
10 I 
•4 3 

7 » 

6 4 

H 3 

12 1 

7 4 


4 

4 30 

5 30 
4 5^ 

3 20 

3 

É '° 

4 10 

2 30 




^5 

/ 


104 6 


42 

i 
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Diftance en 


Temps 


De KzMFTEN à Trente. 


Poftes. . 


milles anglois 


en 




" 


& 8es.de mille. 


route. 




• 


mill. Ses. 


heur. min. 


De Ke MPT EN 

à Kempterwald | 
à Weisbach 










7 7 


I 30 




9 I 


2 30 


à Fuefcn 




12 7 


3 40 


à Heiterwang 




8 


2 10 


à Lermes 




7 7 


2 


à Nazareth 




10 2 


3 


à Barwis 




8 2 


2 «^ 


à Dirftenbach 




II 2 


2. 50 


rInsprxjck 




8 4 


2 30 


à Schemberg 




7 ^ 


3 30 


à Steinack 




8 I 


2 


à Brenner 




6 S 


* 5 


à Stef zingen 
à Mittwald 




9 S 


2 50 




9 7 


2 33 


à Brioctn 




7 7 


2 30 


à Colman 




II I 


2 20 


à Tcatfchen 




6 3 


2 15 


à Bautzen i 




7 6 


2 50 


à Brandfol 




8' 


2 


à Naimarck 




7 ^ 


1 30 


à S. Michel 




II 7 


2 15- 


à Trenti 


▼ 


Il 4 


2 




22 


197 2 


53 *3 




\ 
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De TRENTE à Venise. 


Pofte». 


Diitance en 
milles anglois 
5c 8es.de mille. 


Temps 
en 

route « 


De T*. ENTE à Roveredo 

àAIa 


I 
I 


mill. Ses. 

H 7 


heur, mittr 

3 
2 10. 




2 


25 2 


i 20. 


P'AIa à Péri 
à Volarni 
à Verona 
à Caldiero 
à Montebello 
à VicenuM 
à la Slefega 
à Padua 
al Dolo 
à Fufina 
à Venezia 


' f 


II 
9 I 

12 7 

8 6' 

12 

lo 6 

10 7 

lO 

5 

11 2 
11 


1 44: 

2 20 

2 so 
2 

I 50 
I 50 
I 40 
I ço 

I 30 
I 28 

I 




'S k 


112 5 


20 2 


De Bonporto à Mo de N a 
à Samogia 

àEoLOGNA 


I 

I f 
' 1 


8 7 
12 4 

lo 6 


2 15 

2 20 
2 




4 


32 1 


6- 3-S 

1 
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De Bologne à Loretx. 


Poiles. 


Diftance en 
milles angfois 
& 8es.de mille. 


Temps 

en 
route* 




- 


mill. 8es. 


heur* miiu 


DeBoLOGNA àS.Nicolà 

à Imola 

à Faenza 

à Forli 

à Cefena 

à Savi^nano 

à Rimini 

à la Catolica 


1 k 


9 2 
II 

9 4 
9 4 

8 3 

9 S 
II 7 


1 34 

2 10 
I 40 

1 20 

2 25 

* 55 

I 42 

* 15 


liPe/aro 

à Fano 

à la Marotta 

à Sinigaglia 

à Cafebrui^gîaté 

à Ancona 

à Camerano 


■ 1 


10 

7 4 
7 5 

5 7 

6 6 


3 21 

1 24 

2 

2 5 
2 15 

3 
» 35 


à LORETO 




8 I 


2 30 




17 


•43 * 


34 " 


/ 


- 


« 
*-* 
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Diftance en 


Temps' 


DeLomET£ à Rome. 


i'oftes. 


milles anglois 


en 






U Se$.de mille 


route. 






miU. 8:s. 


heur. min« 


De Lo R E TO àSambuchettc 




lo 3 


2 37 


à Macerata , 




6 } 


2 25 


à Tolentino 


j f 


II I 


3 


à Valcimara 




8 I 


3 


al Ponte délia Trava 




7 4 


I 4Î 


à Serravalle 




7 3 


2 12. 


aile Cafenuove 




9 S 


2 30 


à Foligno 




9 


3 30 


à le Vene 




8 r 


2 


à SpoUto 




7 4 


I 45 


à Strettura 




9 « 


2 4<» 


à Ternî 




7 7 


' 45 


à Nami 




8 3 


I 40 


à Otricolî 




8 6 


2 


à Borehetto 

a Civita-Caflellana 


' 1 


6 3 


I 10 


6 I 


' t 


à Rignano 




7 4 




à Cailelnuovo 




6 




à Malborghetto 


1 


5 




à Prima Porta 


i 


4 4 




à Rom A 




6 






21 


i6i $ 




DePoLiGNoàMadonna"! 
degli Angeli J 










3 


^ 5 


à Perugia 




II I 


z 25 


à Torricello 




13 


2 s6 


à Pieve-Confini 




9 


2 i^p 




4 


36 , 


9 36 


lie Madonna degli An- 1 
geli à Foligno t par -^^^ J 


I 


II 7 


3 «S 


/ . 


p 




-' 
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Diftance en 


Temps 


De Rome à Naples. 


. Poftcs. 


milles anglois 


ca 






5c8es.de mille. 
~iiailL 8esT~ 


route. 


^ 




heur, min* 


De Rom A à Torre-di- 1 
mezza-via j 








î 


8 2 


I 25 


à Marino 


l , 


é 2 , 


I 15 
I 10 


à la F^iola 


1 


4 6 


a Feletri 




5 2 


I 12 


a Ciilérna 
à Serœonetà 


î J 
I •' 


?i 


I 30 

50 

I 40 

I 18 


à le Cafenuovc 


I 


8 6 


à Piperno 


I 


5 


à Maruti 


I 


7 
II 6 


I 45 

1 30 

2 10 


à Terracinà 
à Fondi 


I 

1 1 


altri, 


I 


7 4 


I 18 


à Mola di Gaeta 


I 


/ 1 

4 4 
8 I 




al Gariglian'o 


I 


I 25 

I 2S 
I 22 


a S. Agata 


I 


9 2 


à Francolifi 
^ Capua 


I 

Z 


9 7 
8 6 


a Averfa 


i 


I* 5 


3 


à Napoli 


.1 


II 4 . 


I 25 




19 J 


152 




De Napoli à Ca/eria 
à Capua 




6 7 


« 40 






2é 




De Ro M A à Qi<i;ifa-<vecchia 


. 


44 I 


8 



Q« 
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Diftance en 


Temps 


De Rome à Florence. 


Portes; 


milles angloîs 


en 






H 8es.de mille. 


route. 






mill. 8e«. 


heur. min« 


De RoMB à la Storta 




9 ï 


ï 15 


à Baccano 




8 4 


ï 45 


à Monterofî 




6 5 


I 20 


à Ronciglîone 


I • 


9 


I 45 


à la Montagna dî Vitcrba 




6 6 


3 45 


à Fiterbo 


1 


5 I 


I 20 


à Montefiafcone 




lO 


2 5 


à Bolfena 




8 3 


» 43 


à S. Lorenzo 


\ 


4 7 


I 20 


à Aquapendenie 


i 


6 I 


2 


à Ponte -Centino^ 




5 


I 


à Radicofani 


î i 


8 S 


2 35 


à Ricorfi 




S 6 


I 20 


à la Scala 




4 4 


' 35 


à Tornieri 




9 


I 50 


à Buonconvento 




5 5 


\ z 


à Montarone 




7 3 


I 20 


àSlENA 




8 6 


ï 55 


à Caftiglioncello 




lO I 


I 30 


à Poggibonzi 




6 4 


I 18 


aile l'avernclie 




7 3 


2 2 


à S. Caffiàno 




8 2 


2 4 


à FlRBXfKI 


î f 


9 7 


2 e8 




^5 i 


17» 


40 17 
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De Floaencï à Lkrice', 




Diftancc en 


Temps 


Se de Lerxce' à Gènes. 


Poftes. 


milles anglois 


eu 






& Ses» de mille. 


route* 






mill. Ses. 


heur, min^ 


ï)e FiRENZE à Prato 


2 


9 4 


^. 5 
2 10 


à Piftoia 


1 f 


9 ^ 


à Borgo-bugiano 


2 


10 5 


.2 


à Lucca 


^ f 


12 7 


2 40 


à PiSA 


2 


14 6 


2 40 


à Livorno 


2 


14. 2 


2 30 


à Torrétta 


r 


5 6 


I 34 


à Viareggîo 


I 


8 2 


2 S 


à Pietra-Santa 


I 


6 6 


I 10 


àMafa 


( 


7 7 


2 20 


à Lavenza 


f 


4 4 


I 


à Lefano 


I 


6 6 


ï 45 


à £^r/V^ 


I 


4 4 






i8 


115 S 


23 59 


De Lericâ à la Specîa, 1 
par eau. J 




7 




à Seftri 




30 




à Portofino 




10 




à Nervi 




13 




1 GfiNOA 




7 








67 ^ 






» 


n ;;; ' 
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De Genzs à Parme, 
Se de Parme à Milan* 



Poftes. 



Diftance en 
milles anglois 
Se 8eC.de mille. 



Temps 

en 
route. 



} 



De Genoa à Campo- 

Marone 
à yohaggio 
à Noiji 
à Tortona 
à Voghera 
à Pavia 

à Cafelpi-Stalingo 
à Piacenza 
à Fiorenzuola 
à 3orgoan.S.-Donîno 
a Caftcl.Guelfo 
à Par M A. 



De Pa R M A à Cafal-» "I 
maggiare j 

à S. Pietro-Medicale 
à la Pieve di Ç. Giacomo 
à Cremona 
à Pizzighitone 
à Zorlefco 
à Lodi 

à Marignano 
^ Milan 



De Milan à Varefc 
H Lavena 
H Cùmo 
À Milan 



mill* Ses. 

10 6 



12 
II 
II 
10 

19 
25 

9 
H 

8 

7 

7 



148 



^5 
8 

«3 

10 

9 

ib 
10 



97 7 



heur, miut 



4 
6 

I 

2 

2 

î 

I. 

I 

2 



32 
H 

16 6 
28 3 



15 
«5 
30 
18 
18 
40 

10 

4P 

«;5 



5^ 4' 



40 
46 

I^ 

30 
30 
40 

3$ 
5 



^3 55' 



5 

3 30 

5 20 

6 40 

20 30 
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Diftance en 


Temps 


De Milan à Vérone, 


Poftes. 


milles angloia 


en 


& de Vérone à Padoue. 




& 8cs.de mille. 


route. 






mill. Ses. 


beuN min. 


De M I L A N à Colombarolo 


. I 
* % 


10 6 


I 50 


à Vaprio, ou la Canoiûca 


j 


9 7 


I 10 


à Berga?no 


, 1 

* î- 


II I 


2 3 


à Cavernago 




8 3 


» >s 


à Palazzuolo 




6 


io 


à rOfpitaletto 


î f 


9 7 


2 


à Bre/cia 




7 7 


I 40 


al Ponte di S. MarcQ 


î i 


9 6 


I I^ 


à Defenzano 




6 3 


I 20 


à Pifchiera T 
à Caftel nuovo / 




/ 7 I 
1 4 2 


r 5 


à Verona 


i l 


u ^ 


'.3^. 




4« 


103 


17 6 


DeVfi RON A à Villa-franca 




10 4 


}3 35 


à Roverbella 




7 2 


à Mantua 




6 3 


I 3S 


à Caflellaro 




9 7 


I 48 


à Sanguinetto 




9 3 


2 45 


à Bevilaqua 




•S ^ 


4 "S 


à£/?^ 




13 6 


2 S5 


à Monfelicc 




S 5 


50 


IfPADUA 




12 7 


4 15 






90 5 


21 38 
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De Venue à Teekte, 


Poftes. 1 


Diftaoce en 

nii!I«rs anglois 


Temps 
en 


Se de Tkente à Inspevck. 






iScs.d^TîiMe. 


route. 








miU. Ses. 


heur, min. 


De Venise à Mcftrc 






7 


I 30 


à Trcvifo 


I 


k 


13 1 


2 20 


à Caftel-Franco 


I 


1 


16 7 


2 ss 


à Baflkao 


I 


13 


2 50 


à Primolano 


2 




18 6 


6 3Q 


al Borgo di Valfogato 


2 




15 4 


4 


à Pcrgine 


1 


i 


H S 


4 


èTrento 


I 


i 


7 Ç 


2 50 






106 4 


26 55 


De Trento à S, Michel 






10 2 


2 2 


à Naimarck 






12 


à Brandfol 






7 ' 


1 40 


à Bolzano 






7 5 


I 38 


à Teutfchen 






8 3 


1 46 


à Colman 






6 3 


I 40 


à Brixen 






11 


2 30 


à Mîttwald 






8 1 


ï 45 


à Sterzingen 






10 2 


I îl 


à Brenner 






9 S 


2 4.0 


à Steinack 






7 ï 


I 'if 


à Schoembcrg 






8 i^ 


I 48 


àlNSPRUCK 






7 2 


2 10 




>3 




113 2 


24 37- 
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D'INJPRUCK à AUGSBOURG, 
& d'AuGSBOVRG 

à Nuremberg. 


Portes. 


Diftancc en 
milles anglois 
&8es-de mille. 


Temps 

en 
route. 


D'Inspruck àDiftîn-l 
bach S 
à Payerwîs 
% Nazareith 
à Lermes 
à Heiderwang 
à Fueffen 
à Staten 
à Kauf bcyren 
à Buckloch 
a Schwabmucheij 

èAuGSBOURG 


i k 


miil. Ses. 

10 2 

11 2 

8 2 

10 7 
8 I 

M 

13 4 
i^ 3 

15 S 

11 I 

15 4 


heur. min. 

1 57 

3 

2 s 

3 5 

2 15 

3 45 
3 20 
* 35 

2 26 

3 * 




• 1 è 


129 7 


30 3* 


P*AuGSBOURG àMei-l 

' tingjen / 

à DonawerC 

à Monheim 

à Dietfurt 

à Pleinfcld 

àRoth 

â Schwabatch 

i NuREMBÈRQ 




13 2 

10 7 

8 5 
12 s 
12 2 

7 3 

9 7 


2 20 

2 20 
I 29 

a 45 
I 30 


f 


9 


88 7 


18 4* 
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DeNuREMBERcàHAILBRON, 

de Hailbron à Manheim, 

&deMANHEIMàFRANCrORT. 


Poiles. 


Diftance en 
milles anglois 
& 8es.de mille. 


Temps 

en 
route* 


DcNuREMBERG à | 

Farnbach j 
à Langanzea 
à Oberzen 
à Rottenboorg 
àKirchburg 

à Obringen 
à Hailbron 


I 
1 


i 

L 


milK Ses. 

7 6 

6 2 

17 3 
>7 4 
17 7 
H 6 
17 2 
»4 7 


heur, mln^ 

I 35 
s 30 
3 40 
4 
3 33 

6 3 

3 ?8, 




lO 


k 


'•3 5 


30 9 


De H A I L B ROK à Fuhrficld 
à Sintzen 
à Wiefeloch 
à. Heidelberg 
àMANHEIM 




9 4 
10 

9 7 
9 
9 4 


1 50 

» S 

2 10 

1 3? 

2 25 




5 


47 7 


10 8 


De Manheim à Worms 
à OppenheJm 
à Mayence 
à Edersheim 
% Francfort 




»3 4 

'5 4 
12 

U 4 
10 6 


? 40 

? 45 
2 25 

2 .7 

2 20 








63 2 


" 7' 

1 
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^c Francfort à Cologne, 
de Cologne à Bois le-duc, 
&de Dieppe à Abbeville. 


Poftes. 


Diftance en 
milles anglois 
Se 8es.de mille. 


Temps 
en 

route. 


De Franc FORT iKoe-i 
nigflein S 
à Wirffes 
à Limhurg 
à Montebauer 
à Coblentz 
à Andernaught 
à Remangen 
à Bonn 
à Cologne-^ 


I 
I ^ 

\ i 


mill. Ses. 
M 7 

12 5 

13 4 
13 3 

12 3 

«3 6 
>3 » 

'1 ^ 
i6 3 


heur. min« 

2 58 

3 45 
3 30 
3 17 

3 8 
3 

3 25 

2 40 

3 37 




12 


■ 20 2 


29 20 


De Cologne à Berghen 

à Linnig 

à Gangeld 

a Maeftrick 

à Breé 

à Achelen 

"à Eyndhoven 

à Bois'h-'duc 


I 

I 1 

I 

3 f 

2 

3 


«4 4 
«3 7 
•5 ^ 

21 

23 5 

lO 2 

»3-S 
17 3 


3 30 

4 23 

3 42 

4 S» 

5 42 

3 S 

5 45 




'S 


139 7 




DeDiEPPEàlavilled*Eu 
à Treffenville 
i Abbeville 


3 f 


«3 4 

9 * 

ï3 4 


S 37 
2 8 

S 37 






36 I 


13 M 
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D'Abbevillx à RixMS. 


Portes. 


Diflance en 
milles anglois 
& Ses. de mille. 


Temp» ~ 

en 
route» 


D'AsBEviLLEà Ailly- \ 
le-ha\u-clocher S 
à Flixcourt 
à Pçquigny 
à Amiens 
il Moreuil 
à Montdidier 
à Cuvilly 
à Mouchy 
à Cûmpiegne 
à Jaulzy 
à Sciffons 
à Braine 
à Fifmes 
à Jonchery 
à Reims 


^ k 

I 
I 

1 ■ 

2 
2 

2 

' f 

1 

2 f 

u 

I 
2 


miil. Ses. 
8 

6 3 

5 
8 I 

12 5 

10 I 

1 1 

11 I 

II 6 


heur, min» 
I ZO~ 

I XI 
I 24 

1 45 

2 zo 

i 45 
2 10 

S» 
2 1? 

I 52 
I 41 
I 22 

59 
» 59 




25 è 




H S* 
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■ 


Diftance en 


Temps 


De RiiMS à Strasbo-jug. 


Poftçs. 


milles anglois 


en 






& 8e3.de mille. 


route. 






mill. Ses. 


heur, min^ 


De Reims aux Petites 1 
Loges J 
à Châhns 


2 \ 




2 20 


2 f 




2 


à la ChaufTée 


2 




2 10 


à Vitry-le-françoîs 


2 




I 28 


à Farremont 






SI 


à Pertes 






4« 


à 5/. Dîzier 




' 


35 


à Sa\ildrapt 






I 2Q 


à Bar-le-Duc 


I f 




ï 34 


à Ligny 


I é 




I 22 


à St. Aubin . 






I 18 


à Void 


' î f 




1 20 


à Laves 






I 4 


^Toul 






I it 


à Véîaine 


î 1 




I 7 


à Na m c y 


I i 
2 




1 15 


à Domballe 


_ I 




I 50 


à Luné'ville 


- I. 




I 45 


a Benaméfiil 


I 1 




I 30 


à Blamont 


2 




I 38 


à Heming 






1 46 


à Sarrebourg 






53 


à Hummartm 






48 


à Pbaisbourg 






53 


à Sarerne 


î f 




I 22 


à Wiltheim 






2 3 
I 9 


à StilTeim 






àSTRASBOURG 


î 1 




1 1| 




4» f 




38 33 
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De Strasbourg à Augs- 




Diftancc en 


Temps" 


BOURG, 


Poftcs. 


milies angloit 


\ en 


^rdelCEMifTEN àBASLX. 




k, ges.de mille. 


route. 






mill. 8es. 


heor. min» 


De Strasbourg à Kehl 




li 




à Bifchofsheim 




I 4t 


à StolhoiFen 




lo 5 


ï 59 


à Raftatt 




II 4 


S 4 


à Etlinghen 




lO I 


I 5« 


à Duriach 




5 3 


ï «3 


à Pfortzheim 


I -^ 


,4 6 


3 8 


à Entzweingen 


15 B 


4 30 


à Canftadt 


H 


3 30 


à Blockinghen 


14 


2 40 


à Goeppingheit 
à Geislinghen 




12 2 


3 3^ 




12 I 


2 50 


à Wefterftenten 




12 5 


3 40 


àULM 




10 4 


3 4S 


à Guntsburg 


; 1 


15 


3 35 


à Sumerhaufeit 


H 3 




àAvGSBOURG 


I 1 


16 3 


4 35 




20 i 


206. 3 




DeKEMPtEN àÊîcholz 




I 




à Mcnningheiï 


3 1 


" 3 


3 10 


à Ochrenhaufen 




'15 


3 7 


à Bibrach 


1 


3 


àWaldfçe 




14 I 


2 45 


à Mimenhaufen 




9 2 


6 


à Siochach 




'7 4 


3 5<> 


à Ëngen 




13 4 


4 


à SCHAFFHAUSEN 


_ I_ 


12 6 


4 


SL Laucidngen 


I 1 


'! 5 


4 55 


à Lauffenbourg 


' Z 


16 2 


4 


à Mumph 




7 S 


I 50 


àBASLB 




^7 3 


4 10 






163 3 


44 47 
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De Baslx à Befort> 




1 


Diftancc en 


Temps 


de BXFORT àLANGR£S> 


Poftes. \ 


milles anglois 


ea 


le de Lan GRE s à St. Dizier. 




{& Ses. de mille. 1 


route. 








mill. Ses. 


heur. mînV 


De Bas LE à St, Louis 


I 




2 4 


30 


à Altkirck 


3 




9 4 


2 


à Chavanes 


2 




II 4 


2 25 


à EFFORT 


I 


i 
2 


9 3 


2 5 




7 


é 


32 7 


7 


De BiFORT à Frayer 


I 




5 7 


I S 


à Rongchamp 


I 


1 


6 4 


I 20 


à Lure 


I 




7 ^ 


I 25 


à Calmoutier 


2 




II 3 


2 40 


àFe/ouI 


I 


I. 


9 5 


I 30 


à Port-fur-Saônc 


I 


i 


7 6 


I 50 


à Combeau 


I 


I 


7 5 


2 la 


à Saintrey 


I 




7 4 


I 26 


au Fay-Billot 


I 


f 


5 6 


* 5 


aux GrifFonottea 


I 


1 


7 3 


I 4S 


à Lan GRES 


I 


k 


8 I 


1 55 




»5 


J_ 


«5 -^ 


19 II 


De Lan GRES àVcfaigne 


2 




10 7 


2 ij 


à Chaumont 


2 




10 4 


2 15 


à ViGNORIS 


2 




'3 


3 


à Joinville 


2 


l 


14 ï 


3 45 


à la Neuville 


2 




10 2 


I 30 


à S(. Didier 


2 




10 


2 5 




12 


IT 


6S 6 


14 ço 




■ 
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De Reims à Mardick. 



Poftei. 



DiitdDce en 
milles anglois 
& Ses.de mille 



Temps 

en 
route. 



De Re I M S à Bciy-att-bac 

à Corbeny 
à Laon 
à Creci 
à la Herîc 
à Guife 
à Etreux 
à Landrecîe 
au Quefnoy 
à St. Waft 
à Mons 
à Caftcaa 
à Tubife 
^Bruxelles 
à Malims 
à Anvers 
X Mardick 



2 

i 

2 
I 
1 
I 
I 
2 
I 
I 
I 
2 
I 
2 
2 
2 



mill. Ses. 

S 



I 



14 
9 

lO 

I 

II 

9 

lO 

6 
6 

^5 
iS 

39 



heur* min» 

3 5 

46 
40 

*l 

4 
30 
55 

^i 

15 

2 

12 

30 

5^ 
30 
J5 



2 
I 
2 
I 
I 
I 
I 
I 

3 
I 
I 

3 

I 

2 

10 



I 
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LETTRE 

De m. de L. B. 
a un de ses amis a londres, 

Pour servir de guide aux étrangers 
dans i,eur tpurnée d'angleterre. 

/y ous êtes à Londres, mon cher Ami, & 
vous me priez de vous guider dans un voyage 
que vous voulez faire en Angleterre. Je ne 
fais pas fi c'eft une plaifanterie que vous vou- 
lez me faire ; mais, comme vous ne me laiiTez 
que rintervalle de la pofte prochaine, je ne 
yeux pas, en la négligeant, vous faire courir les 
rifques de partir fans direftions, fi réellement 
vous en manquez > & je vais tout Amplement 
vous tracer le plan de deux tournées dans les 
provinces les plus intéreflantes de TAngleterre ; 
vous choifirez, d'après le temps que vous avez 

R 
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à y employer, celle gui vous conviendra j[ç 

'mieux. 



D*abord, avant de partir de Londresj il faut 
vous munir d'un billet de M. Hopkin$ pour voir 
la grotte de fon Jardin ; & d'une permiflion, 
pu recommendation, pour être admi$ dans les 
Arfenaux de Pôrtfmouth. Je vous préviens qije 
l'un eft aufïi aifé à fe procurer qu'il eft diffi- 
cile d'obtenir l'autre \ & que c'eft peut-être le 
feul objet politique for lequel les Angloîs ïoi'ent 
d'une grande fi'gîdite : vous'^pbiiVrez^' fi vous 
voulez, vous en dédommager à Plymoutby & à 
Çhathamy où vous ferez auffi libre que fur lè§ 
quais de Londres. 



Vous partirez donc de ILoncJres pour les pro-^, 
yînces nicridionales en prenant la route dç 
Pun-fjmoutb. Le livre de pofte de Dartrêi Pat-: 
fer/on eft le meilleur guide pour lei^ diftariires 6c 
les relais; "^ ' .^ - 

Votre premier objet fera le Jardin de Pain*:f 
fim i cependant, fî vous avez beaucoup *dç 
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temps^ vous pourrez vous arrêter entre Kingfton 
icCobham pour vous promener dans les Jardins dé 
Claremont, appartenans à Mylord Clive, Arrivé 
i Cobham, commandez votre dîner i &, pen- 
dant qu'on le prépare, allez voir ce charmant 
jardin, qui touche au village. Ne manquez pas 
de monter au haut de la tour, & d'obferver.que 
cet endroit délicieux cft ifolé au milieu d'une 
bruyère aride : vous pourrez imaginer les dé- 
penfes, & le travail qu'il a fallu poujr le créer. 
Vous aurez le temps, après le dîner, de faire 
quelque's milles j & vous coucherez à Lippock 
dans Tauberge de YAncbory ou à Peterfieldy une 
pofte plus loin^ Vous ferez le lendemain de, 
bonne heure à Portjmouthy dont je ne vous dis 
rien parce qu'il y a trop à en dire. Vous fau- 
rez feulement que l'auberge de la Fontaine eft 
la meilleure, & que vous trouverez, au quai, 
des bateaux de louage, dans lefquels il eft per- 
mis à tout le monde, même aux étrangers, de 
fe promener librement d^ns la rade. En arri- 
vant à Tauberge, on vous demandera votre 
nom, & c'eft la feule inquifition que vous 
éprouverez. 

R ^ 



Digitized by VjOOQiC 



cl6o Lettre deM. deL. B. 

Si vous voyagez en chaifç publique {Hackney- 
chai/é)y il faudra faire porter vos effets par un 
canot à QoJ^rty oà voui trouverez des chevaux^ 
Vous épargnerez^ par-là dix milles de chemin, 
que vous auriez . été oblige de faire, pour 
gagner Farham fur la route de Southamptony en 
faifa^t le tour du port de Portfmoutb. 

La meilleure auberge de Southampton éft le 
Sfary & celle dç SaliJhHry eft VAntelop^. Vous 
n'avez xien à voir dans cette dernière ville que 
la Cathédrale; àc elle en vaut bien la peine. 
D'ici voui vo*îs mettez en route de bonne heure, 
& vous faites marché avec une chaife pour vous 
mener à Wiltôny à Stonehengey & à Amhrejhury. 
IVilton eft le Château dç Mylord Pembroke^ &. 
renferme la colledion la plus précieufe d'anti- 
quités, de ftatues, de bas-reliefs, de tableaux, &:c. 
Il faut trois ou quatre heures pour la voir paf- 
fablônent bien. Les jardins font peu «de chofe. 
Stonebenge eft. un monument d'antiquité fort 
extraordinaire/ & très -fameux. Les defcrip- 
tions qui en ont été faites font fi merveilleufes, 
ijue vous aurez du prpfit â ne pas le^ lire, Si 
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TOUS le faites, votre imaginadoo exaltée par 
leur exagération fera Gertaiaemer>t dêfappcintie. 
Tout ce que je veux vou$ en dire, c'eft^ que les 
Savans fe font vainement occupés i en chjsrchîcr 
Toriginé, & les auteurs :-ila ne s'accordent q«'à 
en reculer la cpnftr^ftion aux teiT^s les plus 
éloignés des anciens Bretons, & beaucoup 1© 
regardent comme un temple de Dr^idas* 

A Atnhrejhury^ prenez, la route de Êatb (*% 
voyez le port de Brijiol, & revenez kOx/èrJ, > 
oij vous logerez au S^ar, «uberge temi& par 
yi^^.^Stuarty & la meilleure d^ l'Angleterre^ 
Ici vous^ayez unalmaïuchaccdlent, qu'on ap- 
pelle Oxfcrd Guide, & qui pourroit vous diri- 
ger à merveille, fi vous lifi^ l'Angloiè : vous 
n'ayez que. la rçflburce de prendre un guidç 
anirrjé : vous ne l'entendre^ pasi plus:^. mais vous 
le fumez, & il vom mènera parcourir tous le» 
CpUèges, dont quelques-uns .font des bâtimens. 
fuperbes. Vous verrez auJïi la Bibliothèque 



(♦) Pour la defcription de Bàth, voyez HTiNiRiLiRE, 
page 177. , 

R3 
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Bodléicnne, & celle de Ratcliffe. Je vous re- 
commande, dans ^eerCs Collège^ les peintures 
fur verre, qui font au-deflus de la porte : elles 
font modernes ; & il n'y a pas long-temps que 
le fecret, perdu prefque depuis l'Ere Chrétienne, 
a été retrouvé par Mr Priée & M. Jcrvys,. qui 
ont exécuté celle-ci fur les defleins du Cheva- 
lier Reynolds. Quand vous aurez vu Oxford^ 
èc il ne vous faut guère qu'un jour, en mai'- 
chant bien, vous en confacrerez un autre pour 
voir Blenheim. Pour cela prentt une chaîlè, 
hc partez pour Woodftoêk. 

Vers neuf heures, deicendez à Tauberge, & 
faites dire au Concierge de Blenheim que* vous 
voulez voir la maifon : cela ne foufirira point 
de difficulté, fi le Duc n^ eft pas, & tout vous 
fera ouvert* Si vous tombez fur un beau jour, 
louez des chevaux à l'auberge, & parcotiresit le 
parc avec le garde ; vous en ferez enchanté. 
Au moins ne manquez pas de vouspromèner à. 
pied dans ce qu'on appelle ^ht pleajure-ground : 
c'eft ja partie du parc qui environne le château, 
qui eft plus foignée encore, & entourée d'un 
petit fofle pour «n éloignçr les beftiaux. On y 
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cultive beaucx)up de fleurs & d*arbres précieux ; 
c'efl: comme un jardin au milieu du pare pour 
la promenade habituelle. Quand le Duc de 
Marlborough eft chez luîj on ne peut voir la 
maifon qu*à trois heures de Taprès-midi, pen- 
dant qu*il eft à table. 

Le loir, vous retournez à Oxfordy où vous, avez 
laiflc votre bagage. J'oubliois de dire qu'il y 
a à ÎVoodJiock des Manufaftures d'Acier, & que 
c'eft un des endroits de TAngleterrc où Ton lui 
donne le plus beau poli. 

Vous partirez de bonne heure di Oxford pour 
aller à Staw. Vous allez d'abord à Bicejler^ &• 
dé Bicefier vous vous faites mener à Stowj en 
traverfant la ville de Buckingbam. Vous def- 
cefliez à une petite auberge, à côté de la porte 
du Parc, & vous envoyez chercher un jardinier 
pour vous mener promener dans les Jardins. X^a 
maifon n'a guère qu'une pièce intéreflantCi en- 
core n'eft-elle pas acheyée. 

Si vous n'avez pas envie de voir le nord de 
l'Angleterre, vous pourrez d'ici reprendre la 
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route de Londres; &, paflant à St. Albin^, 
vous n'omettrez pas de vîfîter Brochet -Hall & 
Hajtfield^ châl«tux de Mylord Meibourrie, &clè 
Mjrlord Saliflbury. Voilà, mon cher Amî, ce 
que j'appdle la petite tournée, & j^eftime . 
qu'elle ne doit pas vous prendre plus de feize^. 
ou dix-fq)t jours. 

Pour rendre votre voyage plus complet, 11' 
faudroit de Stm» prendre la route de lA'Verpoôl ' 
par les comtés de ff^arwick, & de Stafford.^ 
Vous verrez, en paflant, le Château de fVarwîck ; 
& vous remarquerez dans la Collégiale, qui. 
mérite d'être vifitée, un confefïïonal d'une forme 
fingulière. Vous favez que Straiford fur YAvon 
cft la patrie de Shake/pearây que j'ofe appel- 
lera quoique François, un des plus grands génies 
qui^it jamais exîfté. 

Vous arriverez à Êirminghamy la ville d'An^ ' 
gletcrre qui réunit le plus de Manufactures con- 
. fidérables : les principales font celles de bou- 
tons, d'ouvrages plaqués en argent, & de pa- 
pier mâché. Je vous annonce, que depuis quel-. ^ 
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:ques temps ir cft difficile aux étrangers d'y 
avoir 21CCCS, p2^cc qu'on en a découvert plu- 
'fîçurs qui avoicnt effaye de çorrofi^e des ou- 
vriers, ou de fe procurer des pleins des infiru* 
mens plus perfeétipnnés dont ils fe fervent. 
ff^ûlverbampton a auffi de très-grandes manu- 
fadtures, principalement en ouvrages de cuivre, 
de fer, & d'étain, A Litcbfield vous remar- 
querez dans la Collégiale, qui. efl: fort belle, 
une prodigieufe quantité de ftatues de Saints, 
placées dans des niches tout autour de Téglife, 
& à qui on a coupé la tête : on prétend qu'el- 
les étoient toutes d'or & d'argent, & que c'eft 
Cromwell qui les a àinfi mutilées dans le temps 
de la Révolution. 

Près de Ne%vcaftle vous pourrez vous écarter 
d'une lîeue de votre route pour voir le principal 
établiflcment des Manufaéhires de MM. Wedge- 
wood 5 d'ouvrages en terre cuite, çfpèce de 
porcelaine, qu'on appelle en Angleterre ^een*s 
Ware. Paflant par Trinthanii jettez un cOup- 
d'œil fur le beau château du Marquisdc'^J/^r^j 
^plus près de Chèfter^ pbfpryez fur yWre .gauche 
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les montagnes du pays de Galles. Le comté 
de Chefter eft plein de Salines^ dont les plus 
conddérables font établies zNamptwich & North^ 
Vficb. Leurs produits/ ainfii que ceux des Ma- 
nufââures de StafFordlhire, font tranfportés â 
Q^ejier & à Uverpool par des canaux de navi- 
gation intérieure ; &, en général, c'eft la partie 
de l'Angleterre qui mérite le plus d'attention, 
de foins, & de temps, de la part des voyageurs. 
Nulle part il n'y a autant d'induftric, d*aâ:ivité, 
& de génie dans le commerce. On voit avec 
la plus douce fatisfadtion qu'une aifance, & une 
prospérité générale, en eft la fuite naturelle ; & 
il eft aîfé de la remarquer dans toutes les claf- 
fes d'habitans & de manufafturiers. Les avan- 
tages politiques font immenfes. Il y a aufli, 
près de Northmicby des Mines de Sel de la plus 
grande beauté, & où il faut defcendre pour en 
avoir une idée. Lherpool, le plus beau port 
de comnterce qu'il y ait peut-être dans le monde, 
fans en excepter Bordeaux, fera le terme de 
vos courfes dans le nord-oueft, & vous don- 
nera, une véritable idée du commerce intérieur 
de l'Angleterre, dont il exporte tous les pro- 



Digitized 



by Google 



^duits. Il y f f ufli Ijpîiu.coyp de M^ufj^Qi^xts^ 
ainfi qu'à Stockport & à fFarringt^, Je vpiij 
confeille de vous eml^arquçr, grès de cette der- 
nière yille, pour gagner A^atfche^^p, fijr le Ca- 
nal coniinait par le Dijg de Bridge^ater : ob- 
fcrvez \ntVL ce c^nal ; c* eft un puvfagp fuperbp, 
que le Duc ^ t^ermiac à fes fraîs| pppr tranfr 
porter à LiverpooJ les produitjs; de fes. mines dç 
charbon, & de ceux des manufafturei^ iiBpaefl.- 
fçs de Manchejier. Il eft fort curieux auflî de 
yifiter l'intérieur de ces mines. De Mancheftçç 
je ne peux vous conduire plus au nord que 
pourvoir la CMthédrale àt h. yû\<^^'Xork, Iç 
plus joli bâtiment Gothique qu'il y aff au 
monde, & les Jardins charmans de M. Aiflahie 
à Hadîey & Hockfall s mais je vous ramène 
auffitôt après dans Le cOpité de Derby, le pays 
le plus pittorefque de l'Angleterre. Je vous 
confeille d'y refter quelques jours, fur-tout û 
la faîfon vous favorife 5 & qu'après avoir vifîté 
les principales curiofités, vous puiffiez trouver 
moyen de connoître, & d'admirep à Chatfworth 
tout ce que la nature, les grâces, l'efprit, & 
l'amabilité, ont jamais produit de plus parfait 



Digitized 



by Google 



i6S Lettre de M» bi L. B. 

par une réunion cnchantercfle. En redefoendant 
par Matlock^ vous vous arrêterez à Redleftàtij 
château de Mylovà S car/dalsy qui mérite votre 
attention; & vous verrez à Derhy des Manu- 
fadhires intéreiîantès : les Moulins à coton fur- 
tout demandent un examen particulier. Si vous 
Vaviez pas déjà tant vu de jardins, & que vous 
en euflîez le temps, vous pourriez vous détour- 
ner deux jours de votre route pour ceux de 
M. 'Porte à Hamy & traverfer en revenant la 
Vallée délicieufe de Dovedale. Cela fait, repre- 
nez la route de Londres. Je ne vois plus rien 
à vous indiquer, &c. &:c. 
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